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La vie 
d’Ovila 
Bissonnette 


Notre correspondante de 
Saint-Joseph brosse un por- 
trait d’un pionnier de la place, 
M. Ovila Bissonnette, qui est 
âgé de 81 ans. 
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Le rock est vivant à Saint- Norbert 


Sur la photo, on reconnaît quelques-uns des interprètes qui ont participé à la 
boîte à chansons de la fin de semaine dernière au Collège de Saint-Norbert. 
Voir le reportage de Rachel TURENNE. 


Église et contestation 


“Nous trouvons au Manitoba une contestation 
dans l'Eglise”. Tel est le constat qui a amené les 
Oblats Dominique Kerbrat et Alvin Gervais à se 
pencher sur cette question. Nous publions cette 
semaine la première tranche de leur réflexion 
sous le titre: les raison du phénomène. 
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Au sommaire 


@ En OPINION, Bernard BOCQUEL explique pourquoi, selon lui, 
l'étude des écoles secondaires françaises urbaines rendue publique 
par le Comité conjoint de coopération en éducation ne doit abso- 
lument pas accumuler de la poussière sur une tablette. 


@ ‘L'handicapé est prophète”, déclare Hubert PANTEL, qui signe un 
deuxième article dans la rubrique INTERROGATION à l’occasion de 
l'année internationale des handicapés. 


e Les élections québécoises se tiendront le 13 avril et le journaliste 
franco-manitobain Jean HÉBERT, qui vit actuellement au Québec, 
nous donne son analyse de l'enjeu. 


e Le président des États Unis a échappé de peu à une tentative 
d'assassinat. Et avant que l'opinion publique ne l'érige en martyr, 
Jacqueline BLAY nous propose un bilan de son action après deux 


@ Dans le POINT, Jean-Pierre DUBÉ met en perspective l’actuel 
exercice en relations publiques engagé par la Société Radio-Canada 
auprès de la population franco-manitobaine. 


© Sous la rubrique “Les églises du Manitoba français”, nous présen- 
tons, cette semaine, celle de Saint-François-Xavier, âgée de 81 ans. 


refait surface dans la Montagne 


L'école secondaire de Somerset, dans la division scolaire de 
La Montagne pourrait devenir, prochainement, une école totale- 
ment anglaise. C’est ce qu’a de nouveau demandé, lors d’une 
réunion de la commission scolaire lundi 23 mars, une déléga- 
tion de parents anglophones de la partie ouest de la division 
scolaire, comprenant Swan Lake, Mariapolis, Saint-Alphonse et 


Bruxelles. 


L'école secondaire de Somerset abri- 
te présentement sous le même toit deux 
programmes, l’un français et l’autre an- 
glais, qui regroupent chacun environ la 
moitié des étudiants de la 7e à la 12e. Il 
ne fait donc aucun doute que, dans l'es- 
prit de ces parents anglophones, les élè- 
ves du côté français devront être trans- 
portés à Notre-Dame-de-Lourdes, là où 
se trouve l’autre secondaire de la région. 


De son côté, la communauté de Saint- 
Léon n’a qu'une école élémentaire fran- 
çaise. Les parents de cet endroit ont 
déjà fait connaître leur désir de voir s'é- 
tablir, dans la région, un secondaire 
français. 


Cours de printemps 


De plus, selon le commissaire de 
Notre-Dame, M. Gilles Collet, il est 
temps qu’une décision soit prise quant à 
cette possibilité de créer une écoie fran- 
çaise secondaire dans la division, plus 
précisément, à Notre-Dame. 


Pour ceux qui prônent la constitution 


Li] Li] L] Li] LI 
Les expositions scientifiques 
Les unes après les autres, les écoles tiennent leur exposition scientifique. La 
photo donne un aperçu de celle de Saint-Adolphe. D'autres reportages de nos corres- 


d'écoles à programme au niveau secon- 
daire et qui acceptent, par conséquent, 
le ‘“busing'’’, tout est pour le mieux. 
(Saint-Léon et Somerset sont tous deux 
situés à une vingtaine de kilomètres de 
Notre-Dame). 


Le président de la commission sco- 
laire, M. Maurice Delichte, de Mariapolis 
a reconnu que les parents de l'ouest de 
la division avaient fait leur demande ori- 
ginale en septembre 1980 et qu'ils avaient 
étudié les prévisions au niveau des ins- 
criptions à une école anglaise. Mais il 
n'a pas voulu divulguer les chiffres. 


M. Delichte a néanmoins affirmé que 
suite à la 2 


TT re “IR 


pondants peuvent être lus sur le sujet dans ce numéro. 


22avril au 30 juin 


(intersession) 


voir page 15 


Cours d'été 


2 juillet au 14 août 


Quand on parle d'éducation française dans no- 
tre province, on ne peut jamais se reposer sur des 
lauriers, il y a toujours un nouveau défi à relever. 
Celui qui doit préoccuper aujourd'hui les responsa- 
bles de l'éducation de quelque 6,500 élèves est à la 
mesure des Franco-Manitobains: encourager une 
étroite collaboration entre les divisions scolaires. Le 
maître-mot pour les années 80 sera la coopération. 


De fait, pour tous ceux qui connaissent un peu 
les problèmes auxquels l'éducation française fait 
face, il ne fait aucun doute que la solution à bien 
des maux réside dans le développement d'actions 
concertées au niveau où les décisions se prennent, 
c'est-à-dire celui de la commission scolaire. 


On ne répètera jamais assez quel rôle-clé les 
commissaires d'écoles vont être amenés à jouer 
dans les prochaines années, non seulement au ni- 
veau de l'éducation française, mais bien aussi de l'é- 
ducation en général au Manitoba. 


Car ils devront être parmi les premiers à com- 
prendre que l'actuel système des divisions scolaires 
est une arme à double tranchant qui permet certes 
de mieux refléter les préoccupations locales, mais 
qui entraîne aussi un “nombrilisme” dangereux. 
Certains commissaires ayant du mal à maîtriser 
leurs problèmes dans leur division, on voit difficile- 
ment comment ils pourraient faire l'effort de s'inté- 
resser aux difficultés du voisin. 


Un objectif ambitieux 


C'est pourtant là où veut en venir le Comité con- 
joint de coopération en éducation française, formé 
voilà moins d’un an, à la demande des Éducateurs 
franco-manitobains, de représentants des organis- 
mes franco-manitobains qui oeuvrent directement 
en éducation. On retrouve ainsi les Commissaires 
d'écoles, la Fédération provinciale des comités de 
parents, les Éducateurs franco-manitobains'et le Co- 
mité technique en éducation française (CTEF), qui 
regroupe les surintendants et les directeurs d'écoles. 


L'objectif que s'est fixé le Comité est naturelle- 
ment ambitieux: “Voir à l'établissement de méca- 
nismes qui permettraient à tout étudiant au Mani- 
toba désireux de poursuivre des études en français 
langue première dans quelque domaine et à quel 
niveau que ce soit, de recevoir les mêmes services 
que son homologue anglophone”. 


Il a donc fallu que des priorités soient établies. 


OPINION 
Sans coopération, point de salut 


Pour les membres du Comité conjoint de coopéra- 
tion, présidé par le directeur général de la Seine, M. 
Paul Ruest, en sa qualité de membre du CTEF, la 
priorité des priorités est de résoudre la délicate 
question des écoles secondaires françaises de la 
zone urbaine. Ensuite seulement il faudra s'attaquer 
à l'aspect des services offerts. 


À cet effet, le Comité conjoint de coopération en 
éducation vient de rendre public un premier docu- 
ment bourré d'informations techniques concernant 
la clientèle française des divisions scolaires de Saint- 
Boniface, de Norwood et de Saint-Vital. 


Pour éviter la crise 


Les rédacteurs du document, qui devrait retenir 
l'attention des parents, des éducateurs, des direc- 
teurs d'écoles mais surtout des commissaires d'éco: 
les, ont délibérément évité de proposer des solu- 
tions. Ils n’ont voulu présenter que de possibles al- 
ternatives à la situation actuelle, qui doit indubita- 
blement connaître des changements dans un pro- 
che avenir si l’on veut éviter qu'une crise n'éclate 
un jour ou l’autre au sujet de l'éducation secondaire 


Car les tendances enregistrées ne laissent place à 
aucun doute. La population estudiantine du Collège 
secondaire de Saint-Boniface, non seulement com- 
mence à diminuer, mais continuera à l'avenir à dé- 
cliner, ne serait-ce par exemple qu'à cause de la 
prochaine ouverture d'un secondaire à Île-des- 
Chênes. La division scolaire de Norwood dispose 
d'un secondaire, mais la clientèle, si elle est relative- 
ment stable, n'est en revanche que modeste. 
Quant à la division scolaire de Saint-Vital, où il exis- 
te une augmentation sensible d'élèves francopho- 
nes, c'est encore plus simple: il n'y a pas de secon- 
daire. Sans compter que le Collège secondaire et 
l'école Précieux-Sang sont situés dans le vieux sec- 
teur de la ville, alors qu'un nombre important d'étu- 
diants demeure dans de nouveaux quartiers. 


Il s'avère donc impératif que des décisions, pri- 
ses en collaboration entre les commissaires des 
trois divisions scolaires urbaines concernées par 
l'éducation française, se fassent bientôt. M. Paul Ru- 
est estime que septembre 1982 serait une éché- 
ance “raisonnable”. 


Naturellement, tout est fonction de la volonté 
que les commissaires intéressés voudront afficher. 
Le président du Comité conjoint de coopération le 
sait trop bien: “On dépend tout à fait de la bonne 


volonté des divisions scolaires. Bien sûr, on serait 
déçu si on plaçait le document sur une tablette”. 


Toutefois, il existe plusieurs points qui permet- 
tent d'envisager avec un certain optimisme l'atti- 
tude des commissaires, du moins les francophones. 


En effet, les deux dernières assemblées annuel- 
les des commissaires d'écoles ont été largement 
consacrées aux besoins de coopération entre les 
divisions scolaires. Et puis il faudra compter sur les 
parents qui ont tout intérêt à ce que leurs enfants 
obtiennent la meilleure éducation dans les meil- 
leures conditions possibles. Sans oublier enfin les 
Educateurs franco-manitobains qui ont parfaite- 
ment conscience de leur rôle de leadership en édu- 
cation. 


Du côté des parents, la Fédération provinciale 
des comités de parents a déjà engagé le processus 
d'information pour vulgariser les données chiffrées 
contenues dans le document préparé par le Comi- 
té conjoint de coopération. Un travail qui sera d'au- 
tant plus facilité que la FPCP a encouragé la mise 
sur pied d'un comité urbain de parents dont la rai- 
son d’être s'avère aujourd'hui vitale. 


Il serait tout à l'honneur 
des élus 


Il'est donc hautement souhaitable que les comi- 
tés de parents de Lavallée, Précieux-Sang, Lacerte, 
Taché, du Petit séminaire et du Collège secondaire 
arrivent à un consensus sur la question de l'éduca- 
tion secondaire urbaine, de manière à devenir un 
interlocuteur de poids. Après tout, le rôle du com- 
missaire n'est-il pas de tenir compte de la volonté 
des gens qu'il représente? Encore qu'il faille le dire 
vite, puisque le quart des parents envoie leurs en- 
fants ‘à l'extérieur”. 


Pour la qualité de l'éducation française secon- 
daire urbaine, il est impératif que les commissaires 
d'écoles des trois divisions scolaires concernées 
s'assoient ensemble pour planifier cette éducation. 


Il serait tout à l'honneur des élus de régler une 
question capitale pour l'avenir de l'éducation fran- 
çaise avant que l’inévitable crise n'éclate dans quel- 
ques années. Et pour ce faire, ils devront définitive- 
ment aller au-delà des frontières. Car sans coopéra- 
tion, point de salut. 


Bernard BOCQUEL 


Une réorganisation scolaire ? 


suites de la une 


les commissaires ont décidé de sonder 
les intérêts des électeurs dans leur quar- 
tier respectif, avant que ne soit effectué 
un sondage sur la question à l'échelle de 
la division. 


attention! 


Cette 
publicité 

est payée 
par la S.F.M. 
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La prudence du président de la com- 
mission scolaire est d'autant plus justi- 
fiée qu'il ne semble pas exister d'unani- 
mité sur la question, ni chez les parents 
anglophones de l'ouest de la division, ni 
chez les parents francophones, du 
moins à Somerset. Certains de ces der- 
niers tiendraient à conserver leur école 
de village, par dessus tout. 


Compte-tenu des intérêts divergents 
dans cette affaire, la consultation auprès 
de tous les concernés sera bien accueil- 
lie. Jusqu'à présent aucun délai pour 
une prise de décision sur le statut des 
écoles en question n'est prévu. 


Jean-Pierre DUBÉ 


LA MAISON 
DU DISQUE 


e DISQUES 
e CASSETTES 
e SPISTES 


313, rue Kenny (angle Marion) 
Tél.: 233-2169 
Ouvert tous les jours de 10h à 18h 
sauf le vendredi de 10h à 21h 


La meilleure sélection 
de musique française dans l'Ouest. 


Assemblées annuelles de la FPCP 
et du CJP: des détails 


La Fédération provinciale des comités de parents et le Con- 
seil jeunesse provincial, comme les années passées, tiendront 
leur assemblée annuelle le même jour et au même endroit, soit 
le 25 avril à l’école Précieux-Sangs. Mais là ne s’arrête pas la 
similitude. En effet, chacun des organismes devra combler sept 
vacances au conseil d'administration. 


Du côté de la FPCP, dont le conseil 
d'administration comprend neuf mem- 
bres, les postes à combler sont la prési- 
dence, la vice-présidence et cinq sièges 
de conseillers. Deux conseillères restent 
en place: Rita Nadeau de La Broquerie et 
Carmen La Roche de Saint-Malo. 


Tandis que pour le CJP, c'est le con- 
seil au grand complet qu'il faudra élire. || 


s'agit de la présidence, la vice-présidence 
et des postes de trésorier, secrétaire, 
conseiller secondaire, conseiller univer- 
sitaire et conseiller travailleur. 


Le CJP se penchera lors de son as- 
semblée annuelle sur les droits des jeu 
nes. Quant à la FPCP, comme le veut la 
tradition, elle axera ses activités autour 
de la réunion d'affaires, des élections et 
des résolutions émanant de son collo- 
que annuel, tenu récemment à Portage 
la Prairie. 


Selon la Fédération, ‘‘Cette formule 
s'est avérée profitable par le passé. Plu- 
tôt que de consacrer une fin de semaine 
en essayant de tout faire, la FPCP sépa- 
re l'assemblée d’affaires des ateliers vi- 
sant un contenu en ayant un colloque 


d'automne et une assemblée générale 
au printemps”. 


Les réunions débuteront à 10h30 pour 
se terminer vers les 16h00. Un dîner en 
plein air, ainsi qu'un banquet sont pré- 
vus. La journée s'achèvera avec un spec- 
tacle de style cabaret qui a été confié 
cette année au groupe Passe-Temps. 
Par ailleurs, les organisateurs des as- 
semblées s'attendent à une participa- 
tion exédant celle des années précéden- 
tes. 


Nos excuses 


LA LIBERTÉ aimerait sincère- 
ment s'excuser auprès des 
quelque 1,200 abonnés qui ont 
obtenu la semaine dernière un 
journal où certaines pages figu- 
raient en double tandis que 
d'autres manquaient. Ce fa- 
cheux inconvénient a été occa- 
sionné par des problèmes à 
l'imprimerie. 


Lettres à LA LIBERTÉ 


À quand les Échos de la Rivière Rouge? 


M. Denis Colette 
Radio Canada, Winnipeg. 


Cher monsieur, 


Il est peut-être un peu tard, mais ayant 
été très occupé cet hiver, ce n'est que 
maintenant que je puis prendre le temps 
d'écrire. Mieux vaut tard que jamais, pas 
vrai?.. 


Dabord un gros merci pour le beau tra- 
vail fait par le cameraman, le monteur et 
les animateurs du programme, Ce Soir 
Plus durant la semaine du Festival. Ça 
été très apprécié, croyez-moi. 


Félicitations à François Savoie pour 
la réalisation du programme L'Air du 
Temps. Très, très artistique, beau, plai- 
sant à regarder et à entendre. Félicita- 
tions aussi aux artistes Pat et Nicole 
ainsi qu’à leurs invités. Vous êtes formi- 
dables les jeunes. Félicitations à Fran- 
çois pour avoir choisi des artistes de 
chez-nous!.. Merci en mon nom et aux 
noms de tous ceux qui ont joui de ces 
beaux programmes, mais qui ne se don- 
neront pas la peine d'écrire pour le dire. 
Merci. 


Maintenant à propos de Léo Foucault 
le réalisateur du ‘Ranch de la Rouge”. 
Pourquoi avoir enlevé le programme de 
Marcel Meilleur avec les Échos de la Ri- 
vière Rouge? Fallait-il vraiment un change- 
ment? Y avait-il au moins une bonne rai- 
son? Ce programme était très aimé et 
écouté partout. Tellement de gens furent 
déçus avec un nom comme Le Ranch de 
la Rouge. N'ayant pas saisi la différence, 


présenté à 


nouveau 


Gagnant de 
de 8 “GENIE AWARDS/ 
y compris le meilleur film 


Les Pons TDébarras 
“GOOD RIDDANCE” 


“SUPERB” 
Jay Scott, Globe and Mail 


TOUS LES SOIRS 
de 19h30 à 21h45 


Cinema 
Angle des rues 


Ellice et Sherbrook 
Tél.: 783-1097 


on se demandait, où est Marcel? Quand 
allons-nous entendre jouer Marcel? Que 
se passe-t-il? Pourquoi? 


Qu'est-ce qu'il a essayé de prouver? 
Une annonce a été publiée dans LA 
LIBERTÉ pour Hadley Castille, avec la 
photo de Marcel Meilleur au violon. Quelle 
farce! Je n'ai pas d'objection à ce que 
l'on fasse un programme avec des artis- 
tes de la Louisiane, du Québec, de l'On- 
tario et de la Saskatchewan, mais que 


Radio-Canada et la 


Monsieur Joseph A. Roy 
Saint-Boniface, Manitoba 


Cher Monsieur Roy, 


Le 4 février 1980, je faisais publier une 
réponse à une lettre d'un téléspectateur 
qui soulevait le même problème que 
vous ayant trait au retardement des par- 
ties de hockey. 


Puisque les mêmes conditions s'ap- 
pliquent, je me permets tout simplement 
de répéter ici, pour votre bénéfice, ce 
que j'avais dit: 


“J'accuse réception de votre lettre dans 
laquelle vous nous demandez pourquoi 
Radio-Canada retarde la télédiffusion 
des parties de hockey. Croyez-moi, 
nous en souffrons autant que vous. 


La Ligue nationale de hockey, de concert 
avec chacun des clubs qui en font partie; 
a établi des règlements dans le but de 
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l'on se serve pour la publicité du program- 
me de l’un des nôtres pour ce faire, c'est 
autre chose. 


Je ne sais si vous êtes au courant de 
la chose, mais les ‘promos du Ranch 
de la Rouge étaient des passages des 
Échos de la Rivière Rouge des années 
précédentes. C'est assez fort pour 
vous? 


Comprenez-vous pourquoi nous avons 


question du hockey 


protéger les droits territoriaux de cha- 
cune des équipes. 


Si nous retransmettions un match des 
Canadiens en direct pendant qu'une par- 
tie des Jets se déroule à Winnipeg, et 
que celle-ci est en même temps retrans- 
mise localement à l'antenne anglaise, il 
se peut qu'un bon nombre de personnes 
préfèreraient regarder 
Canadiens à l'antenne française plutôt 
que de se rendre à l'aréna de Winnipeg 
ou de regarder la joute des Jets au réseau 
anglais. C'est ce que les équipes de la 
Ligue nationale de hockey appellent leurs 
droits territoriaux qu'elles demandent à 
Radio-Canada de protéger..." 


le match des. 


trouvé très injuste et anormal ce qui 
s'est passé autour de ce fameux Ranch 
de la Rouge? 


Donc, quand reverrons-nous Les Échos 
de la Rivière Rouge à CBWFT? À bon en- 
tendeur, salut. 


Sincèrement, 
Gertrude Bohémier 
Winnipeg 

le 24 mars 1981 


Je vous remercie de nous avoir écrit 
et soyez certain qu'au moment de la négo- 
ciation, nous faisons tout notre possible 
pour convaincre les responsables de 
nous accorder le droit de télédiffuser 
tous les matchs de la Ligue nationale de 
hockey en direct. 


Recevez, cher Monsieur Roy, l’assu- 
rance de mes sentiments les meilleurs. 


Le Directeur des services français 
(Prairies) 

Léo Rémillard 

le 30 mars 1981 


cc: LA LIBERTÉ 


Ignore-t-on LA LIBERTÉ? 


Rosalie Bernier, Staffing Officer 
Public Service Commission of Canada 
Senior Management Staffing Program 


Madame, 


Dans l'hypothèse la plus favorable, la 
publication en anglais seulement de 
l'appel de candidatures au poste de di- 


recteur régional du Secrétariat d'État à 


CONGRÈS 


Eucharistique International 
à LOURDES 


DU 15 AU 24 JUILLET 1981 
PRÉSENCE DE S.S. LE PAPE JEAN-PAUL Il 


Départ: 14 juillet; retour le 25 juillet 
Prix: $1990 (tout compris). 

Date limite: 20 avril 
Voyage ASSURÉ, vol spécial et hôtels ré- 
servés dans Lourdes même. Enregistre- 
ment inclus. 


Participation aux célébrations, conféren- 
ces du Congrès. Prix spécial pour JEUNES. 
Extension facultative de 4 jours à Paris 
avec guide. 


ADRESSE. 

PELERINAGE A L'ÉTRANGER DU CAP INC. 
521, rue Notre-Dame, suite 304 
Cap-de-la-Madeleine, P.Q. G8T 8L9 

Tél.: (819) 376-1954 


(Détenteur d'un permis du Québec) 
Agence officielle au Canada pour le Congrès 
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Winnipeg (80 SM-OC-SEC-RB-3103) est 
l’une de ces aberrations administratives 
réfractaires à toute explication ration 
nelle, que l'on constate si souvent de 
nos jours. Ou alors ignore-t-on l'existen: 
ce de l'hebdomadaire LA LIBERTE à Ot- 
tawa? 


Je crois sincèrement qu'il y aurait lieu 
ici de reporter la date d'échéance des 
candidatures (20 mars) et d'annoncer le 
poste en question au moins deux semai- 
nes de suite dans LA LIBERTÉ. 


Persuadé que vous conviendrez de 
l'importance de cette mesure, je vous 
prie d'agréer, Madame, l'expression de 
mes sentiments distingués. 


François Pérusse 
Vice-président 

Société de l'Education française 
hors du Québec 

Winnipeg 

le 30 mars 1981 


Pas honte 


M. le rédacteur, 


Je n'ai pas honte de venir approuver 
les décisions de M. Laurent Jolicoeur de 
Giroux, mentionnées dans votre journal. 


Il est à souhaiter que plusieurs le re- 
mercient et encouragent le bien et non 
le mal. . 


Mme Catherine Levreault 
Saint-Boniface 
le 27 mars 1981 


Vie sociale 


Naissances 


Ginette, Marie Carrière, fille de Mike 
Carrière et Claudette Bohémier de Lo- 
rette, née le 7 mars, pesant 7 livres 3 on- 
ces. Michel et Gail Bohémier seront par- 
rain et marraine. 


Raphaël Josquin Joseph Freynet, fils de 
Robert Freynet et Ginia Ostrowski, né le 
31 mars, pesant 7 livres 14 1/2 onces. 


Justin Lee Joseph Rogers, fils de Wayne 
et Georgette Bergeron de Saint-Eustache 
né le 21 février 1981. M. et Mme Ken Beau- 
din sont parrain et marraine. 


Décès 


Walter Allarie, 40 ans, anciennement de 
Saint-Eustache, époux de Judith, décédé 
le 15 mars 1981 à Winnipeg. 


Alvina (Lachance, Beaudin) Moreau, 89 
ans, anciennement de Saint-Eustache, 
épouse de Wilfrid, décédée à Saint-Boni- 
face, le 20 mars 1981. 


Madame Léa Nadeau, 79 ans, épouse de 
feu Aimé Nadeau, décédée le 27 mars à 
l'hôpital de Saint-Anne. 


Soeur Reine Régnier, m.o. (Soeur Marie- 
de-la-Purification) native de Saint-Fran- 
çois-Xavier, décédée le 17 mars à lle- 
des-Chênes. 


Tobie St-Germain, 71 ans, anciennement 
de Saint-Eustache, époux de Rosa Beau- 
din, décédé à Winnipeg le 15 mars 1981. 


La clef 


a l'enfance 


par la connaissance 
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Une élection québécoise 


différente, voire décevante 


Les élections au Québec sont habituellement un événement 
très différent des élections tenues ailleurs. Par le passé, on en- 
tendait parler de ces campagnes électorales dominées par des 
tactiques douteuses et des promesses de paver un autre bout 


de chemin. 


Plus important que cela, on sait aussi 
que toutes les campagnes électorales ré- 
centes au Québec on eu la question du 
statut de la province dans la confédéra- 
tion canadienne au centre des débats. 
Cette tactique a souvent eu pour effet 
de rallier l'opinion publique québécoise 
autour d’un slogan ou l’autre, ou eu pour 
objectif de balayer sous le tapis la piètre 
performance d’un gouvernement sortant 


C'est ce qui fait que les élections qué- 
bécoises attirent tellement d'attention. 


Mais celle-ci est peut-être différente, 
voire même décevante. La campagne est 
à moitié terminée, et la lutte ressemble 
beaucoup aux élections de 1973 et 1977 
au Manitoba. C'est un parti social-démo- 
crate au pouvoir qui tente de le conserver 
un parti plutôt conservateur qui le talon- 
ne de près, et une troisième formation 
politique qui pourrait faire la différence. 
Tels sont à peu près les rôles joués pré- 


Don’s 
Bakery 


Steinbach Manitoba 


© Pain frais tous les jours 
© grande variété de pâtis- 
series 


4 avril 
à 20h30 
(62.00): 


sentement par le Parti québécois, le Par- 
ti libéral et l'Union nationale. 


Au début, les chefs politiques se sont 
immédiatement Jancés des épithètes 
peu flatteuses. D'après M. René Léves- 
que, le Parti libéral est dominé par les 
anglophones, son chef serait un vendu. 
En revanche, M. Claude Ryan a accusé le 
chef péquiste de ‘‘duplessisme”. Le chef 
libéral a dit aussi que le chef unioniste, 
M. Roch LaSalle est insuffisamment ins- 
truit pour être pris au sérieux. M. LaSalle 
a répondu en qualifiant M. Ryan d'intel- 
lectuel tellement assoiffé de pouvoir 
qu'il est prêt à tout faire pour gagner. 


Toutefois, comme si les protagonistes 
avaient déjà constaté qu'ils étaient allés 
trop loin, la campagne électorale s'est 
jouée sur un terrain beaucoup plus con- 
ventionnel: celui des promesses électo- 
rales. 


Le Parti québécois propose une série 
de nouvelles mesures sociales pour son 
deuxième mandat. || propose plusieurs 
programmes visant les jeunes, tels la créa- 
tion de bons d'emplois de 3,000 dollars 
qu'un jeune chômeur pourrait offrir à un 
employeur qui lui garantirait un emploi 
pour un an, l'indexation des bourses d'é- 
tudes, et un programme d'accès à la pro- 
priété pour les jeunes familles. 


De son côté, le Parti libéral a aussi 
son programme de subventions aux fa- 
milles qui veulent acheter une première 
maison neuve, et il a promis d'indexer et 
de rendre transférables les fonds de pen- 
sions. Pour le reste, M. Ryan continue 
de dire que l'économie québécoise doit 
être relancée, en encourageant davan- 


“LES ALOUETTES” 


Boîte à chansons avec un groupe de 


30 artistes du Collège Mathieu de la 
Saskatchewan. Chansons, danse, 


monologues. 


Les billets seront disponibles à la porte. 


10 avril 
à 20h30 
($2.00): 


11avril 
à 20h30 
($3.00): 


“LA ROCHE” 


Danse électrique pour les moins de 18 ans 
(sans boisson alcoolisée) 


“LA ROCHE” 


Soirée cabaret (18 ans et plus). 


-E CD NONS 


présente 


tage le secteur privé. < 

Ce genre de campagne est sans doute 
ce qui souhaite le parti québécois. Le 
PQ a formellement mis en veilleuse son 
option souverainiste à la suite du réfé- 
rendum. Non sans déchirements inter- 
nes, il s'est engagé à ne pas tenir un au- 
tre référendum pendant son prochain 
mandat, mais plutôt de défendre les in- 
térêts du Québec au sein de la fédération 
canadienne. 


Mais Claude Ryan voudrait bien que 
les Québécois n'oublient pas pour 
un instant que le PQ demeure souverai- 
niste en dépit de cette promesse. M. 
Ryan s'affiche donc comme le seul qui 
puisse vraiment défendre les intérêts 
d'un Québec fédéraliste. || espère ainsi 
obtenir le même résultat qu'au référen- 
dum, et sortir victorieux le 13 avril. 


Comment le public réagira aux tendan- 
ces de la campagne électorale en déter- 
minera évidemment le résultat. Le Parti 
libéral soulève sans arrêt la question 
constitutionnelle, mais même M. Ryan 
avoue que les gens en sont saturés... 


Par contre, si le débat se limite aux 
promesses électorales et aux accomplis- 
sements du gouvernement sortant, le PQ 
aura eu le luxe de mener la bataille sur 
son terrain préféré, un terrain qui lui est 
beaucoup plus avantageux. Et dans ce 
cas, le résultat pourrait être beaucoup 
plus serré que les derniers sondages ne 
l'avaient indiqué. 


Jean HÉBERT 


BILLET 


Au sujet 
de l’animation 


- Voulez-vous vous développer éco- 
nomiquement? 
- Eh... Pourquoi pas? 
- Savez-vous comment? Moi, j'ai la 
solution à vos besoins et à vos aspira- 
tions. 
- Ah oui? 
- Un conseil économique. 
- Pourquoi un conseil économique? 
- Pour vous donner des outils. 
- Quelle sorte? 
- Des outils de développement éco- 
nomique. 
- On n'en n'a pas nous des outils? 
- Oui, mais encore en devenir. 
- Pourquoi des outils? 
- Parce que vous devez prendre le 
contrôle des vos institutions et de vo- 
tre avenir. 
- Quelles institutions? 
- Vos instruments de survie et de 
bien-être. 
- Pourquoi? 
- Parce que vous êtes des francopho- 
nes et que vous n'êtes pas suffissam- 
ment développés économiquement. 
- Comment ça se fait? 
- Parce que les Anglais nous ont main- 
tenu volontairement dans un état 
d'ignorance et d'infériorité socio- 
économique. 
- Pourquoi? 
- Pour mieux nous dominer et nous 
assimiler. 
- On ne serait pas dominés dans un 
conseil économique? 
- Non. Vous seriez à la fois autonome 
et associés. 
- Pourquoi être autonomes? 
- C'est pour que vous deveniez capa- 
bles de prendre vous-mêmes, avec 
vos ressources locales et régionales, 
vos responsabilités de citoyens et de 
personnes humaines. 
- Pourquoi? 
- Pour que vous soyez bien dans votre 
peau, libres et réveillés et épanouis, 
le paradis, bons sens! 
. - Pourquoi? 
- Parce que c'est comme ça pour moi 
- Ah! 


Jean-Pierre DUBÉ 


Églises du Manitoba français... —— 


Photo de Roger TURENNE 


Saint-François-Xavier 


La 3e église de Saint-François-Xavier a été construite en 1900 par les parois- 
siens, sous la direction de M. J.A. Sénécal, architecte de Saint-Boniface. 


Cette communauté, fondée en 1834 et donc, après Saint-Boniface, la deux- 
ième plus ancienne paroisse de la province, n'a pas toujours porté le nom de 
Saint-Fraçois-Xavier. Elle a été surnommée Granttown, de 1834 à 1854, en l'hon- 
neur de son fondateur, Cuthbert Grant, un leader métis devenu célèbre à la sui- 


te de la Bataille des sept chênes. 


Après avoir été député et magistrat, Cuthbert Grant s'éteignit en 1854 et la 
communauté qu'il avait fondé adopta le nom de Saint-François-Xavier. 


La première chapelle de l'endroit a été construite en 1828, et la deuxième, en 
1833. Celle-ci fut ornée, en 1840, d'une cloche, pesant une centaine de livres, 
prêtée, semble-t-il, par Mgr Provencher, qui l'avait reçue en cadeau de Lord Sel- 


kirk en 1819. 


Une tornade emporta le clocher, en 1868, et la cloche fut perdue pendant 
plusieurs années. Elle fut retrouvée, enfin, et plus tard remise au Musée de Saint- 
Boniface, où elle se trouve encore aujourd'hui. 


L'église actuelle, mesurant 40 sur 92 ieds, peut accueillir environ 200 per- 
sonnes. La charpente de bois est recouverte de briques et les fondations sont en 
pierre des champs. L'intérieur de l'édifice a été complètement rénové en 1970, 
et un nouveau perron, tout en béton, a été aménagé par la même occasion. Ce 
qui caractérise cette église, c'est sa simplicité et son élégance. 


(Ces informations ont été obtenues grâce à Mlle Thérèse Allard de Saint-Fran- 


çois-Xavier), 


LES BONNES 


grande majorité des journalistes. En 
effet, à peine a-t-elle fait un “papier” 


POINT 


Tout a déjà été dit. 


La direction de la Société Radio- 
Canada à Winnipeg a déployé de nour- 
veau efforts, récemment, en vue de 
rencontrer les Franco-Manitobains 
chez-eux, dans leurs milieux respec- 
tifs. Des réunions publiques ont été 
tenues, la semaine dernière, à Sainte- 
Anne-des-Chênes et à Saint-Jean-Bap- 
tiste, et d’autres suivront. 


Selon l'animateur des rencontres 
régionales, M. Claude Blanchette, le 
seul fait d'entamer un dialogue, d'in- 
former et d'obtenir du feed-back, sur 
quoi que ce soit, demeure un geste 
positif. 


Il faut néanmoins s'interroger sur 
les intentions des directeurs du CKSB 
et de CBWFT, MM. Maxime Désaul- 
niers et Léo Rémillard, respective- 
ment, qui ont initié cette démarche. 


Car malgré la volonté des deux pa- 
trons de tenir compte des critiques, 
des commentaires et des suggestions, 
aucun changement dans les budgets 
et dans la programmation n'est prévu 
pour l'exercice financier et la saison 
qui viennent. C'est du moins ce qu'a 
fait savoir M. Rémillard, précisant 
que des innovations pourraient être 
introduites dans le contenu de certai- 
nes émissions. 


Il ne fait donc aucun doute que ce 
“bain de foule” se situe au niveau des 
relations publiques. Ne faut-il pas ap- 
peler les choses par leur nom? Les 
bonnes relations publiques sont, com- 
me toujours, un moyen de donner au 
client l'impression d'être écouté et 
compris, un moyen de lui permettre 
de se défrustrer, afin d'éviter de de- 
voir répondre à ses besoins et d'évi- 
ter de modifier le produit offert. 


C'est justement dans cette incapa- 
cité - de répondre aux besoins- que 
se trouve Radio-Canada. Le siège so- 
cial de la Société, Montréal, est aussi 
éloigné de Winnipeg que ne le sont 
CKSB et CBWFT des régions manito- 
baines. 


Il serait donc illusoire d'espérer 
même que ce double monopole, 


dans nos seuls médias électroniques, 


d'information, de culture et de diver- 
tissement ne cesse. 


Il a été clairement démontré qu'une 
radio et une télé françaises ne peu- 
vent survivre au Manitoba et que, 
pour le peu de services dont nous 
jouissons, il faudra continuer à subir 
les intérêts de 85 pour cent de la clien- 
tèle du réseau national, qui se trouve 
au Québec, comme on se plaît à le 
rappeler. De l'aveu même d'un patron 
de Montréal en visite le printemps 
dernier, Radio-Canada n'est présent 
dans l'Ouest que pour des raisons 
politiques. L'unité, ça vous dit quel- 
que chose? 


C'est à ce niveau que prennent fin 
toutes les réflexions que l’on pourrait 
entretenir sur le rôle de la radio et de 
la télévision dans un contexte mino- 
ritaire. 


Lors des prochaines rencontres (à 
Sainte-Rose et à Saint-Léon), il faudra 
se rappeler que tout, vraiment tout, a 
déjà été demandé et que peu, mais 
vraiment peu, ne peut être fait. Cela, 
nombreux sont ceux et celles qui l'ont 
compris, surtout les jeunes qui pré- 
fèrent, aux réunions publiques, les 
soirées tranquilles à écouter leur musi- 
que préférée. $ 


Jean-Pierre DUBÉ 
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Notre collaboratrice Jacqueline Blay 
devient dangeureuse, à moins qu'elle 
n'ait un flair bien spécial dont ne dis- 
pose pas (malheureusement) la très 


LA Bo 774 
HD 


Heures d'ouverture: 


sur la situation espagnole qu'une ten- 
tative de coup d'état a eu lieu. À 
peine a-t-elle apporté son article sur 
Reagan, que nous publions cette se- 
maine, que l'on à appris la tentative 
d'assassinat du président américain. 
On a hâte au prachain article, puis- 
que jamais deux sans trois. 
*+ 

Bien que le sujet soit douloureux, il 
faut que nous en parlions. La SFM 
pensait faire un bon coup publicitaire 
en se servant non seulement des an- 
nonces communautaires de CBWFT, 
mais aussi de CBC pour sensibiliser les 
gens à l'assemblée annuelle qui vient 
de se dérouler. Pour l'instant, rien de 
mal. Seulement voilà, l'annonce était 
faite en. anglais. On n'ose pas ajou- 
ter de commentaire, sinon que les 
Ukrainiens ou les Allemands du coin 
n'auraient pas fait mieux. Enfin majo- 
ritaire. 


À ‘ L 


Nous vous inviterons à voir ou à revoir l'émission consacrée 
à l’architecte manitobain Robert Boucher et dont la diffusion, 
en novembre dernier, avait été perturbée par des difficultés de 
son. 


Robert Boucher vous expliquera son concept de 
‘“ville sous dôme”’. 


du lundi au samedi . 


315, rue Kenny 
Saint-Boniface 
Manitoba R2H 3E7 


Réalisateur-coordonnateur: 
Maurice ARPIN 
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Quand un nouveau président américain entre en fonctions, il 
a, traditionnellement, 100 jours de grâce, ce que les Américains 


appellent une lune de miel. 


En 100 jours, il doit montrer clairement ses intentions, face 
au peuple, au Congrès et à la presse. Les 100 jours de Reagan 
sont maintenant largement entamés. 


Le président Carter avait terminé sa 
présidence dans l'agonie des négocia- 
tions de dernière heure pour libérer les 
otages américains de Téhéran. Il était 
difficile de réconcilier cette image avec 
celle de ce même président souriant qui, 
quatre ans auparavant descendait à pied 
Pennsylvania Avenue. 


L'homme avait changé, il était passé 
par le laminoir de quatre ans au pouvoir. 
Amer, après ces quatre années que la 
presse a qualifiées, presque à l'unani- 
mité, de futiles, sauf peut-être pour les 
accords de Camp David, Carter avait dé- 
claré l'été dernier que ses deux plus 
grandes déceptions avaient été les Ira- 
niens et la presse. Il ajoutait ainsi son 
nom à la longue liste des présidents sor- 
tants, pensant être victimes de ce mons- 
tre à plusieurs têtes que représentent 
les médias. 


Un autre président arrive sur scène et 
il est, à l'unanimité, qualifié d'excellent 
communicateur parce qu'il a l'expérience 
des caméras. Seulement voilà, le gouver- 
nement et l'exercice du pouvoir n'ont 
pas pour témoins des caméras de télé- 
vision et Reagan a dû se mettre au tra- 
vail avec les membres de son cabinet. 


La politique intérieure 


Dès le début, les observateurs notaient 
que si Reagan avait l'intention d’être un 
nouveau Franklin D. Roosevelt de la droite, 
il devait agir rapidement et ne pas lais- 
ser la bonne volonté populaire s'évapo- 
rer. D'autres craignaient, à cause des 
promesses électorales, que cette lune 
de miel ne soit plus courte qu'à l'ordi- 
naire. Elle semblerait, pour l'instant, être 


dans les normes. 


Nul doute que la libération télévisée 
des otages, le jour de l'inauguration la 
plus longue de l'histoire américaine, y a 
été pour beaucoup. 


Peu après l'arrivée au pouvoir du pré- 
sident Reagan, la santé du dollar s’amé- 
liorait de façon significative, et laissait 
même entrevoir une baisse düu prix de 
l'or. Une semaine après son entrée à la 
Maison Blanche, Reagan levait le con- 
trôle sur le prix du pétrole extrait aux 
États Unis, prix qui était maintenu, artifi- 
ciellement, inférieur à celui du pétrole 
importé. || s'est fait beaucoup d'amis 
par une simple signature. 


Pendant sa campagne électorale, le 
candidat Reagan avait clamé à tous vents 
que le gouvernement et sa bureaucratie 
étaient le plus gros problème dont souf- 
frait le peuple américain. Le voici mainte- 
nant, à la tête de ces mêmes gouverne- 
ment et bureaucratie, et les coupures 
budgétaires envisagées ont envoyé des 
frissons dans bien des échines. Pourtant, 
il faudra que ces coupures soient approu- 
vées par le Congrès, et il faudra deux 
ans avant que Reagan ne soit capable de 
présenter un budget bien à lui, puisque 
l'héritage de Carter se trouve encore 
pris dans les méandres de la bureaucra- 
tie gouvernementale. 


Le président Reagan semble vouloir 
venir à un modèle administratif datant 
de plus de 20 ans, celui du général Eisen- 
hower, et qui consiste en un processus 
décisionnel pyramidal. Son prédéces- 
seur avait préféré, officiellement, le mo- 
dèle appelé ‘de la roue”, mais bien sou- 
vent avait été obligé de recourir au sys- 
tème pyramidal. 


Un spectacle pour enfants de tous 
âges où musique, danse, 

et visuel font redécouvrir un mythe 
vieux comme la terre. 


Le Théâtre National pour enfants Les Pissenlits 


présente une fantaisie mythologique 
le jeudi 9 avril 1981 
19h30 
salle Pauline Boutal, C.c.f.m. 


Présenté en collaboration 


Renseignements: 233-8053 


Guichets: 


Les décisions sont discutées en con- 
sultation avec un cabinet, mais c'est le 
président seul qui décide sans appel. 
Les décisions sont alors exécutées jus- 
qu'en bas de l'échelle. ll est difficile d'in- 
nover administrativement et Reagan 
s'est comporté jusqu'à présent comme 
un chef d'entreprise, déléguant, après 
consultations, ses responsabilités sur 
le plan exécutif, sans se préoccuper des 
détails matériels. La première réaction 
enregistrée est que cette méthode ne 
satisfait pas tous les membres de son 
cabinet puisque ces derniers grommel- 
lent. Ils passeraient plus de temps en 
réunions qu'à leurs bureaux. 


La politique extérieure 


Il a souvent été remarqué que, si l'Amé- 
rique éternuait, le reste du monde attra- 
pait un rhume ou quelquefois une pneu- 
monie. C'est pourquoi il est intéressant 
à plusieurs titres de se pencher sur l'ad- 
ministration interne de Reagan. Les ini- 
tiatives prises tous azimuts, auront des 
retombées un peu partout. Un exemple: 
l'embargo sur les ventes de céréales à la 
Russie décrété par Carter après l'inva- 
sion russe en Afghanistan. Reagan avait 
promis qu'il lèverait cet embargo. Or ce 
n'est pas encore fait. Qui plus est, la 
question n’est plus du ressort exclusif 
du Conseil national de sécurité, mais du 
Cabinet américain tout entier. 


Là, les intérêts internes devront épou- 
ser les intérêts externes. Reagan, en le- 
vant l'embargo, pourrait passer pour fai- 
ble aux yeux des Russes à qui, jusqu'à 
présent, il a tenu un langage dur. Or il 
n’a pas l'intention de parler pour ne rien 
dire. Par contre, en ne levant pas l'em- 
bargo, il mécontente ses électeurs des 
états fermiers. || lui faudra trouver un 
moyen honorable, tant intérieurement 
qu'extérieurement, et il semble qu'il lais- 
se pour l'instant le soin au temps de faire 
son travail de décantage nécessaire. 


La question de l'embargo mène natu- 
rellement aux questions de politique étran- 
gère menée jusqu'à présent par l'admi- 
nistration Reagan. Les priorités, dès la 
prise de pouvoir, avaient été clairement 
énoncées: 


- négociations d'un nouvel accord de dé- 
sarmement, puisque celui négocié par 
Carter semblait défavoriser, aux yeux de 
Reagan, les Américains. Par dessus tout 
cette question des armements, les répur- 
blicains ne cachaient pas leurs intentions 
de retrouver une parité nucléaire avec 
les Russes. Et, dans leur esprit, parité 
nucléaire signifie supériorité. 

- Stopper l'infiltration cubaine, et de là, 
soviétique, au Salvador et au Nicaragua. 


Reagan n'écartait pas en principe la 
politique des droits de l'homme de Car- 
ter mais l'interprétait autrement. Stop- 


Les États Unis de Ronald 


per le terrorisme international est la seule 
façon, selon eux, de respecter les droits 
de l’homme, puisque le terrorisme est 
l'ultime violation de ces droits. 


L'attitude a été musclée dès le départ, 
et un joueur a fait surface très rapide- 
ment et se maintient constamment à l'a- 
vant-scène: le secrétaire d'État, le géné- 
ral Alexander Haig. |! se donne le titre de 
“vicaire de Reagan”. Il est le premier 
militaire à tenir ce poste depuis le célè- 
bre général George Marshall, dont le fa- 
meux plan d'aide économique aux pays 
européens touchés par la seconde guer- 
re mondiale est resté bien ancré dans 
les mémoires. 


Ancien adjoint de Kissinger, Haig, a 
tenté d'emblée de prendre les rênes du 
pouvoir comme son ancien patron. || n’a 
pas mâché ses mots et il a trouvé, jus- 
qu'a présent, un allié en la personne du 
président. 


Les buts de Haig sont clairs: rendre 
aux USA son image de force à l'extérieur 
du pays. Pour cela dès les premiers jours 
de l'administration républicaine il a de- 
mandé à ce que le département d'État 
soit en contrôle de la politique étrangère 
plutôt que le Conseil de sécurité nationale. 
importante nuance. || a nommé lui-même 
ses assistants sauf son adjoint, qui a 
avoué une ignorance totale en matière 
politique étrangère. 


Haig croit en un théorie, celle du “lin-: 
kage”’ qui était déjà chère à Kissinger. 
Elle se résume ainsi: les négociations 
avec l'URSS doivent toujours se poursui- 
vre, à une échelle globale, mais ceux qui 
négocient du côté américain doivent 
établir un lien entre ces négociations 
globales et une action locale, que ce 
soit au Proche-Orient, en Afghanistan 
ou ailleurs. Si Moscou enregistre un gain 
quelque part, l'ensemble du dialogue 
avec les USA est affecté. 


La théorie et l'attitude devraient per- 
mettre le changement d’habitudes. Les 
gens de Reagan ont souvent reproché à 
ceux de Carter d'avoir des habitudes dé- 
missionnaires, de trop tendre l’autre joue 
Ils partent du principe qu'il ya a des ha- 
bitudes démissionnaires tout aussi no- 
cives, sinon plus, que des déclarations 
et des conduites belliqueuses. 


L’Asie et l’Europe 


L'action n'a pas tardé. Le premier chef 
d'état étranger à se présenter à la Mai- 
son Blanche a été le président sud-coréen 
Chum Doo Hwan et il a obtenu gain de 
cause. Les Etats Unis maintiendront 
leurs troupes en Corée du Sud ainsi que 
l'aide financière. Ce pays pourrait sem- 
bler insignifiant, Sauf si l’on se rappelle 
que les relations entre Pékin, Taïwan et 
Moscou en sont au stade de la prudence 


Le vitrail de l'ambassade du Canada 


Le Centre culturel franco-manitobain exposait, la semaine dernière, la maquette de 
l'ambassade du Canada à Mexico, ainsi que le vitrail qui sera intégré au bâtiment, 
conçus par l'architecte franco-manitobain de renommée internationale Etienne Gaboury. 

Le vitrail a été présenté comme “une tapisserie allégorique de métal et de verre re- 
présentant l'origine commune de toutes les nations et leurs liens; et, en particulier, le 
Canada et sa diversité culturelle”. 


La Boutique du Livre 
La Librairie Landry 
C.c.f.m. 


AMETS 


6 LA LIBERTÉ, jeudi 2 avril 1981 


‘ 


mais qu'il faut contrecarrer la présence, 
soviétique en Asie. L'emplacement tout 
trouvé: la Corée du Sud. 


En Europe, un changement très impor- 
tant s’est produit face à la politique étran- 
gère américaine. Les Allemands de l'Ou- 
est, autrefois si coopérants avec les 
hommes de Carter, ont refroidi leurs rela- 
tions, et c'est au tour des Français d'être 
l'objet de ‘“chaleureuses retrouvailles” 
selon le mot du général Haïig. La Grande- 
Bretagne, quant à elle, a un parfait ter- 
rain d'entente avec les Américains. 


Les Européens craignent de servir de 
champ de bataille à un holocauste nu- 
cléaire et voient d'un mauvais oeil en 
général l'affrontement entre les deux 
super-puissances. C'est pourquoi lors- 
que le secrétaire d'Etat à la Défense, 
Caspar Weinberger, a déclaré que les 
USA songeaient à placer des bombes à 
neutrons en Europe, le secrétaire d'État 
s'est empressé de démentir les propos 
de son collègue. Une erreur de parcours 
d'une administration débutante? Pas si 
sûr. Probablement un ballon d'essai. 


Le général Haig a un programme nu- 
cléaire destiné à l'Europe. Il a déjà l’ac- 
cord de mettre en place 464 missiles à 
têtes nucléaires et 108 missiles Pershing 
en Europe de l’ouest à partir de 1988. 
Pour cela, il lui faut à tout prix la coopé- 
ration ouest-allemande. Le sentiment 
anto-nucléaire est fort en Europe et Haig 
devra en tenir compte. 


L'affrontement entre les USA et la 
Russie inquiètent les Européens qui ont 
salué l'initiative de Brejnev lorsque ce 
dernier a suggéré une rencontre au som- 
met lors du XXVIe congrès de Parti com- 
muniste soviétique. 


Les Européens placent leurs espoirs 
dans une des mesures mentionnées par 
Brejnev, ‘les mesures de confiances”. 
Ce sont les communications à l'autre 
camp de ses mouvements de troupes. 
Brejnev a offert d'étendre ces mesures 
aux montagnes de l'Oural à condition 
que les États Unis en fassent autant jus- 
qu'au Canada et à la Côte est. 


EI Salvador 


Pourtant les craintes européennes 
ne devraient pas être trop fondées pour 
l'instant puisque l'administration amé- 
ricaine a choisi son propre théâtre d'af- 
frontements avec l'URSS et il s'agit d'El 
Salvador. 


L'administration a commencé par ac- 
cuser les Soviétiques et les Cubains de 
fournir des armes aux rebelles gauchis- 
tes du Salvador en passant par le Nica- 
ragua. Rapidement également, l'ambas- 
sadeur américain au Salvador, Robert 
White, a été renvoyé de son poste par le 
général Haig. White déclare à qui veut 
l'entendre que le Salvador sera un autre 
Viet-nam. L'aide financière au Nicara- 
gua a été réduite puisque ses dirigeants 
sandinistes étaient accusés d'achemi- 
ner des armes aux rebelles du Salvador. 
Depuis ces coupures, les livraisons d'ar- 
mes ont diminué. 


Beaucoup d'observateurs craignent 
que les fonds accordés à la junte mili- 
taire salvadorienne amèneront plutôt de 
l'aide aux escadrons de la mort, groupes 
d'extrême droite, incontrôlés par le gou- 
vernement et qui n'écartent pas la pos- 
sibilité d'un coup d'État. Reagan a nié 
toutes ces hypothèses et affirme qu'il 
n'y aura pas de second Viet-nam au Salva- 
dor et que les conseillers qu'il envoie ne 
sont pas des combattants. 


Le Moyen-Orient 


Le premier ministre israëlien Mena- 
hem Begin a demandé à Reagan une ré- 
ouverture rapide des négociations israëlo- 
égyptiennes. Reagan a jusqu'à présent, 
montré peu d'entousiasme à discuter de 
l'autonomie pour les Palestiniens et des 
territoires occupés de la rive ouest. En 
fait l'administration américaine attend 
le résultat des élections en Israël. Les 
fonctionnaires du Département d'État 
prévoient une victoire de Shimon Peres 
et une défaite de Bégin. 


D'autre part l'administration Reagan 
serait prête à vendre de l'équipement 
militaire à l'Arabie Séoudite même si Îs- 


Reagan 


raël s'oppose à ce que ses voisins ara- 
bes aient une force militaire plus consé- 
quente. L'administration a résolu le pro- 
blème en vendant à Israël 15 avions F-15 
pour compenser le déséquilibre. 


Les USA bien qu'ayant une position 
pro-Israël assez marquée, ne cachent 
pas leurs intentions d'avoir une base 
militaire dans le Golfe persique et pour 
cela recherchent une alliance avec la Jor- 
danie. Le roi Hussein a déjà déclaré 
qu'aucun territoire arabe qui se respecte 
ne permettra l'installation de telles bases 
à cause du sentiment anti-colonialiste 
encore vivace. 


Un état palestinien, tel que proposé 
par le président égyptien Sadate, n'est 
pas du goût de Reagan non plus. Il lui 
faudra cependant tenir compte de la po- 
sition, européenne dans ce domaine, 
puisque les Européens, en général, sont 
en faveur des pays arabes y compris 
l'OLP. On peut prévoir un exercice de 
corde raide pour la diplomatie américaine 
qui, tout en maintenant une ligne dure 
face à la Russie recherchera une alliance 
occidentale pour faire face aux conflits 
du Golfe persique en général. 


Le bilan 


En 2 mois, Reagan et ses collègues 
ont tout mis en oeuvre pour faire chan- 
ger de cap tous les bateaux administra- 
tifs. Seul le temps dira à quel point les 
tentatives étaient valables et jusqu'à 
quel point la théorie pouvait être mise 
en pratique. Tant à l'intérieur qu'à l'exté- 
rieur, trois principes fondamentaux 
semblent guider cette administration. 


Le premier: la constance. Une fois 
qu'un programme est mis sur pied, on 
doit le suivre, pas d'improvisations au 
jour le jour, ce qui avait causé tant de dé- 
gâts dans l'administration précédente. 


Le second: l'assurance de la parole 
donnée. Reagan ne veut pas engager, il 
l'a souvent dit, le prestige et le pouvoir 
américains à la légère, mais une fois que 
la parole est donnée, l'engagement sera 
honoré. 


Le troisième enfin: l'équilibre. Revu et 
corrigé par Reagan. 


Certains observateurs crient casse- 
cou, surtout en matière de politique étran- 
gère, craignant que le Salvador ne devienne 
l'Afghanistan des Etats Unis, ou encore, 
qu'en mettant trop l'accent sur les pro- 
blèmes du Salvador, la Pologne et l’Af- 
ghanistan ne passent au second plan. 
D'autres estiment qu'il était temps qu'un 
tel langage soit tenu. Reagan, pour l'ins- 
tant, semble sûr de lui-même et maître à 
bord de son propre bateau. 


L'éditorialiste du magazine ‘Time’, 
Hugh Sidey, qui n'a pas coutume d'être 
tendre avec les présidents des États 
Unis a donné un crédit à Reagan: il res- 
pecte la Présidence. ‘Ce n'est pas suf- 
fisant pour gouverner”, écrit-il, ‘mais 
c'est un bon début.” : 


Jacqueline BLAY 


Eucharistique International 
à LOURDES 


DU 15 AU 24 JUILLET 1981 
PRÉSENCE DE S.S. LE PAPE JEAN-PAUL Il 


Départ: 14 juillet; retour le 25 juillet 
Prix: $1990 (tout compris). 

Date limite: 20 avril 
Voyage ASSURE, vol spécial et hôtels ré- 
servés dans Lourdes même. Enregistre- 
ment inclus. 


Participation aux célébrations, conféren- 
ces du Congrès. Prix spécial pour JEUNES. 
Extension facultative de 4 jours à Paris 
avec guide. 


ADRESSE. 

PELERINAGE A L'ÉTRANGER DU CAP INC. 
521, rue Notre-Dame, suite 304 
Cap-de-la-Madeleine, P.Q. G8T 8L9 

Tél.: (819) 376-1954 


(Détenteur d'un permis du Québec) 
Agence officielle au Canada pour le Congrès. 


Venez 


dialoguez 


AVEC 
LA SOCIETE RADIO-CANADA 


LE JEUDI 23 AVRIL à Sainte-Rose-du-Lac 


(à l'école élémentaire) 


LE MERCREDI 29 AVRIL à Saint-Léon 


(au centre récréatif) 


NY 


Auditeurs et téléspectateurs de Sainte-Rose, de Saint-Léon et des 
villages voisins, venez exprimer vos commentaires et vos 
suggestions sur les émissions diffusées par CKSB ET CBWFT. 


VENEZ RENCONTRER 


M. Maxime Désaulniers 
Directeur de la radio française 
au Manitoba 


M. Léo Rémillard 
Directeur des services français 
pour les Prairies 


L'animation de ces deux rencontres a été confiée à 


Claude Blanchette 


Ces rencontres commenceront à 20h00 et se ter- 
mineront à 22h00 par un goûter. 
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TRIBUNE LIBRE 


La Fédération des francophones hors Québec a présenté, la semaine der- 
nière, un mémoire à la Commission royale sur les quotidiens, mise en place 
suite à des arrangements effectués par les chaînes Southam et Thompson qui 
ont notamment entraînés la disparition du Winnipeg Tribune. La FFHQ s'inter- 
roge plus particulièrement sur le traitement accordé aux hors Québec dans la 
presse anglophone. 


La Fédération des francophones hors Québec regroupe neuf associations pro- 
vinciales qui oeuvrent dans chacune des provinces où les francophones sont 
minoritaires. La Fédération est le porte-parole, au niveau national, d'un million 
de francophones hors Québec. 


À ce titre la Fédération juge pertinent d'intervenir dans le débat sur les causes 
et les conséquences de la concentration de la propriété dans l'industrie des jour- 
naux dans la mesure où les collectivités francophones minoritaires voient d'un 
très mauvais oeil cette diminution progressive de la concurrence entre les quo- 
tidiens et, par là, de la diversité des sources d'information. 


La Fédération des francophones hors Québec a eu l'occasion, à maintes re- 
prises de constater l'indifférence qui caractérise les quotidiens anglophones en 
égard aux dossiers qui touchent les communautés francophones hors Québec. 
Que ce soit à l'occasion du lancement de “Les héritiers de Lord Durham”, de 
“Deux poids, deux mesures”, de “Pour ne plus être. sans pays”, de prises de 
positions diverses sur le dossier des communications, de la Constitution, de l'en- 


seignement... nous avons remarqué une très nette différence entre la couver- 
ture que nous avons reçue des quotidiens francophones par rapport aux quoti- 
diens anglophones. 


Alors que les quotidiens francophones ne font pas seulement que rendre 
compte de la nouvelle, mais la commentent et tentent de la replacer dans une 
perspective plus large, les quotidiens anglophones ont souvent, soit passé sous 
silence nos interventions, soit parfois placé un article dans les pages intérieures à 
un endroit que le lecteur “pressé” n'a surement pas vu. 


(...) Ainsi, pendant que la presse francophone consacrait au dossier “Deux 
poids, deux mesures” de longs reportages, l'expliquait et le commentait en 
pages éditoriales, les grands quotidiens anglophones avaient, semble-t-il ces 
jours-là, d’autres chats à fouetter. 


Entre des téléviseurs 
et des bas de nylon 


Parmi les grands quotidiens canadiens anglais, seul le “Globe & Mail a bien 
voulu consentir un reportage convenable de la nouvelle. Le “Toronto Star” n'a 
consenti aucune ligne sur ce dossier. Même chose pour le “Toronto Sun”. Le dé- 
funt “Ottawa Journal”, disposait de deux articles en page 3, mais les avaient toute- 
fois classés ‘par erreur” dans les nouvelles locales. Dans le “Citizen” d'Ottawa, il 
y avait bien un article, bien qu'il fut placé entre deux annonces publicitaires. Le 
défunt “Montréal Star”, quelques lignes en page onze. 


La Gazette, de son côté, qui s'intéresse beaucoup aux questions linguistiques, 
ne jugea même pas à propos de déléguer un journaliste à la conférence de pres- 
se, de sorte que les lecteurs du quotidien durent se contenter d'une dépêche de 
la presse canadienne placée en page 17. Au “Winnipeg Free Press” pas une ligne 
non plus sur ce dossier. (..) Cette conspiration du silence ou de l'indifférence, 
n’est pas un fait isolé. La FFHQ cherche encore à trouver un article dans là presse 
quotidienne anglophone qui aurait fait mention de notre intervention devant le 
Comité spécial mixte sur la Constitution le 26 novembre 1980. Peut-être s'en 
trouvait-il un dans la dernière page du cinquième cahier d'un quelconque jour- 
nal anglophone; un entrefilet de quelques lignes placé entre une annonce de 
téléviseurs et de bas de nylon! (...) 


La conspiration du silence 


En fait, nous voyons mal comment une concentration accrue des entreprises 
de presse et son aboutissement ultime qui est la suppression de la concurrence, 
pourra inciter la presse anglophone à donner une information convenable sur 
les aspirations et les revendications des communautés francophones hors Qué- 
bec. Il est clair selon nous que si la concurrence n'est pas stimulée, il sera rela- 
tivement facile pour un quotidien de se vautrer dans la médiocrité, d'essayer de 
trouver les dénominateurs communs les plus bas et d'éviter de heurter les certi- 
tudes acquises des lecteurs. (...) 


Qu'on nous comprenne bien: il ne s'agit pas ici d'ériger en absolu la valeur de 
la concurrence. La concurrence n'a pas toujours, de façon magique, un effet 
positif sur la qualité de l'information véhiculée par un quotidien. Toutefois, nous 
croyons que, règle générale, la concurrence constitue une meilleure garantie 
que les propriétaires vont faire en sorte d'améliorer leur produit. Car, au bout du 
compte, les consommateurs recherchent toujours un produit de meilleure qua- 
lité. Et plus il y aura de consommateurs - lecteurs pour un journal, plus celui-ci a 
des chances d'accroître ses revenus publicitaires. 


Quelques mots, avant de conclure, sur la norme générale qui devrait être uti- 
lisée pour préciser ce qu'est un journal de qualité. || nous semble qu'une telle 
norme a été explicitée dans le rapport du sénateur Keith Davey, en 1970. Le rap- 
port du sénateur Davey parlait de l'aptitude et “du succès avec lequel un journal 
ou un poste de radiodiffusion parvient à préparer son auditoire aux change- 
ments sociaux (...) “Le changement est la grande constante de notre époque, et 
les moyens d’information doivent, par définition, faire état de tous les change- 
ments, non seulement en signalant de façon isolée les faits dramatiques de l’ac- 
tualité, mais en sondant les mouvements de transformation insoupçonnés dans 
l'attitude des gens et dans le comportement des institutions, mouvements sans 
lesquels ne peuvent s'accomplir la plupart des changements”. 


Consacrer le principe 
du droit à l'information 


Or, on peut se questionner sur les difficultés qu'il y a à faire en sorte que les 
journaux en viennent à jouer un tel rôle. Est-ce que ceux qui possèdent les entre- 
prises de presse (les milieux d'affaires pour la très grande majorité) n'ont pas 
intérêt à discréditer les tendances aux changements qui se manifestent dans la 
société? 


N'ont-ils pas intérêt à ce que soit, par le biais des médias d'information qu'ils 
possèdent, valorisée leur vision du monde ainsi que le type d'organisation so- 
ciale, économique et politique qui satisfasse le mieux leurs intérêts? En fait, la 
définition proposée il y a plus de dix ans par la Commission Davey, bien qu'elle 
soit fortement souhaitable, procédait (et procède encore) d'une conception as- 
sez angélique de la diffusion de l'information. Il faut, à notre avis, cesser de ra- 
conter des histoires sur une quelconque vocation idéale de la presse. (...) 


Il serait à notre avis plus que temps que dans un domaine aussi fondamental 
que l'information, l'on veille à donner des dents à la vétuste loi anti-trust qui date 
déjà du siècle dernier et à faire en sorte que les propriétaires des entreprises de 
presse cessent d'utiliser les médias écrits essentiellement à des fins de véhicules 
publicitaires, et que soit consacré le principe d'un droit à une information com- 
plète. 


Pour ce faire, il nous apparaît clair qu'une partie de la solution réside dans 
l'adoption de mesures très sévères qui arrêteront la concentration de la presse. 
Il serait nécessaire également que l'on établisse des conseils de presse dans tour- 
tes les provinces afin d'assurer un droit de regard de la population sur ces ser- 
vices publics que sont les quotidiens. 


La Fédération des francophones hors Québec 


Vos amis ne lisent pas LA LIBERTÉ? 


‘“‘Abandonnez-les”! 


CHURCHILL 


MERCREDI 7 AVRIL À 19h00 


L'équipe de l’école CHURCHILL 
affrontera celle de LA BROQUERIE 


Animateur: Pierre d'Auteuil 
Réalisation: Marie Benoist-Martin 


Saint-Joseph 


La vie remplie de Ovila Bissonnette 


M. Ovila Bissonnette, fils de M. Del- 
phis-Léonard Bissonnette, demeure, un, 
parmi les premiers pionniers du ‘‘Town- 
ship 3"... 


À l'âge de 81 ans, il jouit encore d'une 
bonne santé. Il conduit sa voiture et on 
peut le rencontrer avec son épouse, se 
diriger chaque mardi après-midi vers le 
village de Saint-Joseph, pour se joindre 
aux activités du ‘Club de l’âge d'or. 


À la pointe du jour, c'est à l'étable 
qu'on le trouve occupé à nettoyer, soi- 
gner, et traire ses trois vache. De retour 
à la maison, aidé de son épouse, aussi 
très laborieuse, on écrème et prépare 
les “canisses” de crème pour les envoyer à 
la crèmerie. 


Depuis trois ans M. Bissonnette souf- 
fre de rhumatisme à un genou, dû à une 
mauvaise chute tandis qu'il vaquait à 
ses travaux. Mais il ne s’en compte pas 
défait pour autant. Avec l'aide de sa bi- 
cyclette ‘‘exerciseur”’, il prend les moy- 
ens pour rester en bonne forme encore 
plus longtemps. 


Suivant les pas de son père, M. Bis- 
sonnette s'est dévoué, depuis 1927 jus- 
qu'à 1972, comme maître de chapelle de 
Saint-Joseph. |! prit à coeur ses respon- 
sabilités et pour mieux servir toute la 
communauté de Saint-Joseph, il prit un 
cour de théorie musicale. Ce ne fut pas 
tâche facile et plus d'un se serait décou- 


Saint-Eustache 


ragé, mais tant d'efforts ne devaient être 
couronnés que de succès bien mérités. 
Il profita de toutes les occasions pour se 
perfectionner, désireux de donner au 
maximum. 


Encore aujourd'hui, il participe au 
choeur et à l'occasion nous fait enten- 
dre un beau solo. Quel bel exemple de 
générosité et de partage pour toute l’as- 
semblée réunie. 


Le 22 octobre 1980, M. et Mme Ovila 
Bissonnette avaient le bonheur de fêter 
leur 45e anniversaire de mariage avec 
tous leurs enfants: Rolande, Noëlle, Ma- 
rie, Gérard, Jean-Paul, Lorraine, Made- 
leine, Marguerite, Georges, Armande, 
Yvon, Jacqueline, Cécile, Robert, Aurèle 
Suzanne, ainsi que leurs petits-enfants, 
réunis à la maison parternelle. 


Quand les enfants viennent ‘faire un 
tour”, ils en profitent pour s'approvision- 
ner en bon lait frais et, jusqu'à l'an der- 
nier, ils pouvaient encore se procurer les 
oeufs et les volailles. 


M. Bissonnette partage les travaux de 
la maison et à l'occasion il aide à bou- 
langer le pain, surtout quand on attend 
les 16 enfants, plus les petits-enfants à 
l'occasion de grandes fêtes. 


Quand les jours chauds sont de retour 
pour de bon, c'est au jardin qu'on le re- 


400 personnes au carnaval de patinage 


Quelque 400 personnes ont été ‘‘bien- 
venus au pays des Schtroumpfs” le di- 
manche soir 8 mars, à la patinoire de 
Saint-Eustache, à l'occasion du carna- 
val de patinage artistique. 


85 membres du club étaient en cos- 
tumes de Schtroumpfs: des pantalons 
blancs, des jupes blanches, et, bien sûr, 
des tuques blanches. La soirée a com- 
mencé avec la présentation des corsa- 
ges à Barb Holmes, l'entraîneur profes- 
sionnel du club, et à Michelle Beaudin, 


coordinatrice du club. Au cours de la veil- 
lée, nous avons rencontré différents 
Schtroumpfs et Schtroumpfettes; 

- des brosses à dents roses et bleues 

- des cowboys avec des vestons, des étoi- 
les de sheriff et des fusils (les plus jeu- 
nes garçons du club) 

- des bücherons avec des grosses ha:- 
ches et des chemises ‘‘carottées” 

- des danseuses d'Hawaï avec des jupes 
d'herbes et des “‘leis’’ de fleurs 

- les plus âgées du club ont présenté un 
tango des Schtroumpfs 


- cinq mamans, assez courageuses pour 
suivre des leçons de patinage artistique 
étaient les grand-pères et grand-mères 
Schtroumpfs 

- nos jeunes, Marie Bergeron, Charmaine 
Ménard, Colleen Boyer, Lydia St-Cyr, 
Roxane Rivard et Carmen Allard, habil- 
lées en bouffons avec des perruques 
aussi oranges que leurs costumes nous 
ont montré le plaisir de patiner. 


L'année de dévouement des ieunes a 
été appréciée et récompensée par le club 
par des valises, La coordinatrice s’est 
méritée un sac d'épaule brun en cuir. 


Grâce au ‘‘Manitoba Pool Elevators”, 
à la Caisse populaire d'Élie et à Mme 
André Carignan, le club a pu présenter 
un petit Schtroumpf souvenir à chaque 
membre. 

Les petits étaient ‘fous de joie” 
quand ils sortirent pour la grande finale, 
tous portant leur Schtroumpf autour du 
cou. 


Josée BERNARD 


Le colloque de la Fédération des comités de parents 


Les parents de l'école Saint-Eustache 
ont été bien représentés au colloque de 
la Fédération provinciale des comités de 
parents à Portage la Prairie les 6, 7 et 8 
mars. 


Les familles André Allard, Florent 
Beaudin, Orval Beaudin, Normand Ber- 


Calendrier 


Jeudi le 9 avril à 20h00, à l'école Saint- 
Eustache, une soirée d'information au 
sujet de notre école d'immersion aura 
lieu pour les parents des enfants présen- 
tement à l'école Saint-Eustache, et les 
parents de la division scolaire Cheval- 
Blanc dont les enfants sont nés en 1976- 
77. 


M. Michel McDonald, chargé du projet 
d'information en immersion de la ‘‘Mani- 
toba Teachers' Society'' et Mme Helen 
Bochonko, secrétaire de ‘Canadian Pa- 
rents for French" seront les invités. Un 
“vin-fromage”’ (punch non-alcoolisé) sera 
servi. 


Vendredi le 10 avril, les élèves en 5e et 
6e années à l'école Saint-Eustache, et 
les élèves en 7e et 8e années de l'Insti- 
tut collégial Saint-Paul d'Elie se rendront 
au Centre culturel franco-manitobain 
voir la pièce ICARE. 


nard et Adélard Sénecal ont participé 
aux ateliers, aux loisirs et aux échanges 
enrichissants. 


Nos élèves en 8e année à l'Institut col- 
légial Saint-Paul d'Elie ont vécu une jour- 
née riche en sciences au Planétarium et 
au Musée de l'homme et de la nature, 
Mercredi le 25 mars. 


Le Leather Loft 


Cordonnerie 
ainsi que 
Réparations de manteaux 

et de sacs en cuir 
service rapide haute qualité 
Tél:233-0491 
316, rue des Meurons 
Saint-Boniface, Manitoba, R2H 2N5 


M. et Mme Ovila Bissonnette 


trouve, puis aux champs à herser, où à 
aider à remplir les semeuses. À l'autom- 
ne, il est toujours là, prêt à conduire les 
cAmIens de grains à l'élévateur de Letel- 
ier. 


En 1957, M. Bissonnette acheta la mai- 
son qu'ils habitent aujourd'hui, pour faire 
place à la maison paternelle qui existait 
encore mais qui ne répondait plus aux 
besoins de leur grande famille. Cinq de 
leurs enfants naquirent dans ce vieux lo- 
gis aujourd'hui disparu. 


Francofonds a donné 


Le projet du Comité culturel de Saint- 
Joseph aété l'un des 37 projets approur- 
vés par le Comité de sélection de Fran- 
cofonds. 


Un chèque de $300 a été remis à Marie- 
Marthe Damphousse, responsable du 
projet. Bientôt nos jeunes pourront béné- 
ficier d'un journée d'activités culturelles 
à Saint-Joseph. 

Marie SARRASIN 


$3,000 ramassés grâce au “patin-a-thon’” 


Un ‘“'patin-a-thon'' a eu lieu à Saint- 
Eustache le samedi 21 février. 95 pati- 
neurs d'Élie, de Fannystelle, de Saint-: 
François-Xavier et de Saint-Eustache 
participaient. Trois groupes de patineurs 
ont eu deux trophées mérités par les 
participants avec le plus de promesses: 
1er groupe - 7 ans et moins: Jennifer Cull 
et Christa Vann; 2e groupe - 8 à 12 ans - 
Mona Renaud et Troy Legault; 3e groupe 
- 13 ans et plus - Nelson McKay et Vic H. 
Beaudin. 


Plus de 85 patineurs ont réalisé leur 
but de 100 tours de la patinoire. Les 
$3000 promis iront pour l'achat d'une 
machine à glace et sa bâtisse pour le 
rond. 


Les organisateurs, Florent (président 
du club) et Michelle Beaudin, ainsi que 
le club communautaire, remercient les 
participants qui ont montré un bon es- 
prit maigré la condition de la glace et les 
généreux donateurs. 


Magnifique voyage 


organisé pour Terre-Neuve (Newfoundland) 
et les Maritimes-Montréal-Ottawa-Québec, etc. 


Voyage de 26 jours en autobus et bâteau. 


PRIX: 


$1295 par personne (avec chambre à deux lits) 


DÉPART: le 5 juin de Winnipeg passant par: 


Thunder Bay, Sault-Sainte-Marie, Toronto, Kingston, Ontario; Montréal, Québec, 


Rimouski, Percé, P.Q.; Newcastle, Nouveau-Brunswick; Summerside, Île-du-Prince- 
Édouard; Port Hawkesbury et Ingonish, Nouvelle-Écosse; traversant en bâteau (un soir) 
à North Sydney pour Argentia, St-John's et Cornerbrook, Terre-Neuve; traversant à 
North Sydney, Peggy's Cove et Halifax, Nouvelle-fcosse (Nova Scotia); St-John, 

Nouveau-Brunswick; Rivière du Loup, Québec; à Ottawa, Kirkland Lake et Thunder 


Bay, Ontario à Winnipeg. 


Avec Circle Tours Ltd. 

301, rue Burnell 

Winnipeg, Manitoba R3G 2A6 
Téléphone: 775-8046 


ou à Juliette Vermette (hôtesse) 


Téléphone : (1) 758-3407 
Réservez dès maintenant, il ne nous 


Saint-Jean-Baptiste, Manitoba 
ROG 2B0 k 


reste que quelques places dans l’autobus e - 


LA LIBERTÉ, jeudi 2 avril 1981 :.9 


Les élèves de l'école centrale (école 
d'immersion à Transcona) ont joui de 
leur stage de camping d'hiver au camp 
Assiniboia les 12 et 13 mars dernier. Ce 
camp éducationnel fait partie du program- 
me scolaire de l’école. Par la suite les 
élèves ont soumis des compositions dé- 
crivant leur aventure, sous forme de let- 
tre à LA LIBERTÉ dont voici quelques 
échantillons: 

1. La meilleure en français (lettre en en- 
tier): 


Chers lecteurs, 

Le jeudi 12 mars, les années 4 à 8 sont ve- 
nus à l'école centrale, les jeunes chargés de 
sacs de couchage et d'autres choses pour al- 
ler au camp. Quand on est arrivé à l'école, il a 
fallu signer un contrat disant qu'on parlerait 
seulement français pendant les deux jours 
du camp. 

Pendant le long voyage de l'école au camp, 
quelques personnes chantaient ou parlaient 
et il y en avait qui dormaient. 

Les activités qu'on a faites sont: l'orienta- 
tion, les jeux d'hiver (grimper sur les cordes), 
l'astronomie, la faune et la flore, le ‘‘frisbee 
golf”, l'équitation; les abris et les feux. 

À chaque repas on a eu beaucoup de nour- 
riture et même du dessert. Je pense que j'ai 
gagnée deux livres! 

Comme conclusion, j'ai eu beaucoup, beau- 
coup de plaisir, et j'espère qu'il y aura un au- 
tre camp aussi beau l'année prochaine. 

Dawna WRIGHT (5e année) 


2. Le meilleur reportage (lettre en entier 
à part la liste des activités comme ci- 
dessus). 

Chers lecteurs, 

J'ai 11 ans, je suis dans la 5e année et je 
vais à l'école centrale. Les 12 et 13 mars les 
étudiants de la 4e à la 8e année se sont ren- 
dus au camp Assiniboia sur les bords de la 
rivière Assiniboine. Nous avons nommé no- 
tre camp ‘‘Camp des Camps”. 

À part les activités du jour, durant la soirée 
on a fait une tournée en traîneau et des say- 
nettes. Ensuite on est allé se coucher. 

Le lendemain matin, après le déjeuner on 


s'est préparé pour le départ à l'école Centrale. 


Il a fallu faire notre diner. C'était du hambur- 
ger, des patates, des carottes et des oignons 
cuient sur un feu dehors. 

Nous avons eu un peu de malchance. Une 
élève s'est cassée le poignet et un autre a eu 
une crise d'asthme. 


Il y avait 92 personnes au camp, divisées 


MEUNERIE CAMIRAND INC 


7/1 


Acheteur de grain 


Richard 
Robitaille 


3000, rue Sinclair 
Winnipeg, Manitoba 


Tél.: 338-1367 


Un camping d’hiver vu par des élèves 


en 8 différents groupes. Mes trois activités 
préférées ont été, faune et flore, orientation 
et équitation. 
J'ai bien aimé notre ‘Camp des Camps”. 
Paula GRIEEF (5e année) 


3. Meilleur style poétique (extraits): 


Cher rédacteur: 


Pour deux belles journée du douze au treize 
mars, nous les élèves de l'école centrale 
sommes allés au camp d'hiver. Les entou- 
rages de ce camp sont calmes et scéniques. 
Les arbres étaient si élevés qu'ils touchaient 
presque le ciel bleu. Le peu d'oiseaux qui y 
étaient, chantaient de tout coeur. Ce camp 
est situé-quelques milles en dehors du péri- 


mètre sur les rives de la rivière Assiniboine. 


Les jeux d'hiver étaient simplement magni- 
fiques. || y avait au moins un douzaine de 
jeux fait de cordes différentes. Les chevaux 
utilisés pour l'équitation étaient très sages et 
admirables. Nous avons appris cinq différentes 
manières de fabriquer un feu. 

À mon avis, je pense que ce camp était 
splendide et je le conseille pour n'importe 
quelle école. 

Debbie GUÉNETTE (8e année) 


C'est Joanne Vendenderpe (4e année, 
qui disait dans sa lettre: J'ai beaucoup 
aimé le camp, et j'ai eu beaucoup de plai- 
sir mais laver la vaisselle n'est pas du 
plaisir. Mon amie a mis de l’eau sur moi; 
on est allé le 12 mars et revenu le 13 tout 
trempe! Une autre, Jewel Hicks (6e an- 
née), disait: Ce fut une longue mais joy- 
euse excursion en autobus. Quand on 
est arrivé tout le monde était content. 


En conclusion, en plus des 92 étu- 
diants au camp, il y avait le personnel sui- 
vant: Orientation - Raymon Paquin; Ski 
de fond - Gisèle Martin; Jeux d'hiver - 
Colette Parent; Équitation - Denis Raim- 
bault; Astrologie - Albert Vermette; Abris 
- Marc Lussier; Faune et flore - Thérèse 
Chartrand; Feux - Raymond Hamel; Di- 
recteur du camp - Dave Bergen; Direc- 
trice de l'école centrale - Mile Dolorès 
Aquin. 


Cécile ROY-DILAY 
Hélène BLAIS 


Calendrier 


- Chevaliers de Colomb de Transcona - 
assemblée régulière jeudi 2 avril, au lo- 
cal 210, rue DeSalaberry, à 20h00. 


- La première communion des jeunes de 
l’'Assomption est prévue pour dimanche 
26 avril. 


- Réunion annuelle de la LFC de l'Assomp- 


‘ tion, mercredi 8 avril à 19h30 au Centre 


culturel Assomption. 


- Réunion préliminaire au 18e congrès 
LFC, mercredi 22 avril à 19h30 au Centre 
culturel Assomption, 711, rue Léola, 
Transcona. 


- Repas de la faim, les jeudis du Carême 
aux salles Blessed Sacrament et St. Jo- 
seph the Worker, de 17h à 18h30. 


Hélène BLAIS 


LA FÉDÉRATION PROVINCIALE DES COMITÉS DE PARENTS 


ASSEMBLÉE ANNUELLE 
: COMITÉ DES CANDIDATURES 


La Fédération provinciale des comités de parents tiendra son 
assemblée annuelle le samedi 25 avril 1981 à l’école Précieux-Sang, 
209, rue Kenny, Saint-Boniface, de 10h30 à 16h00. La réunion sera 
suivie d’un banquet et d'un spectacle. 


À cette occasion il y aura élection à la présidence, à la vice- 
présidence ainsi qu’à cinq postes de conseillers. Tout parent 
membre d'un comité local intéressé à remplir ces postes est prié 
de soumettre son nom en appelant les membres du Comité des 


candidatures le plus tôt possible. 


Gilbert SABOURIN 


Président du Comité de mise en candidatures 


COMITÉ DES CANDIDATURES: 

Gilbert Sabourin Tél: 256-8144 
Roger Dubois Tél: 269-4071 
Elisa Lambert  Tél.:(1) 347-5409 
Rita Nadeau Tél.: (1) 424-5232 


to tétitentÉbhaidizAmi19u1 


ERRATUM: 


Contrairement à l'information dif- 
fusée dans LA LIBERTE du 26 mars, 
(annonce de la FPCP), il faudrait lire 
cinq postes de conseillers et non qua- 
tre. 


Saint-Adolphe 


La bonne expérience de l'exposition 


Le 16 mars, pendant la journée, les élè- 
ves étaient préoccupés à changer leur 
gymnase en salle scientifique, en étæ 
lant leurs projets - 185 en tout. 


Car ce soir-là, les quelque quarante- 
cinq juges venaient faire le tour pour 
trouver les projets gagnants. Le lende- 
main matin, ils revenaient interroger ces 
jeunes scientifiques afin de voir si vrai- 
ment ils comprenaient tout Ça. 


En effet, pas de problèmes pour ces 
jeunes! C'était les juges qui avaient du 
mal à choisir les meilleurs! Chose faite, 
voici leur choix: : 
Niveau élémentaire anglais: LeeAnne 
Schamber (le coeur); niveau présecon- 
daire français: Danielle Poirier et Jeanne 
Brodeur (les couleurs). 

Section anglaise: Monique Legal (les 
drogues), catégorie chimie - primaire 
français: Ramey Cyr et Aline Aubin (le 


beurre d'hier); niveau élémentaire fran- 


çais: Lisa Labossière (la fermentation); 
section anglaise: Kim Thomas (la gom- 
me). 


Catégorie science spatiale - élémentaire 
anglais: Jack Carter (les UFO); section 
présecondaire française: Michelle Tou- 
chette et Michelle Delorme (l'éclipse so- 
laire). 

Catégorie biologie - plantes et animaux: 
primaire anglais: Marc Pelletier. (les 
abeilles); section française: Veronick 
Lindner (ma souris); élémentaire fran- 
çais: René St Hilaire et Réal Aubin (les 
poissons); section anglaise: Dana Pajak 
(les arbres); présecondaire anglais: Bru- 
ce McTavish (photosynthèse). 
Catégorie technologie: élémentaire fran- 
çais: Jacques Gagnon et, Paul Labos- 
sière (électricité statique); section an- 
glaise: Daniel Touchette (jet propulsion); 
présecondaire anglais: Robert Boulet et 
Ed Senez (gyroscope). 


Catégorie science terrestre: élémentaire 


Jacques Gagnon et Paul Labossière 


français: Nancy Boyes (hydrophonique); 
section anglaise: égaux: Léo Gratton 
(érosion) et Amy-Lou Lukiwski (les bri- 
ques) et Chris Wilford (intérieur de la ter- 
re); présecondaire anglais: Ken Proteau 
(hurricanes). 


Ces gagnants de l'élémentaire et pré- 
secondaire ainsi que les deuxièmes choi- 
sis iront à Sainte-Anne les 9 et 10 avril 
pour l'exposition divisionnaire. 


Ce fut un beau travail fait par tous les 
participants de la première à la neuvième 
année. Les parents se sont rendus le 17 
mars au Soir, ainsi que toute la journée 
du 19 mars, afin de voir ce que leurs jeu- 
nes avaient fait et appris. 


Edmée LEGAL 
Denise HANCOX 


EGLISE ET CONTESTATION 


1) les raisons du phénomène 


Nous trouvons au Manitoba une con- 
testation dans l'Église. Pour nous, qui 
sommes copasteurs du Sacré-Coeur de 
Winnipeg, cela nous touche de près. Nous 
avons opté de poursuivre et de faciliter le 
renouveau et la croissance du Royaume 
ainsi que l'incarnation de l'Évangile de Jé- 
sus-Christ dans notre milieu. 


Nous prenons pour acquis que com- 
parer la situation de l'Église avec ce qui se 
passe dans le monde nous aide à mieux 
comprendre cette contestation. L'Église 
n'échappe pas au phénomène humain. 
Le Christ l'a faite humaine, dirigée par 
l'Esprit saint, mais comme institution, 
soumise aux lois normales de l'humanité, 
et des sociétés; lois perceptibles par la 
psychologie et la sociologie. Dieu respecte 
les lois de la nature. 


Nous disions donc que présentement 
la population du Manitoba est témoin 
d'une contestation dans l’Église. Sans une 
ambiance sociale surchauffée et poussant 
les esprits à la critique spontanée de tout 
système religieux et de toute institution, 
il est probable que nous n'aurions jamais 
entendu parler de contestation comme 
c'est le cas aujourd'hui. Comme pour les 
autres institutions dans la société, il existe 
dans l'Église une opposition vis-à-vis de 
ses structures et de son système d'auto- 
rité. 


Dans l'Église, le pouvoir hiérarchique 
est durement contesté, surtout dans une 
forme monarchique, ainsi que le statut 
socio-religieux du prêtre; l'institution sacra- 
mentelle et les formes culturelles de la 
religion catholique sont remises en ques- 
tion. 


Dans tous les secteurs de sa vie, l'indi- 
vidu commence à refuser qu'on pense 
pour lui et sans lui, qu'on le méprise par 
les procédés de compensations, de pres- 
sions sociales, peurs de l’autre monde, 
de primes ou de récompenses. Il veut 
être pris au sérieux et désire qu'on l'écoute. 
Il veut créer un monde nouveau. 


Les humains se sentent de plus en plus 
écrasés et manipulés par les financiers et 
les multi-nationales. Il est normal qu'on 
en arrive à demander à l’Église de lutter 
pour la libération de la conscience en 
vue de ramener la suprématie de la per- 
sonne sur le profit et le capital. Quand 
certains chrétiens perçoivent que l'Église 
fait le jeu d’une politique des riches, ils 
l'accusent de trahison. 


Le phénomène contestataire présent 
dans l’Église n’est pas seulement le pro- 
duit d’une insatisfaction de la vie sociale 


par une insatisfaction éprouvée au sein 
même des structures ecclésiales. L'Eglise, 
face au monde, est contrainte de s'adap- 
ter à lui en vue de faire entendre son mes- 
sage aux hommes de ce temps. 


La contestation sévit actuellement 
dans l'Église comme dans fe Canada en 
général. Il s'agit, fondamentalement, d'un 
même phénomène psycho-social, d'une 
sorte de réveil de la conscience et de la 
responsabilité des individus se retournant 
contre les institutions qui ne répondent 
plus à leurs besoins et à leurs aspirations 
et continuent d’asservir les humains pour 
les tâches qu'ils ne veulent plus accom- 
plir. 


On peut dire que l'autorité est unani- 
mement contestée, e.g. Ottawa, Mani- 
toba, libéraux, conservateurs, néo-démo- 
crates, écoles publiques, services médi- 
caux, même la valeur de l'argent et de 
l'or. Les réactions et les insatisfactions 
que les humains éprouvent ont leur sour- 
ce dans les graves problèmes psycholo- 
giques que fait naître cette situation socio- 
culturelle, pleine de diffucultés et de ten- 
sions. 


L'église souffre 
pour que naïisse 
une communauté 


Si l’eglise veut vraiment être présente 
aux humains, aux sociétés et aux événe- 
ments qu'ils vivent, n'est-ce pas inévitable 
qu'elle capte les grands mouvements qui 
les agitent et les font trembler sur leurs 
bases? Une Église qui se porterait à mer- 
veille, dans une quiétude confortable, 
serait-elle acceptable? Une Église qui souf- 
fre dans les douleurs de l'enfantement 
pour que naisse une communauté évan- 
gélique, colle parfaitement au moment 
historique contemporain en travail pour 
qu'un monde meilleur voir le jour. Il est 
normal qu'un monde en recherche ren- 
contre en son sein une Eglise également 
en recherche qui serve de “sel” et de “lu- 
mière” pour cette recherche. 


Il arrive souvent également que le sens 
de la contestation consiste moins à s'op- 
poser à l'institution écclésiale comme tel- 
le que de se révolter contre son propre 
passé, contre l'éducation reçue qui ne ré- 
pond plus aux besoins présents et fait 
même obstacle à une adaptation heureuse 
dans le monde où il est engagé. C'est 
pourquoi nous pensons que la contesta- 
tion existe au sein du Peuple de Dieu de 


façon bien plus profonde qu'on ne le 


croit habituellement. 


L'Église se sent ainsi contestée non seule- 
ment par les contestataires déclarés et 
connus du grand public, par quelques théo- 
logiens ou par des groupes ou certaines 
têtes chaudes, mais aussi par une grande 
partie du Peuple de Dieu lui-même, qu 
ne sait comment se débarrasser d’une 
religion apprise dans l'enfance et cherche 
péniblement le moyen de vivre sa foi 
dans un monde qui l’écarte de plus en 
plus de la pratique religieuse. 


La tension interculturelle provoque 
une insatisfaction dont l'Eglise est rendue 
responsable par ceux qui sont victimes 
de changements de valeurs et symboles. 
Pour résoudre le conflit, l'Eglise devrait 
faire plus d'efforts d'adaptation. Son im- 
mobilisme lui est reproché, ainsi que son 
manque d'écoute et d'attention au mon- 
de. Sa prédilection pour une tradition 
qu'on juge désuète, son absence d'esprit 
de décision concernant les problèmes de 
personnes opprimées par des systèmes 
qui veulent les garder dans l'infantilisme, 
tout ceci pose question pour les “faibles” 
comme pour les “forts”. 


La contestation se voit ainsi comme le 
résultat de certaines actions de l'Église en 
Concile, telle une définition biblique de 
l'Église (Peuple de Dieu), et nouvelles rela- 
tions de l'Église au monde (signe et instru- 
ment de l'union des humains à Dieu et 
entre eux). Il est normal que le dynamisme 
ou le processus à un niveau de l'institution 
fasse son chemin vers d'autres niveaux 
dans l'institution. 


Il convient que le processus où les 


évêques du monde entier se rencontrent, 


soit pour les autres membres de l'Église 
un exemple à suivre et à imiter: donc, 
que les prêtres se rencontrent et que les 
laîcs fassent de même pour avancer leur 
point de vue. C'est la socialisation et le 
partage. 


Qu'il y ait eu de la contestation à Vati- 
can Il, on ne peut le cacher. Dès les pre- 
miers jours du Concile, on a rejeté l’orga- 
nisation des sous-groupes telle que pro- 
posée par la Curie romaine. Si les évê- 
ques peuvent contester le Saint-Siège 
dans ces travaux, pourquoi des prêtres 
ne pourraient-ils pas contester les curies 
diocésaines? Pourquoi les laîcs ne pour- 
raient-ils pas contester les curies parois- 
siales? 


En plus de la définition biblique de 
l'Église à Vatican Il, les Pères du Concile 
ont décrit l’Église comme “en quelque 
sorte le Sacrement, c'est-à-dire, à la fois 
le signe et le moyen de l'union intime 
avec Dieu”, d'une part, “et de l'unité de 
tout le genre humain”, d' autre part. (L.G. 
art. 1). Cette description de l’Église la pla- 
ce à l'intérieur du monde et nous tait de- 
passer l'idée que nous aurions pu retenir 
de l'Église comme société parfaite à côté 
du monde, autre société parfaite. Doré- 
navant, l’Église est dans le monde et pour 
le monde. L'ordre du jour de l'Église, c'est 
le monde. 


Dominique Kerbrat, o.m.i., 
Alvin Gervais, o.mii. 


La Semaine prochaine: 
2) la nécessité d’un peuple responsable 


Chevalline 


Meat Company Ltd. 


CMC 


6-553, angle des rues sSt. Mary et Harrowby 
(en face de “St. Vital Legion”) 


Téléphone: (204) 237-6462 


SPÉCIAL 


moderne, mais se trouve provoqué aussi 


VIANDE MAIGRE HÂCHÉE 
la livre $1.39 


SAUCISSE FRAÎCHE POUR LE DÉJEUNER 
la livre $1.59 


VIANDE DÉSOSSÉE, POUR RAGOÛT 
la livre $1.79 


FILET D'ALOYAU DÉSOSSÉ 
la livre $4.69 

RÔTI D'ALOYAU DÉSOSSÉ 
la livre $4.59 


Viande congelée 
20 LIVRES DE VIANDE MAIGRE HÂCHÉE 
$22.00 


Musique enregistrée 
mr 
7‘ pour toutes oc Occasions 


Tél: 247-8746 
et 


\ dy Paul Drouin 
anale Tél.: 253-0820 


mbiance! Comptez sur nous. 
niquement à votre service. 
umières sur demande. 


usique variée-polkas, rumbas, cha-cha-chas, “Big Band”, moderne. 
nilingue? Non, service bilingue. 

atisfaction garantie. 

ngrédient important: de la bonne musique. 
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tilisez nos services de musique bilingues. 

quipement stéréo de haute qualité. 
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Saint-François-Xavier 


Les nouveaux propriétaires du magasin 


Le 2 février, Orval et Marilyn Régnier 
sont devenus propriétaires du ‘’Lakeview 
General Store”. L'arrière grand-père Ré- 
gnier avait établi le premier commerce 
d'alimentation à Saint-Françoix-Xavier, 
un commerce resté familial sauf pour 
les cinq années où M. et Mme Sig Enns 
et leur famille étaient propriétaires. La 
famille Enns habite présentement à Win- 


nipeg- 
$120 pour l'âge d'or 


Le club de l'âge d'or Mémoire d’or a 
récolté dimanche le 29 mars, la somme 
de $120, grâce aux 75 déjeuners aux crê- 
pes que les membres ont servi après la 
messe. Les organisateurs se sont dits 
satisfaits de la somme perçue. 


LE CLUB 
LA ne 


CLUB PRIVÉ 


@Carte de membre: 
requise 


614, rue des Meurons, Saint-Boniface 
Téléphone: 233-8997 


LL 


RSRRE EESTI LOS GEAR TAPANT IT TES VE 


Cette chronique est comman- 
ditée par la: 


Fédération provinciale des 
comités de parents 

273, rue Taché 
Saint-Boniface, Manitoba 
Téléphone: 247-9666. 
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Le samedi, 14 mars quelque 1000 per- 
sonnes assistèrent à la vente aux'enchè- 
res de la succession de Gustave Régnier. 


Les Castors, les Louveteaux, les Gui- 
des de Saint-François-Xavier, sous la sur- 
veillance des “Venturers” de Saint-James, 
et de quelque mamans dévouées ont réa- 
lisé à la buvette un profit de $700 pour le 
mouvement scout. 


Mercredi, 25 mars, une cinquantaine 
de personnes participèrent à une célé- 
bration de réconciliation dirigée par le 
père Roland Lavoie pour les candidats à 
la confirmation et leurs familles. 


Josée BERNARD 


Calendrier 


Le 12 avril, entre 13h00 et 16h00, à l'école 
élémentaire, une rencontre de renouvel- 


lement pour les candidats à la confirma- . 


tion pour parrains et marraines. 


Le 14 et 15 avril, à la salle communau- 
taire, le ‘Manitoba Society of Seniors” 
animera un cours de leadership pour les 
personnes d'âge d'or. Téléphonez à Patri- 
cia Régnier au No 864-2628 pour plus 
d'informations. 


Le 25 avril à 19h30, à l'église paroissiale, 
son excellence le Cardinal George Ber- 
nard Flahiff conférera le sacrement de la 
confirmation à 38 personnes. 


La Rouge 


Les plus et les moins de Radio-Canada 


Une soixantaine de personnes, y com- 
pris quelques amis de Saint-Malo et 
Saint-Pierre, se sont réunis à la salle 
centenaire de Saint-Jean-Baptiste le 26 
mars pour une soirée d'échanges d'in- 
formations avec des responsables de 
Radio-Canada. 


Bien contrôlés par l'animateur Claude 
Blanchette, les participants se sont divi- 
sés en six ateliers pour arriver à des con- 
clusions sur: 


(a) ce qu'ils aiment à CKSB et CBWFT 

(b) ce qu'ils aimeraient entendre et voir. 
Ces conclusions, ainsi qu'un grand 
nombre de suggestions et commentai- 
res, ont été transmises à MM. Léo Rémil- 
lard (CBWFT) et Maxime Désaulniers 
(CKSB) qui ont dialogué amicalement 
avec nous. 


En ce qui concerne CKSB, la foule a 
relevé, au positif, Premier Quart, Cahier 
Manitobain, la musique le samedi et les 
parties de hockey des Canadiens. Par 
contre, le verbiage (‘‘parle-parle-jase- 
jase”) en provenance de l'Est n’est pas 
apprécié et devrait être remplacé par de 
la bonne musique animée de préférence 
par des gens de chez nous. 


À la télévision de CBWFT (canal 3) les 
gens continuent à apprécier les romans- 
feuilletons, ‘La semaine verte”, ‘‘Génies 
en herbe”, les sports, ‘‘Le Jour du Sei- 


SAINT-ADOLPHE 


gneur”’, etc. D'autre part, si le poste doit 


présenter des films ‘‘cochons”, il devrait + 


le faire tard en soirée seulement. Aussi, 
le téléjournal (quand il n'y a pas de grève) 
devrait donner des nouvelles nationales 
et internationales, comme il le prétend, 
et non pas surtout des nouvelles du 
Québec, comme il le fait. 


La grande conclusion de la réunion 
serait probablement: ‘Donnez-nous plus 
de programmation locale, nationale et 
internationale et moins de québécois 
(excepté pour les films). Cependant MM. 
Désaulniers et Rémillard ont bien souli- 
gné que les deux postes font partie de 
réseaux nationaux avec leurs obligations 
et leurs contraintes, qu'il n'y a pas de 
choix pour certains programmes et/ou 
certaines heures, que leurs budgets 
sont limités, etc. 


En plus, MM: Désauiniers et Rémillard 
ont demandé aux gens de la Rouge des 
suggestions et des commentaires, par 
lettre (a/s Radio-Canada, Winnipeg), sur 
n'importe quel sujet, mais surtout sur (a) 
des programmes et/ou musique pour 
jeunes à CKSB et (b) sur l'heure du télé- 
journal du soir au canal 3, compte tenu 
du fait que le canal 6 présentera ses 
nouvelles de 23h00 à 22h30 à partir de 
l'automne 1981. 


Florent BEAUDETTE 


NOS JEUNES EN VEDETTE 


Le comité de parents, la chorale des Turlutins, ainsi que leurs di- 
recteurs Aline et Adrien Jubinville désirent remercier la Fédération 
provinciale des comités de parents pour l'appui financier qu'elle 
nous à offert. 


L'enregistrement de notre cassette intitulée “C'est notre histoire” 
a eu lieu le 26 mars et la distribution correspondra avec la “journée 
d'accueil” organisée par le Bureau de l'Éducation française en sep- 
tembre. 


Nous sommes fiers que notre chorale a été choisie pour ce pro- 
jet qui aura des répercussions dans toutes les écoles de la province. 
L'engagement d'organismes, l'appui moral des parents et le dévoue- 
ment des Jubinville ont tous contribué au cheminement des Turlu- 
tins. 


Raymond POIRIER Président 


EXPOSITION SCIENTIFIQUE 


La semaine dernière, l'école tenait une exposition 
scientifique pour tous les élèves de la quatrième à 
la neuvième année. 

Ronney Cyr, Aline Aubin, Chad Cyrenne, Paul 
Manaigre, Christopher Bourassa, Lisa Labossière, 
Michelle Touchette & Michelle Delorme, Robert 
Gagnon, Nancy Boyes, Brigitte Lagassé & Lynne 
Touchette, René St-Hilaire & Rhéal Aubin, 
Véronique Lindner, Jacques Gagnon, Paul 
Labossière, Danielle Poirier & Jeanne Brodeur. 


P.S. Notre bibliothèque, avec ses ressources 
limitées en français n'a pas tellement aidé les 
étudiants des classes françaises au point de vue 
recherche dans ces projets. 


PROJECTIONS: 
Classes françaises: 

Voici les projections à partir de cette année jusqu'en 1987 
pour les classes françaises dans notre école. 


1980-81 
Niveau: Nombre d'élèves 
M, 1,2 0 
3 14 
4 14 
5 8 
6 8 
7 14 
58 


Total des élèves dans les classes françaises jusqu'en 1987 
(fin du programme) 


Année Niveau Nombre d'élèves 
1981-82 4à8 58 
1982-83 5à9 58 
1983-84 6à9 44 
1984-85 7à9 36 
1985-86 8à9 28 
1986-87 9 14 
1987 * 0 


Note: Certains parents ont déjà opté pour envoyer leurs en- 
fants à une école française (Noël-Ritchot, Précieux-Sang,…) 


CHOSE INTÉRESSANTE 
À LA COMMISSION SCOLAIRE - 


La commission scolaire a reçu à sa dernière 
réunion un avis de motion qui ferait en sorte que 
les classes de maternelles seraient d’une durée de 
deux jours par semaine au lieu du système actuel 
(5 demi-journées par semaine). 


Comme parents, nous devons questionner les 
avantages ainsi que les désavantages de cette 
formule. S'il fallait que pour sauver quelques 
dollars (d'un budget provincial) on adopte un plan 
anti-pédagogique, ce serait nos enfants qui en 
souffriraient. 


Cet avis de motion risque d'être adopté à la 
prochaine réunion (le 20 avril). 


Qu'est-ce que vous en pensez? 


LE DROIT À L'ÉDUCATION FRANÇAISE 


La politique actuelle de la Division scolaire est 
de fournir le transport aux élèves qui choisissent 
le programme français qui n'est pas offert à notre 
école. 


Ceci veut dire que tout parent qui voudrait les 
classes françaises pour leurs enfants des grades M, 
1,2, 3,9, pour l'année prochaine on le droit de le 
faire. Il s'agit d’avertir la commission scolaire de ce 
choix et elle doit fournir le transport. 


BOÎTE À CHANSONS À LORETTE 


le 12 mars 


Voici les participantes de Saint-Adolphe: 


Lynne Trudeau & Rachelle Lagassé 


Lise Kirouac & Lianne Lagassé 


Danielle Poirier & Jeanne Brodeur 


Saint-Malo 


Les Habitants ont commis deux erreurs fatales 


Cette année l'équipe des Habitants: 


# Léo Lafrance, gardien, les frères Picton - 


Rosaire, Lucien et Richard, Denis Gau- 
thier et les triplets - Léo, Lucien et Luc, 
les La Roche - Pierre, Christian, Fabien, 
Réjean et Joël, Michel Bertrand, Pierre 
Chartier et Raynald Bertrand, l'entrai- 
neur, a fini en 2e place dans la TCHL. 


Les Habitants, les fils de fermiers qui 
ont passé leurs années de hockey mi- 
neur assis sur le banc des joueurs, nou- 
rissaient des espoirs dans la QCHL cette 
année, mais au cours de la saison, l'équi- 
pe a fait deux erreurs fatales. 


La première a été de perdre une partie 
sur dix en saison régulière aux mains 
des Pirates. Bien qu'ils en aient gagné 
neuf, les Goats ont aussi gagné neuf 
parties sur dix et perdu une aux mains 


des Habitants. La ligue a accordé la pre- 
mière place aux Goats de Tolstoi. 


En quart de finales les Habitants ont 
gagné deux parties sur trois contre les 
Cats. En semi-finale ils ont remporté 
deux parties à une contre les Frogs. En 
finales les Habitants ont gagné la pre- 
mière partie 8 à 6 contre les Goats, mais 
ont commis l'erreur fatale de perdre la 
2e partie 7 à6. 


Au milieu de la 3e partie, les Habitants 
mènent 3 à 1; les Goats profitent de l'é- 
tourdissement du gardien des Habitants 
qui a reçu une rondelle à la gorge et 
comptent 2 buts consécutifs. Voyant 
qu'une blessure désavantage les Habi- 
tants, un joueur des Goats décide de 
pousser leur avantage en blessant un 
joueur des Habitants après le sifflet. 


Le magasin a vendu pour $889,000 


Le 23 mars, au club Noret, a eu lieu 
l'assemblée annuelle des Coopératives 
industrielles de Saint-Malo Limitée. 


Le Conseil d'administration est com- 
posé de: Robert Hamonic, président, Cé- 
cile B. Gosselin, secrétaire, Charles 
Maynard, Richard Banville, Georges Pi- 
lotte, Basil Forest, directeurs, Diana Ré- 
millard, Armand Larivière, Robert Lafrance, 
nouveaux élus, Simone Maynard, Cécile 
Hébert, George Marion sont membres 


sortants. 


Peut-être serait-il bon ici de résumer 
notre situation. Notre coopérative a été 
incorporée le 16 juin 1938. Elle a mainte- 
nant un actif de $340,701. Les ventes 
cette année ont été de $889,204 ame- 
nant un profit net de $59,373. 


Cette année nous pourrons payer 
10% sur les parts. 
Cécile B. GOSSELIN 


Les besoins affectifs des enfants 


Une fois le concept de soi sûrement 
reconnu et la relation positive du couple 
établie, le rayonnement englobera l’en- 
fant. 


Dans la conférence de Sr Dufault l'ex- 
pression relation humaine est revenue à 
maintes reprises. La communication 
commence avec l'enfant dès le sein de 
sa mère. 


Comme parents, sachons reconnaître 
les besoins affectifs et les choses posi- 
tives chez nos enfants, dit-elle. La qua- 
lité de la relation parent-enfant qui se 
développe au cours des années, assu- 
rera le développement harmonieux plu- 
tôt que négatif de la période difficile de 


l'adolescence durant laquelle le jeune a 
besoin d'affection, de compréhension et 


de rassurance de la part de ses parents. . 


Si l'adolescent reçoit suffisamment 
pour satisfaire ses besoins émotifs et 
autres dans sa famille, il ne ressentira 
pas aussi fortement le besoin d'expéri- 
menter la drogue ou l'alcool, ou vivre 
des expériences sexuelles prématurées. 


Soeur Rolande Dufault a animé une 
session avec les 7e, 8e et 9e années 
dans l'après-midi, puis s'est adressée à 
une quarantaine de parents en soirée. 
Ces rencontres du 24 mars étaient une 
initiative du personnel de l'école de 
Saint-Malo et du Comité de parents. 


Radio-Canada: échange positif 


La rencontre du 26 mars avec la Socié- 
té Radio-Canada à Saint-Jean-Baptiste a 
été un échange positif entre les partici- 
pants et M. Léo Rémillard et M. Maxime 
Désaulniers qui ont écouté ce qui a été 
dit. 


Un point fort de la soirée: si nous avons 


Calendrier 


11 avril - Festival des chorales de l’Al- 
liance chorale Manitoba au CCFM pour 
tous ceux qui s'intéressent au chant 
choral. 


12 avril - à 12h30, au sous-sol de l'église 
de Saint-Jean-Baptiste, initiation au 2e 
et 3e degrées des Chevaliers de Colomb 
du Conseil Iberville, 


Benoist-Martin. 


LE VENDREDI 10 AVRIL À 19h00 


Cette semaine, c’est M. Rolland Pinsonneault, Président de L'EAU VIVE, 
l'hebdomadaire francophone de la Saskatchewan, qui se dévoilera à Marie 


RÉALISATION: Donald Hétu 


des suggestions pour la programmation, 
si nous n'aimons pas certaines émissions, 
c'est par lettre à CKSB ou à CBWFT Radio- 
Canada qu'il faut le faire. Ces lettres ai- 
dent grandement MM. Rémillard et Dé- 
saulniers quand ils présentent des de- 
mandes auprès du réseau. 


TÉLÉVISEURS ET 
FOURS À MICRO-ONDES 
A VENDRE OÙ A LOUER 

171, rue Marion St-Boniface 


4 D AA 2 
RENTA 
Aurèle Du 


Il parlera de ses études, de ses loisirs et surtout, de tout ce qui l’a incité à 
devenir un des chefs de file de la francophonie en Saskatchewan. Un 
témoignage fascinant, à ne pas manquer. 


Stratégie à la perfection puisque les 
arbitres ne voient pas l'agression. Les 
Habitants se retrouvent en 3e engage- 
ment avec un co-équipier à l'hôpital. Mal- 
gré leurs efforts de percer, les Habitants 
sont incapables de reprendre l'avantage 
du jeu. 
Les Goats comptent 2 autres points et 
gagnent 5 à 3. 


.Le meilleur gardien: 
Léo Lafrance 


À la soirée du 28 mars, Martial Lafan- 
taisie, président de la TCHL a fait les 
présentations suivantes: 


- coupe de la TCHL: équipe des Goats 


Jeunes et parents... 


horaire 


9h30 - Inscription. 
10h30 - Réunion d'affaires. 
12h00 - B.B.Q. 


La démoralisation est complète. 


Assemblées 
Annuelles 


le 25 avril 1981 


École Précieux-Sang 
209, rue Kenny 


Saint-Boniface, Manitoba 


- trophée pour le meilleur compteur: 
Christian La Roche des Habitants. 

- trophée pour le meilleur gardien: Léo 
Lafrance des Habitants. 

- trophée du joueur le plus utile à son 
équipe durant les éliminatoires: Lucien 
Picton des Habitants. 


Gérard et Yolande Gosselin, accom- 
pagnés de Lucien Bérard, ont présenté 
le trophée mémorial Berne Gosselin et 
Marc Bérard à Ed Huisman des Rats, 
pour le joueur le plus gentilhomme. 


Ron Martel a présenté une plaque à 
Victor Carrière qui a formé la nouvelle 
équipe des Cats cette saison. 


Carmen LA ROCHE 


partageons! 


-Divertissement fourni gracieuseté d'amateurs de 
votre école et/ou comité de parents. 


13h30 - Retour en assemblées. 


15h00 - Pause. 

15h30 - Retour en ateliers. 
- Plénière. 

16h30 - Bar payant. 

18h00 - Souper. 


20h00 - Soirée Cabaret avec PASSE-TEMPS. 


Pour information, téléphonez au No 247-8947. 


FÉDÉRATION PROVINCIALE 
DES COMITÉS DE PARENTS 


279, rue Taché, St-Boniface (Mon 
R2H 178 Téléphone: (204 


247-9600 mms 


Ci CONSEIL 
JEUNESSE 
PROVINCIAL. 


= LAUIDERFFÉ DUAL 


horaire de chwfé ‘à 


SAMEDI 


4 AVRIL 


8:25 OUVERTURE ET HORAIRE 
8:30 PASSE-PARTOUT 
9:00 CANDY 
9:30 QUATRE AMIS 
FANTASTIQUES 
10:00 LES HÉROS DU SAMEDI 
Patinage artistique. Comm.: Pier- 
re Dufault. 
11:00 TOM ET JERRY 
11:30 TÉLÉJEANS 
Magazine jeunesse. Anim.: Jac- 
ques Lemieux. 
12:00 LA SEMAINE 
PARLEMENTAIRE À OTTAWA 
13:00 CINÉ-FAMILLE 
Les Aventures de Fifi Brindacier. 
Comédie fantaisiste réalisée par 
Olle Hellbom, avec Inger Nilsson, 
par Sundberg et Maria Perrson. 
Fifi Brindacier arrive dans un vil- 
lage et s'installe dans une villa 
abandonnée avec son cheval et 
son singe. La fillette ne tarde pas à 
se lier d'amitié avec deux enfants 
qui habitent dans la maison voi- 
sine. Ils vivront ensemble diverses 
mésaventures avant que le père de 
Fifi, un capitaine de voilier, ne se 
présente enfin et lui propose de 
l'emmener vivre sur une île loin- 
taine (Sué.-all. 69). Du destin. 
14:30 DÉCLIC 
Déclic décrit de façon originale le 
monde qui nous entoure et suscite 
le développement de l'imagina- 
* tion. Verre. 
15:00 LA MAISON DE PERSONNE 
Aventures réalisées. par Michael 
Ferguson et David Green. Per- 
sonne est un aimabie et solitaire 
fantôme de 14 ans qui hante une 
demeure victorienne dans une ville 
du nord de l'Angleterre. Assurance 
tous risques 
15:30 À COMMUNIQUER 
16:00 BAGATELLE 
17:00 FEMME D'AUJOURD'HUI 
18:05 NOIR SUR BLANC 
Magazine d'information 
Denise Bombardier. 
"19:00 PIERRE ET COMPAGNIE 
“‘Talk-show'' avec Pierre Paquet- 
te et Daniel Simard qui nous font 
revivre des moments merveilleux 
avec, comme invités à chaque se- 
maine, des personnes du troisième 


Anim 


âge 

20:00 LA SOIRÉE DU HOCKEY 

Au Maple Leaf Gardens, les Nor- 
diques de Québec rencontrent les 
Maple Leats. Comm.: René Leca- 
valier, Richard Garneau et Lionel, 
Duval, 

22:30 NOUVELLES DU SPORT 
22:45 LA POLITIQUE FÉDÉRALE 
22:55 CINÉMA 

Plus amer que la mort. Policier 
réalisé par Michel Wyn, avec Jac- 
queline Laurent, Roland Bertin, 
Jean-Marie Flotats. Pourquoi, il y 
a vingt-cinq ans, un homme a-t-il 
tué sa vieille tante? (Fr. 78) 

24:35 CINÉ-NUIT 

Le Nid des gentilshommes. Film 
réalisé par Andrei M. Kontchal- 
visky, “avec Liza Trina et Irana 
Kouptchevko. Un gentilhomme est 
de retour dans son pays d'origine, 
la Russie, après plusieurs années 
d'absence. Il croit pouvoir oublier 
son mariage malheureux en consa- 
crant toutes ses énergies à sa ter- 
re natale (Ru.). 


DIMANCHE 


5 AVRIL 


8:25 OUVERTURE ET HORAIRE 
8:30 PASSE-PARTOUT 

9:00 LE PETIT CASTOR 

9:30 MERCI MONSIEUR NOÉ 
L'histoire et la vie quotidienne des 
animaux de la ferme. Narration: 
Ulric Guttinger. Réal.-prod.: Gil- 
bert Gratton. 

9:45 EN TERRE SAINTE 

Au lac de Tibériade.… La mer Gali- 
lée, ou lac de Tibériade, a été et 
continue d'être une étendue d'eau 
propice aux pêches miraculeuses! 
C'est là que Jésus a appelé Pierre, 
André, Jacques et Jean, les invi- 
tant à quitter leurs barques pour 
venir partager sa vie. 

10:00 LE JOUR DU SEIGNEUR 
D'Ottawa. 
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D ce ER 


11:00 ACTUALITÉS ONTARIO 
‘1981 année des handicapés’. 
12:00 LA SEMAINE VERTE 

Anim.: Yvon Leblanc. 

13:00 D'HIER À DEMAIN 

Mille ans de civilisation maya. 
(Dern. de 3). La Renaissance 
maya toltèque. Partout où l'on re- 
trouve l'effigie de Chac-Mol, il y a 
une influence toltèque. La civilisa- 
tion maya tire à sa fin. 

14:00 L'UNIVERS DES SPORTS 
16:00 LES ÉCRIVAINS FRANÇAIS 
Le Promeneur solitaire: Jean-Jac- 
ques Rousseau. Né à Genève en 
1712, Rousseau est jamais satis- 
fait; il habite un endroit et puis 
l'autre. Ensuite, il vagabonde 
d'Annecy et de Chambéry à Paris. 
Poursuivi à cause de ses récits qui 
suscitent l’indignation, il s'exile 
en Angleterre puis revient à Erme- 
nonville où il meurt en 1778. Scé- 
nario et présentation: René Miche- 
lems 

16:30 PROPOS ET CONFIDENCES 
Le cardinal Paul-Émile se raconte. 
(ire de 4). 


17:00 SECOND REGARD 

18:00 HEBDO DIMANCHE 
Magazine d'information. 

19:00 CHEZ DENISE 

Téléroman écrit et interprété par 
Denise Filiatrault. Frédérico doit se 
faire opérer. 

19:30 LES BEAUX DIMANCHES 
Superstar. Pétula Clark. 


24% P 7 
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20:30 LES BEAUX DIMANCHES 
Tigris: Le Voyage sumérien de 
Thor Heyerdahl. Film documen- 
taire réalisé par Bruce Norman et 
Lennart Ehrenborg. (ire de 4). Le 
jardin d'Eden. L'expédition ‘‘Ti- 
gris'' en mer Rouge et dans l'océan 
Indien menée en 1977 par le célè- 
bre navigateur norvégien Thor 
Heyerdahl visait principalement à | 
établir les liens qui existent entre 
les civilisations sumérienne, égyp- 
tienne et précolombienne. Le Jar- 
din d'Eden se trouve en Irak: la 
tradition veut que ce lieu soit le 
paradis terrestre où vécurent 
Adam et Êve dans la Genèse de 
l'histoire. 
21:30 LES BEAUX DIMANCHES 
Quadrature. 
22:00 LES BEAUX DIMANCHES 
Gala ONF ? 
Le Château de sable. Film d'ani- 
mation réalisé par Co Hoedeman 
Le petit homme de sable construit 
avec l'aide de ses amis un châ- 
teau pour se protéger des intem- 
péries. Mais une tempête lui joue 
de bien vilains tours. 
Chaque enfant. 
Livraison spéciale. Film réalisé par 
John Weldon et E. McCauley. En- 
quête sur la mort mystérieuse 


d'un facteur. 
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22:30 SPORT-DIMANCHE 
22:45 CINÉ-CLUB 
Le Manuscrit trouvé à Saragosse. 
Conte fantastique réalisé par W. 
Has, d'après le roman de Jan 
Potocki. Avec Zbignlew Cybuldki, 
Ka?imlerz Opalinski et iga Cem- 
brynska. Un officier polonais fait 
la découverte à Saragosse d'un 
manuscrit illustré racontant l'é- 
trange aventure d'un chevalier 


” hollandais (Pol. 64). 


LUNDI 


6 AVRIL 


8:55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9:00 EN MOUVEMENT 

9:15 LES 100 TOURS 

DE CENTOUR 

9:30 ANIMAGERIE 

9:45 YOU HOU 

10:00 PASSE-PARTOUT 

10:30 MAGAZINE-EXPRESS 
Chandail sport pour dame. Com- 
ment faire un bon choix parmi les 
cours offerts aux adultes 

11:00 AU FIL DE LA SEMAINE 
Benoit Marleau reçoit Claudette 
Taillefer. Préparation d'un dessert 
à la rhubarbe et aux framboises. 
11:30 L'ODYSSÉE DE 

SCOTT HUNTER 

12:00 NANNY 

12:30 MIDI PLUS 

13:30 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 LE TEMPS DE JOUER 
Jeu-questionnaire où les concur- 
rents sont les téléspectateurs eux- 
mêmes. Anim.: Jacques Houde. 
15:00 LES ATELIERS 

15:30 ALBUM DE SOUVENIRS 

De Rimouski. 

16:00 BOBINO 

16:30 ALBATOR 

17:00 QUELLE FAMILLE! 

17:30 SUR LA CÔTE 

DU PACIFIQUE 

Le Méchant. Sara offre une jolie 
plante à Rillick. Ce dernier n'ap- 
précie pas immédiatement cette 
manifestation amicale. 

18:00 CE SOIR 

Nouvelles régionales et sports ani- 
més par Marie Benoist-Martin et 
Marcel Gauthier. 

19:00 LA FINE CUISINE 

D'HENRI BERNARD 

Au menu: le baron d'agneau Re- 
naissance. 

19:30 LAUTREC 81 

20:00 DU TAC AU TAC 

Téléroman écrit par André Dubois 
La Gageure de Catherine 

20:30 TÉLÉ-SÉLECTION 

Une affaire de viol. (A Case of 
Rape). Drame réalisé par Boris Sa- 
gal, avec Elizabeth Montgomery, 
William Daniels et Rosemary Mur- 
phy. Une femme victime de viol 
décide de poursuivre son agres- 
seur en justice. C'est avec eftroi 
qu'elle constate que, devant l'ap- 
pareil judiciaire, elle fait davan- 
tage figure d'accusée que de vic- 
time (USA) 

22:30 NOUVELLES ET SPORTS 
22:45 TÉLEX ARTS 

22:55 SURVIVRE 

Début. Le train qui n'arriva ja- 
mais. Reconstitution de la prise 
d'otages qui eut lieu en décembre 
1975 aux Pays-Bas. En guise de 
protestation contre l'incorporation 
de leur île à l'Indonésie en 1949, 
des Sud-Moluquois s'emparaient 
d'un train et de ses passagers. Le 
siège dura trois jours et fit trois 
victimes 

23:55 LA BRIGADE 

DES MALÉFICES 

Série policière réalisée avec un 
brin d'humour et un penchant 
pour la fantasmagorie. (3e de 5) 
Avec Léo Campion, Marc Lamole, 
Jacques François, Jean-Claude 
Bolard et Philippe Clay. Réal 
Claude Guillemot. La Créature. 
Pour augmenter son chiffre d'af- 
faires, le propriétaire d'un établis- 
sement met sur le marché des ro- 
bots-ménagers 


MARDI 


7 AVRIL 


:55 OUVERTURE ET HORAIRE 
:00 EN MOUVEMENT 

:15 LES 100 TOURS 

E CENTOUR 

9:30 ANIMAGERIE 

9:45 VIRGINIE 

10:00 PASSE-PARTOUT 

10:30 MAGAZINE-EXPRESS 

Inv.: Marcel Mandeville, optomé- 
triste, qui nous parle de la pres- 
bytie et de l'astigmatisme. Tradi- 
tion québécoise, avec Lorraine 
Boisvenue, écrivain. Le gibier et la 
chasse au temps des premiers dé- 
fricheurs. 


8 
9 
9 
D 


11:00 AU FIL DE LA SEMAINE 
Anim.: France Nadeau. Inv.: le 
Commentateur sportif Richard Gar- 
neau. 

11:30 HEIDI 

12:00 TES FILLES 

ET MES GARÇONS 

12:30 MIDI PLUS 

13:30 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 CINÉMA . 
Rocambole ou Un voleur magni- 
fique. Comédie policière réalisée 
par Bernard Dorderie, avec Chah- 
ning Pollock, Hedy Vessel et Al- 
bert Lupo, d'après le roman de de 
P. du Terrail. Le voleur Rocambole 
effectue des cambriolages sensa- 
tionnels dans les milieux d'ambas- 
sade. Amoureux d'une ballerine, il 
entreprend de ruiner le protecteur 
de celle-ci, un financier allemand 
(Fr.-it. 63). 

16:00 BUBINO 

16:30 DON QUICHOTTE 

17:00 LES PIERRAFEU 

17:30 AUX FRONTIÈRES 

DU CONNU 

Astronomie. (tre de 3). Des Égyp- 
tiens à Einstein. Bref historique de 
l'astronomie à partir des connais- 
sances pratiques des Égyptiens 
jusqu'aux grandes découvertes de 
l'astro-physique. 

18:00 CE SOIR 

19:00 LE MONDE MERVEILLEUX 
DE DISNEY 

20:00 TERRE HUMAINE 
Téléroman écrit par Mia Riddez- 
Morisset. 

20:30 RACE DE MONDE 
Téléroman écrit par Victor-Lévy 
Beaulieu. 

21:00 TÉLÉMAG 

Magazine d'information. Anim.: 
Pierre Olivier. 

22:00 L'AVENIR DU FUTUR 
Science et conscience. 
Myra Cree. 

22:30 NOUVELLES ET SPORT 
22:45 TÉLEX ARTS 


22:55 RENCONTRES 

Inv.: Henri Caffarel, ptre. (ire de 
2). Caffarel, le plus important 
‘‘gourou'' de France, auprès du- 
quel affluent des gens de toutes 
conditions et de dizaines de pays 
pour apprendre à prier. || a résu- 
mé sa doctrine dans Cinq soirées 
sur la prière intérieure. Autres li- 
vres: Présence à Dieu, la Prière, 


Anim. : 


‘rencontre avec Dieu, le Corps et la 


prière, Amour, qui es-tu? le Re- 
nouveau charismatique interpelé, 
Aux carrefours de l'amour. Cat- 
farel publie surtout une immense 
collection de petits Cahiers sur 
l'oraison. Entr.: Marcel Brisebois 
23:25 CINÉMA 

Opérations jupons. (Operation Pet- 
ticoat). Comédie réalisée par Blake 
Edwards, avec Cary Grant, Tony 
Curtis et Joan O'Brien. En 1941, 
l'équipage d'un sous-marin con- 
naît diverses mésaventures Cau- 
sées par les frasques d'un officier 
qui décide, entre autres fantaisies 
d'emmener cinq femmes à bord 
(USA 59). 


MERCREDI 


8 AVRIL 


8:55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9:00 EN MOUVEMENT 

9:15 L'ÉVANGILE EN PAPIER 

La vie de Jésus illustrée à l'aide de 
personnages en papier. La Pas- 
sion et la mort. 

9:30 ANIMAGERIE 

9:45 OUFS 

10:00 PASSE-PARTOUT 

10:30 MAGAZINE-EXPRESS 
Coiffure. Les différentes coupes 
pour enfants. À votre santé, diété- 
tiste, qui nous propose une salade 
de légumineuses. 

11:00 AU FIL DE LA SEMAINE 
Anim.: Guy Joussemet. Inv.: Ké- 
doc Turcot, qui nous prépare un 
plat de boeuf à la cantonaise. 
11:30 VERS L'AVENTURE 

12:00 LES FILLES DU CIEL 
Dernière. 

12:30 MIDI PLUS 

13:30 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 LE TEMPS DE VIVRE 

16:00 BOBINO 

16:30 PLACE DU FONDATEUR 

Le Péril hawaïen. Une petite an- 
nonce cause un certain émoi sur la 
Place. 


17:00 TÉLÉ 5 

Au plaisir de Dieu (4e de 10). His- 
toire d'une famille d'aristocrates 
français, du début du XXe siècle à 
nos jours. Si j'étais pape. 1921. 
18:00 CE SOIR 

19:00 LA SOIRÉE DU HOCKEY 
Débuts des matches pour les huit- 
ièmes de finale. Reporter: René 
Lecavalier. 


mr 


21:30 GÉNIES EN HERBE 
Jeu-questionnaire animé par Pier- 
re D'Auteuil. Semi-finale entre 
l'école de Churchill et celle de La 
Broquerie. 

22:00 À COMMUNIQUER 

22:30 NOUVELLES ET SPORTS 
22:45 TÉLEX ARTS 

22:55 CINÉMA 

Le Dictateur. (The Great Dictator). 
Comédie satirique écrite, réalisée 
et interprétée par Charlie Chaplin, 
avec Paulette Goddard, Jack Oakie 
Reginald Gardiner et Léo White. 


JEUD 
9 AVRIL 


8:55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9:00 EN MOUVEMENT 

9:15 LES 100 TOURS 

DE CENTOUR 

9:30 ANIMAGERIE 

9:45 JE SOUFFLE 

10:00 PASSE-PARTOUT 

10:30 MAGAZINE EXPRESS 

Les personnes vivant dans la soli- 
tude ont-elles la même motivation 
au travail? 

11:00 AU FIL DE LA SEMAINE 
Gaston L'Heureux reçoit Jacques 
Robert, le patron du restaurant Le 
Tournant de la rivière. Ce jeune 
Français de vingt-six ans a une 
conception bien personnelle de la 
restauration dont il fait profiter sa 
fidèle clientèle. 

11:30 WICKIE 

12:00 PAPA, CHER PAPA 

12:30 MIDI PLUS 

13:30 ÉMISSION SCOLAIRE 

‘Le tour du monde des amoureux 
de Peynet. 

15:00 FEMME D'AUJOURD'HUI 
16:00 BOBINO 

16:30 POP CITRÔUILLE 

17:00 LES PIERRAFEU 

17:30 LA PORTEUSE DE PAIN 


Feuilleton réalisé d'après l'oeuvre ‘ 


de Xavier de Montépin. (4e de 
13). Devant l'impossibilité de se 
disculper, Jeanne fuit les lieux du 
crime. Gareau, lui, revient sur la 
scène où, en voulant jouer au hé- 
ros, il fonce dans les flammes. 
Bientôt transformé en une torche 
vivante, il arrive à sauter dans la 
rivière où il disparaît avec un des 
pompiers. 


# 18:00 CE SOIR 


19:00 LA SOIRÉE DU HOCKEY 

Les huitièmes de finale. Repor- 
ters: René Lecavalier, Richard 
Garneau et Lionel Duval. 

21:30 PHARE OUEST 

Les téléspectateurs du Manitoba 
et de la Saskatchewan pourront 
revoir l'émission intitulée ‘Un vi- 
sionnaire'', consacrée à l'archi- 
tecte manitobain Robert Boucher 
et dont la diffusion, le 20 novem- 
bre dernier, avait été perturbée 
par des difficultés de son. ‘ 

22:00 BOOGIE-WOOGIE 47 
Téléroman écrit par Claude Jasmin 
22:30 NOUVELLES ET SPORTS 
22:45 CINÉMA 

Un appel dans la nuit. (The Secret 
Night Caller). Film réalisé par Jer- 
ry Jameson, avec Robert Reed, Ar- 
lene Golonka et Sylvia Sidney. Un, 
homme sérieux, qui a réussi, sent 
pourtant qu'il perd pied. || com- 
met des actes qui normalement ré- 
pugnent à sa nature (USA 75). 


VENDREDI 


10 AVRIL 


8:55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9:00 EN MOUVEMENT 

9:15 LES 100 TOURS 

DE CENTOUR : 

9:30 ANIMAGERIE 

9:45 MON AMI GUIGNOL 

10:00 PASSE-PARTOUT 

10:30 MAGAZINE-EXPRESS 
Comment fabriquer un abat-jour 
avec un chapeau de paille et des 
éventails chinois. La préparation 
de fruits en gelée. 

11:00 À COMMUNIQUER 

11:30 JOE LE FUGITIF 

Un coin bien tranquille. 

12:00 AU PAYS 

DE L'ARC-EN-CIEL 

12:30 MIDI PLUS 

13:30 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 CINÉMA 

La Surprise du chef. Comédie de 
moeurs réalisée par Pascal Tho- 
mas, avec Hubert Watrinet, Papi- 
nou et Virginie Thévenet. Le direc- 
teur d'un groupe de revues reçoit 
une lettre d'un ami de jeunesse 
qui lui rappelle leurs mésaven- 
tures en commun (Fr. 75). 

16:00 BOBINO 

16:30 DANS CE PAYS 

Au cours de cette série, nous fai- 
sons un tour culturel de chaque 
pays, en passant par Ja danse 
folklorique jusqu'aux mets natio- 
nal. Des anecdotes: sont racontées 
et des sketches représentent une 
scène spécifique du pays visité, 
agrémentés de récits et de contes. 
Serbie. 

17:00 HISTOIRES D'HIER 

ET D'AUJOURD'HUI 

18:00 CE SOIR 

19:00 VERSO 

Une série qui vous permettra de 
mieux connaître ceux qui vons ont 
toujours intrigués. Anim.: Marie 
Benoist-Martin. Réal.: Donald 
Hétu. 

19:30 À CONTREPOIDS 

En provenance de Vancouver 
20:00 LE MONDE 

DE MARCEL DUBÉ 

Le temps des lilas. (3e de 4). 
Blanche et Virgile, couple vieillis- 
sant, relativement heureux, sont 
entourés de pensionnaires qui leur 
servent de famille. 

20:30 HORS SERIE 

Moi, Claude, empereur. (11e de 
13). Devinez qui? Empereur mal- 
gré lui, Claude prononce la sen- 
tence de mort de Gassius. Hérode 
revient à Rome. Messaline, l'épou- 
se de Claude, donne naissance à 
un garçon. 0 

21:30 SCIENCE-RÉALITÉ 

22:30 NOUVELLES ET SPORTS 
22:45 CINÉMA 

Le Solitaire de Fort Humboldt. , 
Breakheart Pass). Western réalisé 
par Tom Gries, avec Charles Bron- 
son, Richard Crenna et Jill Ireland. 
24:25 CINÉ-NUIT 

La Toile d'araignée (The Cobweb). 
Drame psychologique réalisé par 
Vincente Minelli, avec Richard 
Widmark, Lauren Bacall, Charles 
Boyer, John Kerr. Dans une 
clinique pour malades mentaux, 
une forte tension existe entre le 
personnel et les patients. 


Saint-Norbert 


_ Salle comble au Collège 


“Rock around the Clock'' était le thè- 
me de la boîte à chansons du Collège de 
Saint-Norbert, tenue les Jeudi et vendre- 
di 26 et 27 mars. 


Le moins que l'on puisse dire, et les 
professionnels en seront peut-être jaloux 
c'est que ce fut salle comble. Dans les 
rues de Saint-Norbert, il n'y avait plus 
d'adolescents. Tous avaient rendez-vous 
à la boîte à chansons. 


Mÿ Steve Khan, professeur de physi- 
que au collège, est celui qui a prêté main- 
forte aux élèves pendant six mois pour 
préparer cette soirée. Ce dernier est 
convaincu que les jeunes doivent accom- 
plir quelque chose en dehors des études 
Cela leur a permis de travailler en grou- 
pe, d'acquérir une certaine discipline et 
d'apprendre à se présenter devant le pu- 
blic. Pour leur part, les élèves avouent 
que ce fut beaucoup, beaucoup de tra- 
vail mais de tout cela, ils en sont fiers. 


Des 21 participants à la boîte, il faut 
souligner l'interprète de chansons d'’El- 
vis Presley, Marcel Ouimet. La présence 


i S di " 


Lundi le 23 mars, le Conseil de pasto- 
rale s'est élu un nouveau président en la 
personne de M. Raymond Constant. 


Le Conseil de pastorale a pour but 
d'être au service des gens de la paroisse 
des organisations paroissiales et des 
projets des différents comités qui oeu- 
vrent dans la paroisse. C'est ainsi que 
chacun des membres élus a une fonction 
visant à aider le fonctionnement de la 
pastorale à Saint-Norbert. 


Les médailles d’or 
à la natation 


Samedi le 21 mars, à la piscine de 
“Sargent Park”, dans les éliminations ju- 
nior de natation, Jozanne Rozière a rem- 
porté la médaille d'argent dans la nage 
libre pour les 10 ans. Dans la nage relais 
“chambre à air” pour les dix ans, 


Jozanne Rozière, Suzanne Rozière, Jen- 
ny Loewen et Nicole Bosc ont remporté 
la médaille d'or. Pour la même catégorie 
mais pour les huit ans, Sandra Leppky, 
Dana Derksen, Tracy Hamon et Loelle 
Leppky ont remporté la médaille d'argent. 


L'équipe de production de la boîte à chansons au grand complet. 


Un nouveau président au conseil de pastorale 


réelle du ‘roi du rock” n'aurait pas été 
mieux accueillie par l'assemblée. On a vu 
un ‘Elvis’ essouflé, à la voix prenante et 
grave, et une audience réceptive à la mu- 
sique rock. Ajoutez à cela, un décor très 
approprié fait par les élèves, un jeu de 
lumière savant et deux maîtres de céré- 
monie très capables, Tom Dorge et Marc 
Dandenault. Que demander de plus pour 
une soirée ‘‘rock. 


Les interprètes à la boîte à chansons 
furent: Karmen Wheway, Tamara Hen- 
dricks, Nicole Mailhot, Jackie Lavallée, 
Simone Constant, Gisèle Emond, lvette 
Emond, Cindy Wright, Leanne Wareham, 
Darolyn Lefteruk, Kelly Wright, Tracey 
Henry, Lola Marjanovic, Rhonda Lefte- 
ruk, Maureen Foster, Tom Dorge, Marc 
Dandenault, Roger Brodeur, Marcel Oui- 
met, Mike Dandenault, Liliane Ouimet. 


L'orchestre était composé de Cathy 
Schamber et Neil McTavish aux claviers, 
Bill McTavish à la batterie, Doug Tou- 
chette, Roger Brodeur, Neil McTavish 
aux guitares électriques et Steve Khan à 
la guitare. 


Sr Rachel Schaubroeck: liturgie et 
graduation, Mme Germaine Roy: coor- 
donnatrice de lecteurs et secrétaire ‘‘ad 
occasu''; Mile Denise Côté: conseillère 
et graduation; M. Clément Fortier: cho- 
rale et personne liaison; M. Guy Pambrun: 
projet spécial en paroisse et auxiliaire 
de communion; M. Raymond Constant: 
président et animateur avec M. Guy Pam- 
brun des projets spéciaux; Mme Arman- 
de Kenny: secrétaire bénévole du Con- 
seil de pastorale; l'abbé Bernard Bélan- 
ger: curé de la paroisse. 


SERVICE COMPLET 
DE DEMENAGEMENT 


Rolls Transper : 


256-5869 . 256-2564 


Personnel tout a fait experimente 


357, RUE DES MEURONS. 


Sur le seuil de sa maison, 
Notre Père t'attend, 

et les bras de Dieu 
s'ouvriront pour toi. 


SALON MORTUAIRE 


arains 


ST-LONIFACE, TEL.: 233-4949 


(Rituel des funérailles) 


Une femme au bureau de direction 


La participation des membres fut très 
heureuse lors de la 38e assemblée an- 
nuelle de la Caisse*populaire de Saint- 
Norbert, qui eut lieu au centre commu- 
nautaire le vendredi 27 mars. 


M. Roger Rémillard, gérant de la cais- 
se, nous fit remarquer que ce fut une an- 
née assez difficile à cause du 9 pour 
cent d'augmentation du coût de la vie, 
surtout par rapport aux taux d'intérêts 
élevés. Ici, comme ailleurs, la demande 
d'emprunts, prêts agricoles et prêts com- 
merciaux, furent en baisse. Une année 
où le bureau de direction, avec la coopé- 
ration de l’administration et du person- 
nel, ont lutté continuellement contre 
l'inflation. 


Le rapport financier indique un déficit 
de $13,594. Par contre, tous semblent 
confiants que l'année 1981 sera meilleu- 
re avec le soutien et la participation des 
membres. 


Les éliminations 


Les chefs Louveteaux, MM. Luc Gi- 
rouard, René Marchildon et Georges 
Chartier recevaient, mardi 24 mars, une 
centaine de personnes à la salle Ritchot 
à l'occasion d'une ‘‘'auto-élinimation” 
chez les Louveteaux. 


En plus des animateurs, parents et 
amis, la meute des Saints-Martyrs-Cana- 
diens fut présente à ce projet de fabrica- 
tion et de locomotion. Le prochain con- 
cours ‘‘Louve-autos” se tiendra à Sainte- 
Anne, lors du rallye de Louveteaux, le 12 

. avril. 


Les gagnants des trophées sont, clas- 
se À Îer prix: Rossel Comeau; 2e prix: 
Christian Balcaen; 3e prix: Marc Lavack. 
Classe B 1er prix: Marc McDonald; 2e 
prix: Richard Cénérini; 3e prix: François 
Blouin. Dans le concours de ‘Beauté 
d'auto”, les gagnants sont: Raymond 
Fortier et Ronald Beaulieu. La mention 
honorable a été accordée à Joël Marcoux 
et Alain Marcoux. 


Collège 
Universitaire 


COURS 


Aux élections des directeurs, cinq 
membres acceptèrent de poser leurs 
candidatures. M. Roland Cloutier fut ré- 
élu pour trois ans, Mme Lorette Delaquis 
fut élue pour trois ans et M. Ronald Blouin 
pour deux ans. 


En faisant un ‘‘retour aux sources”, 
on se souviendra que Mme Elisa Houde 
fut la première gérante de la Caisse po- 
pulaire de Saint-Norbert, de 1942 à 1947, 
et aujourd’hui, Mme Lorette Delaquis 
est peut-être bien la première femme, 
depuis, à siéger au bureau des directeurs! 


Tous semblaient très à l'aise lors de 
cette soirée; plusieurs questions furent 
posées. Néanmoins, c'est lors du ‘vin et 
fromage”, après l'ajournement, que réel- 
lement le nouveau comité et les mem- 
bres ont pu faire plus ample connais- 
sance. 

Rachel TURENNE 


Un nouvel exécutif 


Le nouvel exécutif du centre commu- 
nautaire est composé de M. Bill Strutt, 
président; M. Merv Fox, 1er vice-prési- 
dent; M. Ray Bacon, 2e vice-président; 
M. Rod Urquhart, trésorier; et Candyce 
Kjartinson, secrétaire. La liste des 
membres du nouvel exécutif, compre- 
nant douze membres, nous parviendra 
sous peu avec mention de la fonction de 
chacun et de leur numéro de téléphone. 


Calendrier 


- Le 5 avril à 20h20: réunion annuelle du 
comité culturel à la salle Perpétuel-Se- 
cours. 


- Le 7 avril à 19h30: Développement et 
Paix présente une soirée d'éducation et 
de sensibilisation à nos rapports avec le 
Tier-Monde, à la salle Perpétuel-Secours 
- Tous les jeudi soirs à 20h00, bingo au 
centre communautaire. 


de DE PRINTEMPS ET 


Saint- 
Boniface 


D'ÉTÉ - 1981 


Cours de printemps (intersession) 


Mardi et jeudi de 19h à 22h - 


Français 
Biologie 


1er semestre: 22 avril au 26 mai 
2e semestre: 27 mai au 30 juin 


44.221 - Cours de langue (6 cr.) (semestres 1 & 2) 
71.123 - Biologie “A” (6 cr.) (semestres 1 & 2) 


Éducation 63.202 - Techniques d'enseignement en immersion | (3 cr.) (ler semestre) 
63.399 - Techniques d'enseignement en immersion II (3 cr.) (2e semestre) 


Lundi et mercredi de 19h à 22h 


Religion 


1er semestre: 22 avril au 26 mai 
2e semestre: 27 mai au 30 juin 


20.339 - l'église aujourd'hui (6 cr.) (semestres 1 & 2) 


Psychologie 17.345 - Psychologie de la personnalité (3 cr.) (ler semestre) 
17.346 - Psychologie de l'anormal (3 cr.) (2e semestre) 


Éducation 


63.208 - Perfectionnement de l'expression orale (3 cr.) (1er semestre) 


63.202 - Introduction à la linguistique (3 cr.) (2e semestre) 


Cours d'été 
Lundi au vendredi de 8h30 à 10h30 


Français 


1er semestre: 2 juillet au 22 juillet 
2e semestre: 24 juillet au 14 août 


44.339 - Littérature contemporaine - poésie & roman (6 cr.) (sem. 1 & 2) 


Anthropologie 76.105 - Origine de l'homme (3 cr.) (1er semestre) 
76.355 - Sous-cultures canadiennes (3 cr.) (2e semestre) 


Lundi au vendredi de 10h45 à 12h45 


Histoire 


1er semestre: 2 juillet au 22 juillet 
2e semestre: 24 juillet au 14 août 


11.223 - Histoire des États Unis depuis 1607 (6 cr.) (semestres 1 & 2) 


Géographie 53.242 - Techniques cartographiques & photos (6 cr.) (1 & 2) 


interprétation 


Laboratoire: lundi au vendredi de 13h30 à 15h30 


POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS S'ADRESSER AU: 


Secrétaire général, Collège de Saint-Boniface 
200, avenue de la Cathédrale 


Saint-Boniface ROH 0H7 
Tél.: 233-0210 


LA LIBERTÉ, jeudi 2 avril 1981 


CHRONIQUE ÉCONOMIQUE 


Le fameux problème de l’informatique 
et la petite entreprise 


Étant donné l'ampleur que La révolution informatique est avec nous etles années 80’  15.J'ai beaucoup d'erreurs dans OUI NON PEUT-ÊTRE 
prend l'informatique dans le n° nous St pes CEE Qui ds en el coup mon inventaire permanent. 
sûr, ceux et celles qui se tournent vers l'avenir. squivaen : , r 
die ne Pois D 
Y P ? Il est toujours surprenant pour un conseiller en gestion et nuer si j'avais une ou deux 
avons choisi de consacrer une &; informatique de voir de bons dirigeants de P.M.E. qui sont personnes de plus pour s'en 
page entière de la chronique à dépassés par l'informatique: certains s'y “garrochent” tête occuper. 
une meilleure compréhension  baissée sans en avoir besoin et d'autres en ont une peur bleue FER É 
de son rôle. comme de la peste alors que c'est leur planche de salut. Parmi  15.Je suis incapable, en général, de OUI NON PEUT-ÊTRE 
les 25 énoncés suivants, plusieurs s'appliquent sans doute à dire les articles d'inventaire à 
votre entreprise. Entourez la réponse qui correspond le réduire à cause du faible roule- 
mieux: oui, non ou peut-être, et lisez le diagnostic à la fin. Il ment ou.du peu de profitabilité. 
vous aidera à mieux déterminer l'urgence de vos besoins  16.J'ai de la difficulté à profiter du OUI NON PEUT-ÊTRE 
informatiques si vous en avez. crédit des fournisseurs sans 
L perdre leurs escomptes. 
1. Mes frais administratifs gros- OUI NON PEUT-ÈTRE j% Je n'arri : À 
sissent plus vite que mon chiffre ‘coûts SM ct 2 46 QULNON ESUTATRE 
[7 d'affaires. : construction) comme il le 
HT 2. Je n'ai pas le temps de tout faire OUI NON PEUT-ÊTRE faudrait. 
== ROBES à 70 heures 18. Mon personnel manipule vrai- OUI NON PEUT-ÊTRE 
N 3 Fe trop de surtemps dans OUI NON PEUT-ÊTRE PE SE 
\ NN | AA A AS AS “ 19. Je prévois “a bon Que de crois- OUI NON PEUT-ÊTRE 
4 | 4. J'ai de la difficulté à contrôler OUI NON PEUTÊTRE sance POUr 68 Prochaines 
SR j . le crédit à la vente. j RAS Î 
ROURRE 5. Je prends du retard au niveau OUI NON PEUT-ÊTRE #0: Flus a vaetmonejed impres. QUI NON PEUT-ÉTRE 
Ô FS de la perception des comptes sion de contrôler mon en 
L7 ré à recevoir. prise. à 
6. Je ne charge pas de frais OUI NON PEUT-ÊTRE 21. Mon administration n'a pas OUI NON PEUT-ÊTRE 
] N administratifs sur mes rece- changé et j'ai des problèmes 
[CLIS vables parce que c'est trop parce que j'ai beaucoup grossi 
EDS ERS compliqué. entre-temps. 
- d 7. Les erreurs de facturation et OUI NON PEUT-ÊTRE 228. Mon administration est deve- OUI NON PEUT-ÊTRE 
d'état de compte ont'augmenté nue lourde et je n'ai pas facile- 
{ÿ ces derniers temps. ment l'information que je 
| 8. J'ignore quels sont les 20% de OUI NON PEUT-ÊTRE voudrais. 
mes clients qui sont les plus R3.Je ne peux pas trop grossir OUI NON PEUT-ÊTRE 
profitables pour moi. À sinon je risque de perdre le 
SSS f) 9. J'ignore quels sont les 20% de OUI NON PEUT-ETRE contrôle de mon administration. 
SE mes clients qui ne m'apportent 24. L'information avec laquelle je OUI NON PEUT-ÊTRE 
quasi aucun profit. | À mène mon entreprise me par- 
AJ /) 10. Mes factures prennent trop de OUI NON PEUT-ETRE vient avec de plus en plus de 
| temps à partir. retard. 
N 11. Malgré une assez bonne en- OUI NON PEUT-ÈTRE 25. Certaines personnes dignes de OUI NON PEUT-ÊTRE 
] d Ne tente, j'ai de la difficulté à garder foi et connaissant mon entre- 
7 © mon personnel administratif. N prise (ami dans les affaires, 
; \ 12. L'expédition des commandes OUI NON PEUT-ETRE gérant de banque, comptable, 
= Y retarde pour cause d'inefficacité consultant) m'ont conseillé 
A j administrative. d'aller vers l'informatique. 
N DIAGNOSTIC 
Compter le nombre total de OUI et de PEUT-ETRE. 


O0 à 8 Vous semblez avoir peu de problèmes administratifs. Regardez 
attentivement vos quelques oui et demandez-vous s’il y a vraiment un poten- 
tiel d'économies appréciable dans ces secteurs. Si c'est le cas, il peut être ren- 
table pour vous de vous informer davantage sur l'usage (ou un meilleur 
usage) de l'informatique dans ces quelques secteurs. Si ce n'est pas le cas, 
continuez à vous tenir au courant dans le domaine de l'informatique et soyez 
prêts à saisir les opportunités qui se présentent. Dans tous les cas, demandez- 
vous toujours si les bénéfices de l'ordinateur sont plus grands que ses coûts. 


8 à 16 Ilest probable, dépendant de la taille de votre entreprise, que l'infor- 
matique représente pour vous une opportunité d'amélioration. Vous auriez 
intérêt à étudier dès maintenant les avantages et les inconvénients de 
l'informatique pour vous. Soyez prudent, n'allez pas trop vite: l'informatique 
est peut-être ce qu'il vous faut pour augmenter vos profits, mais il se peut 
aussi que ce soit le contraire. Surtout, impliquez-vous personnellement dans 
cette réflexion, et soyez sûr que c'est vous-même, sans influence indue, qui 
allez prendre votre décision. Si vous avez déjà un système informatisé et que 
vous ayez autant de problèmes, c'est le temps de vous poser certaines ques- 
tions, à vous et à ceux qui vous ont aidé à implanter votre ordinateur. 


16 à 88 Il est plus que probable que l'informatique s'avère pour vous un 
remède nécessaire. Si vous avez déjà un ordinateur, alors vous êtes une de ces 
entreprises “malades de l'informatique” et vous avez besoin d'un docteur 
(spécialiste) rapidement. Si ce n’est pas le cas, vous devriez mettre à l'étude de 
l'informatique sur la liste des priorités majeures dans votre planification. 
Bien sûr, il ne faut pas “prendre le mors au dent” et acheter un ordinateur la 
semaine prochaine, mais, au moins, réalisez que le tempsestvenu d'étudier la 
question sérieusement. 


Cette chronique est le résultat d'une collaboration entre l'équipe économique de la Société 
franco-manitobaine et le Secrétariat d'Etat du Canada, 
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La Broquerie 


Les gagnants du “Louvoto” 


Mercredi passé, les amateurs de la 
course automobile se sont adonnés à 
leur sport favori à Sainte-Anne, un ‘‘Lou- 
voto”. On y a noté quelques particula- 
rités. D'abord, les autos n'étaient pas 
des Renault, ni des Ferrari, mais des mo- 
dèles conçus et construits par les louve- 
teaux de La Broquerie avec l’aide des 
papas-loups. 


C'est la deuxième année que la meute 
de La Broquerie participe à cette activité 
et les responsables se disent enchantés 
de l’encouragement et de la participa- 
tion des parents. Les trois juges, le frère 
Réal Saint-Pierre, Mme Lucille Bisson et 
M. Gérard Kirouac ont eu fort à faire 
pour choisir les gagnants suivants: 
Catégorie A: 1er: Richard Fiola; 2e: Gil- 
bert Gagnon. Catégorie B: 1er: René Du- 
mesnil; 2e: Daniel Gagnon. Catégorie 
beauté: er: Richard Normandeau; 2e: 


Gérald Descelles reçoit son trophée des 
mains de Mme Jeannine Kirouac 


Gérald Descelles. 


,» 


Ces six gagnants ont reçu des tro- 
phées donnés respectivement par le 


41 projets à l'exposition scientifique 


Ils se sont mérités les éloges du curé, 
du commissaire et de tous ceux qui ont 
eu la chance de voir leurs projets. La se- 
maine dernière c'était l'exposition 
scientifique à l'école Saint-Joachim. 41 
projets étaient exposés avec leurs créa- 
teurs anxieux de les expliquer. || y en 
avait pour tous les goûts, des abeilles 
aux fourmis, à l'énergie solaire. 


Il n'y a pas de doute que les élèves ont 
passé de longues heures à faire la re- 
cherche et à assembler leurs projets. 
Des 41 projets, 17 se rendront à Sainte- 
Anne pour l'exposition scientifique divi- 
sionnaire du 10 avril. 


Au niveau 4e année, ce sont Christiane 
Laurencelle et Donald Audette qui ont 
gagné avec leur projet les abeilles à miel 
ex-equo avec Donald Normandeau avec 
la fourmi. 


Funérailles de Léa Nadeau 


Le 27 mars est décédée’ à 79 ans, à 
Sainte-Anne, Mme Léa Nadeau née Gou- 
let. Originaire de Argyle, Minnesota, 
Mme Nadeau est arrivée à La Broquerie 
en 1940 où le couple Nadeau a fini d'éle- 
ver leurs 14 enfants. Elle laisse dans le 
deuil ses 14 enfants: 

Cécile (Mme Jos. Saint-Vincent) de 
Sainte-Anne; Maurice de La Broquerie; 
l'abbé Robert de Saint-Malo; Sr Yvette 


Suzanne Audette de la 6e année rempor- 
te avec Carole Jolicoeur (absente de la 
photo) les honneurs grâce à sa présen- 
tation sur l'électricité. 


Le premier prix (catégorie A) est remis à 
Richard Fiola par M. Gérard Kirouac. 


Transfer de La Broquerie, la magasin de 
sports Hav-All et le Café Joli. 


Rino OUELLET 


Michel Fournier et Daniel Gagnon (caté- 
gorie 5e et 6e années) 


Lise Cyr et Lynne Boily ont également 
gagné dans la catégorie 7e et 8e années 


de Inuvik, T.N.O.;, Mile Lucie de Saint- 
Malo; Alice (Mme Raoul Vielfaure) de La 
Broquerie; Léo de La Broquerie; frère 
George, Fort Smith, T.N.O; Annette 
(Mme Roland Gosselin) de Sainte-Anne; 
Anita (Mme Gérard Bisson) de Saint- 
Boniface; Aimé de Los Angelès; Lorette 
(Mme Jules Sorin) de Lorette; Adèle 
(Mme Claude Vermette) de Aubigny; De- 
nis de Saint-Vital. 


Raymond Vielfaure, nouveau syndic 


C'est Raymond Vielfaure qui a été élu 
comme syndic em remplacement de 
Mme Solange Vielfaure qui a terminé 
son terme de trois ans. 


Le projet immédiat qui devra préoccu- 
per M. Vielfaure et ses deux collègues 


Le dernier bonspiel 


Côté ‘‘'curling”, le dernier bonspiel de 
l'année avait lieu en fin de semaine. 
C'est l'équipe de Gilbert Tétrault (Lucille 
Tétrault, Gérald Jolicoeur et Ginetté Té- 
trault) qui a remporté le trophée de la 
première série. 


La deuxième série a été remportée par 
l'équipe de Luc Taillefer (Denis Turenne, 
Marc Nadeau et Gisèle Nadeau) et c'est 
l'équipe de Fernand Boily (Adrien Gre- 
nier, Claire Grenier et Rolande Boily) qui 
s'est mérité le trophée de la 3e série. 


Calendrier 


Lundi 6 avril à 20h30, célébration péni- 
tentielle à l'église de La Broquerie. 


Dimanche 12 avril, après les deux mes- 

ses, vente de pâtisseries à l'école 

secondaire au profit du voyage-échange. 

Ceux ou celles qui aimeraient contri- 

buer peuvent contacter Jacqueline Lafre- 
nière. 


22 avril - départ voyage-échange. 


21 avril à 20h30 - réunion générale des 
paroissiens à la salle Roy en vue d'orga- 


Georges Choiselat et Guy Gérardy est la 
construction d'un nouveau perron et un 
réaménagement du devant de l'église. 
C'est un fait bien connu que le père Cla- 
vet souhaite ardemment marcher sur du 
ciment frais et ferme dès cet été. 


niser les fêtes du centenaire de La Bro- 
querie. 


22 mai - Premier Quart à La Broquerie. 
Ce déjeuner aux crêpes en compagnie 
de CKSB est parrainé par le Comité cul- 
turel et servira entre autres à accueillir 
les visiteurs de Schefferville à La Bro- 
querie et au Manitoba. 


Park 


orist 


400, avenue Taché - 
(en face de l’Hôpital Saint-Boniface) 
Lucille et Yvonne Boulet 


Tél.: 247-3891 - 247-6158 


En plus de ses 14 enfants, Mme Na- 
deau laisse dans le deuil 47 petits-en- 
fants et 40 arrière-petits-enfants. 


Les funérailles ont eu lieu mardi le 31 
mars en l'église de La Broquerie. 


Lorette 


Un défilé de mode 
à l’école Lagimodière 


Tout nous rappelle l'arrivée du prin- 
temps quand nous voyons une soirée 
comme celle du défilé de mode, qui se 
déroula pour la première fois à l'école 
élémentaire de Lorette. 


Le gymnase était comble et se trans- 
formait en salle vivante de participants à 
la mode. Les élèves"de la maternelle à la 
douzième année, ainsi que plusieurs 
adultes prirent part à ce défilé. 


Tous les modèles participants se pré- 
sentèrent si gracieusement avec leurs 
différents costumes d’une parure ravis- 
sante. Les invités étaient Mile Manitoba, 
Sheryl Balenovic, M. Ray St. Germain, M. 
Dick Reeves, de CFRW et les commis- 
saires d'écoles, MM. Nelson Lemieux et 
Gilles Roch. Cette soirée en couleur rap- 
porta la somme de $560. 


Les profits de ce défilé seront versés 
dans un fonds destiné à l'amélioration 
de l'équipement du terrain de jeux à l'é- 
cole. 


Les habits de mode récente venaient 
de divers magasins de Saint-Vital et 
“Charlton's Sports-Wear'' de Lorette. 


Cette soirée fut un tel succès grâce à 
Diane Gurican et le directeur, Roger Du- 
bois. 


Liliane LANSARD 


Déjeuner aux crêpes le 11 


Les Kinettes de Lorette serviront un 
déjeuner aux crêpes samedi matin le 11 
avril à l'école Lagimodière. Ces repas 
seront servis de 9h30 et 11h30 à un coût 
de $1.50 par personne. On peut se pro- 
curer des billets en s'adressant à Mona 
Turcette - téléphonez au No 878-3771 
ou Wendy Smith au No 878-3386. || y aura 


Calendrier 


La réunion mensuelle de la Ligue des 
femmes catholiques aura lieu le mardi 7 
avril 1981 à 20h00, à la salle paroissiale. 
Il y aura élection d'une nouvelle prési- 
dente, et formation d'un comité exécutif 
Tous les membres de la LFC sont invités. 


Canada 
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Rosanne, fille de M. et Mme Maurice 
Labossière et élève de 5e année, a fait 
honneur à son école lors du concours 
d'élocution divisionnaire qui se tenait à 
Notre-Dame-de-Lourdes. 


Elle s'est classée première au niveau 
des 5e et 6e années. Rosanne s'est en- 
suite présentée au concours provincial 
qui s'est déroulé au CCFM le 18 mars 
dernier, où elle a très bien fait le récit du 
conte ‘‘L’aveugle du pont neuf”. 


On a recueilli presque tout l'argent 
promis lors de la soirée d'amateurs du 
28 février dernier et les gagnants des 
prix de popularité ont été annoncés. Ce 
sont: 1er prix, Bruce Letain; 2e, Rémi 
Messner; 3e Helen et Rodney Messner. 


Odile OSTROWSKI 


Fait historique intéressant 


Voici un fait historique que nous, 
gens de Somerset, devrions connaître et 
dont nous devrions aussi être fiers: sa- 
viez-vous que le grand explorateur Pier- 
re Gaultier de Varennes de La Vérendrye 
était dans les environs de Somerset en 
octobre 1738? 


Voici ce qu'on peut lire à ce sujet 
dans ‘‘La montagne Pembina au temps 
des colons” de Marie-Anna Roy: ‘‘La Vé- 
rendrye écrivit dans son journal parti- 
culier: ‘À deux jours de marche ou à 
cinquante milles de Fort-la-Reine, nous 
fûmes rejoints près d'un village d'in- 


tél: 233-7835 


rinellaE printers 
limited 


129, rue Bertrand, Saint-Boniface 


REVENUS: 


Total des revenus 


DÉPENSES: 


Fonctionnement et entretien: 


Total des dépenses 
Surplus pour l’année 


DIVISION SCOLAIRE 
DE LA RIVIERE ROUGE No. 17 


ÉTAT DES REVENUS ET DES DÉPENSES 
POUR L'ANNÉE TERMINÉE LE 


31 décembre 1580 


ACTUEL 


Gouvernement du Manitoba 1,972,934,33 1,931,065 41,869.33 
Gouvernement du Canada 3,550.73 3,500 50.73 
Gouvernements Municipaux 1,282,558.00 1,282,558 Æ 

individus 3,649.00 2,500 1,149.00 
Autres 5,290.00 —- 5,290.00 


3.267,982.06 


Administration générale 172,934.06 186,602 13,667.94 
Administration enseignement 168,105.27 139,254 (28,851.27) 
Enseignement 1,959,219.37 2,022,134 62,914.63 
Enseignement-adultes 3,017.16 2,500 (517.16) 
Cours de professions 3,290.00 —— (3,290.00) 


fdifices scolaires 306,520.23 307,412 891.77 
Transport des élèves 290,824.66 286,250 (4,574.66) 
Autres 2,216.07 3,000 783.93 
Transferts au Manitoba 160,008:08 95,000 (65,008.08) 


Capital: 
Service de dette 237, 074.74 237,075 .26 
Autres 16,733.21 5,396  (11,337.21) 


3,319,942.85 
(51,960.79) 


Une copie vérifiée du rapport financier est disponible pour examen par n'importe quel ré- 
sident électeur, pendant les heures suivantes: de 8h30 à 12h00 et de 13h00 à 16h30, au 
bureau du secrétaire-trésorier; et à ses frais il peut obtenir une copie dudit rapport. 
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Les talents de Rosanne Labossière 


ms ms 


Rosanne Labossière 


diens Assiniboines et, sur leurs instan- 
tes prières, nous nous arrêtames quel- 
ques moments chez eux”. 


L'historien Antoine Champagne, c.r.i.c. 
ancien curé de Notre-Dame-de-Lourdes 
et l’auteur de ‘Les La Vérendrye et les 
postes de l'Ouest”’, conclut: 


“C'etait à la réserve actuelle de Swan 
Lake ou un peu à l'est du village de 
Somerset. Partis de Fort-la-Reine le 18 
octobre, c'est le 20 octobre que le dé- 
couvreur et sa caravane foulèrent le sol 
de Notre-Dame-de-Lourdes et atteigni- 
rent Somerset ou Swan Lake. 


Calendrier 


Le comité culturel vous invite à un caba- 
ret centenaire le vendredi 24 avril à la 
salle communautaire. Les artistes bien 
connus, Gerry et ZIZ, seront en vedette à 
cette soirée. 


1980 
BUDGET 


SURPLUS 
(Déficit) 


3,219,623 48,359.06 


3,284,623 
(65,000) 


(35,319.85) 
13,039.21 


Otterburne 


Cette semaine, j'aimerais vous pré- 
senter une chronique tout à fait différente. 
J'ai eu une entrevue avec deux parois- 
siens d'Otterburne, Arthur et Katherine 
Taylor et voici ce qu'ils avaient à nous 
dire. 


À l'âge de cinq ans, M. Arthur Taylor 
arrivait à Otterburne avec ses parents. Il 
fit ses études dans le première école 
d'Otterburne. À 16 ans, il quittait l'école 
pour aider son père à la ferme. Il travail- 
lait à temps partiel à la ferme de son père, 
celle de M. François Demers, à la crème- 
rie d’Otterburne et au moulin à pois de 
Canada Packers à Otterburne pour com- 
bler le maigre salaire de son père. 


De la vie d'Arthur et Katherine Taylor 


une gare, un distributeur d'huile, une 
station d'eau pour les engins à vapeur, 
un élévateur, un moulin à vent, une crè- 
merie, une fromagerie, deux magasins, 
une cour à bois, un barbier, une salle de 
billards, une banque, un garage, un mar- 


. Ché à viande, une église, deux écoles, un 


vendeur de machineries, deux ranchs de 
renards, une cafétarià, une patinoire, et 
un plancher de danse en plein air. 


Maintenant, Arhtur, aidé de son épou- 
se, se tient occupé en faisant du jardi- 
nage. || aime aussi bâtir différentes cho- 
ses. 


En terminant, Arthur et Katherine Tay- 


En 1942, il épousait Katherine Sawat- 
cky. Ils ont eu deux filles Peggy et Shir- 
ley. IIs ont aussi adopté deux garçons. 


Arthur fut concierge et Katherine fut 
cuisinière au Petit Séminaire des Indiens 
à Otterburne en 1968 et 69. Ils déména- 
geaient en ville en 1969 pour s'occuper 
d’un bloc apartement pendant trois ans. 


En 1972, ils revenaient à Otterburne. 
Une petite ferme a tenu Arthur occupé 
jusqu’en 1979 lorsqu'il a dû vendre à 
cause de sa santé. Katherine travaillait à 
la Résidence Sainte-Thérèse jusqu'en 
1976. À cette époque, elle devenait maïi- 
tre de poste à temps partiel, un poste 
qu’elle occupe encore aujourd’hui. 


En 1925, Arthur mettait sur pied la pre- 
mière équipe de hockey d'Otterburne. Il 
était gérant de l'équipe et ensuite entrai- 
neur jusqu’en 1944. De là, il devint arbi- 
tre pendant six ans. 


M. Arthur Taylor nous donne une idée 
des commerces qui existaient à Otter- 
burne dans les années passées: deux 
forges, un bureau de poste, trois hôtels, 


e évaluer une franchise 


escomptés 


L'atelier aura lieu au 
Centre des congrès de 
Winnipeg (Convention 
Centre) 

Business Show 

le 24 avril 1981 à 19h00 

ou 

le 22 avril 49841 à 10h00 


Gouvernement Government 


Le 


du Canada ot Canada 
Industrie Industry, Trade 
et Commerce and Commerce 


. 


Atelier 
ACHETER UNE FRANCHISE 


D'une durée d'une heure, cet atelier réunira des spécia- 
listes qui discuteront des sujets pratiques suivants: 


* disponibilité des franchises 
+ importance de la mise de fonds, risques, profits 


. facteurs juridiques, contrats 
comment atteindre le succès et la rentabilité 


lor ont dit qu’ils aimaient beaucoup vivre 
à Otterburne parmi leurs nombreux amis. 


Arthur POIRIER 


POUR VOS SOIRÉES SOCIALES, 
RÉUNIONS, BANQUETS, 
“BEER GARDEN”, etc... 
adressez-vous à: 


VICTOR’S 
WHOLESALE LTD 


Fournisseurs d'aliments, bonbons, cigaret- 
tes ainsi que d'ustensiles, tasses et assiet- 
tes en plastique, serviettes en papier, 
etc... 


400, rue Marion 
Tél.: 233-1431 


Louis et Gilles Marius, prop. 


Inscrivez-vous au 
Ministère de l'Industrie 
et du Commerce 
507 Manulife House 
386 Broadway Avenue 
Winnipeg (Manitoba) 

R3C 3R6 

Tél.: 949-2381 


 d, 


Canada 


INTERROGATION 


| L’handicapé est 
vraiment prophète 


En 1975 il y eut un pèlerinage FOI ET LUMIÈRE à Rome, 
sous l'inspiration de Jean Vanier. Une trentaine de person- 
nes du Manitoba y participaient, dont près de la moitié étaient 
handicapées mentalement. J'avais découvert déjà, en travail- 
lant à l'Atelier à Saint-Malo, la beauté et le grand potentiel 
de croissance des personnes qu'on dit handicapées. 


J'avais à découvrir que non seulement la personne handi- 
capée a ses droits et sa place dans notre société mais que, 
bien plus, elle portait dans son être un message prophé- 
tique pour notre monde aujourd'hui. Ce fut l'expérience 
“Foi et Lumière” qui me l’a fait découvrir et qui m'a mis sur le 
chemin de “l'abondance de la vie et la plénitude de la joie” 
promises par Jésus. 


Du côté des personnes non-handicapées de notre grour- 
pe, il y avait un véritable mélange de gens: un cultivateur, la 
femme d'un médecin, un professeur d'école, des jeunes, 
des personnes plus âgées, des gens de la ville et de la cam- 
pagne, anglais et français...bref un rassemblement de gens 
peu habituel donnant du mal à un oeil mondain qui voudrait 
trouver le lien commun entre ces différentes personnes. 
Toutes ces personnes, selon le critère de “succès” de notre 
société, ont la capacité d'indépendance, de bien s'arranger 
tout seul, de ne pas avoir besoin des autres... 


Mais il y avait aussi dans le groupe toutes ces personnes 
qui justement ont besoin des autres, les personnes 
handicapées qui ne savent pas “paraître”, elles “sont” tout 
simplement sans prétention, transparentes, et ce sont eux 
les vrais artisans de la COMMUNAUTÉ. La grande unité qui 
s'est développée entre les trente pélerins, l'esprit de con- 
fiance et le partage étaient possible seulement à cause de 
l'élément de fragilité, de la personne handicapée qui ne ca- 
che pas son besoin d'aimer, d'être aimée, de se savoir aima- 
ble. Nous, les soi-disant ‘intelligents’, nous avons tellement 
perdu le sens de cette transparence et de cette simplicité de 
pouvoir exprimer et recevoir l'amour, sans crainte. 


Quelque chose de plus important 


Pourtant losque l’on cesse de se définir par ce qu'on ac- 
complit, et que l'on se met à l'écoute de son coeur, on dé- 
couvre que le plus important dans la vie, c'est les relations - 
entre personnes, avec Jésus. Notre monde est fait de rela- 
tions et nous sommes là pour vivre pleinement nos relations, 
et ce n'est pas une faiblesse de mon être que d'avoir besoin 
de l'amitié, de me donner et de recevoir. Il y a quelque cho- 
se de plus important que d'être ‘fort et indépendant ou ‘d'a- 
voir raison’ tout le temps dans les rencontres. Car - et c'est là 
où la personne handicapée est prophète - c'est justement à 
travers cette partie de mon être qui est fragile, vulnérable, 
peut-être blessée, que je peux recevoir une tendresse, une 


MARIAGES PORTRAITS | 
Photographies 
par Hubert Côté 


QUALITÉ GARANTIE 
À PRIX RAISONNABLE 


Pour informations téléphonez 
au No (1) 233-4715 


À H C.P. 58 
(A FRAIS VIRES) 


Les Tournesols de Saint-Vital Inc. 


une prématernelle française, 
est à la recherche 


d’une animatrice préscolaire 


qui travaillerait à mi-temps, 

les avant-midi, durant l'année scolaire 1981-82. 

Celle-ci animerait deux groupes d'enfants de 

trois ans et de quatre ans. Pour plus de renseignements, 
communiquez avec Lucille Druwé au No 257-0473. 


Ge plc de oat pasyi-port La SFH. 


GUERTIN IMPLEMENTS 
(1968) LTD 


REPRÉSENTANT JOHN DEERE 
VENTES ET SERVICE 


“NOTHING runs like a Deere” 


Saint-Vital, Manitoba Ed. Guertin 


paix, une joie qui sont profondes. 


Si je nie cette petite partie vulnérable de mon être, mon 
coeur, je ne connaîtrais jamais des relations d'amour vérita- 
ble, libérantes, je he connaîtrais jamais le coeur de Jésus, 


doux et humble, et je serai condamné à passer mon temps à : 


faire et à ‘prouver’ ma valeur et ma grandeur par rapport aux 
autres. C'est toujours l’orgueil qui bloque la rencontre, qui 
m'empêche de voir l’autre comme il est, de voir sa beauté 
et son don spécifique - aussi important que le mien. Je pense 
à l'histoire de cet homme qui était venu visiter un Atelier où 
travaillaient des handicapés mentaux, et qui a demandé au 
directeur de l'Atelier, d'une voix forte devant tout le monde: 
“combien de malades travaillent ici?”. Le directeur de répon- 
dre avec beaucoup de tact, “Et bien la semaine dernière, Ro- 
ger ici avait un rhume, mais ça s'est passé et tout le monde 
est en bonne santé, il n'y a pas de malade ici.” 


» 


À une rencontre internationale 


J'ai vécu une expérience semblable l'année dernière, alors 
que l’on montrait le film du pèlerinage “Foi et Lumière”, Ce 
qui se dégage très fortement de ce film, c'est la joie: joie 
dans les chants, sur les visages, dans les relations d'amitié 
très fortes entre personnes. Après le film un homme est 
venu me dire: “C'est donc triste, tant de misère.” Je me de- 
mandais bien sur quoi s'arrêtait son regard! 


J'ai eu l'occasion de voyager beaucoup dans les cinq der- 
nières années, et de rencontrer beaucoup de personnes 
dans différentes communautés de “Foi et Lumière”, Tou- 
jours, c'est la personne fragile qui fait l'unité de la 
communauté et nous rappelle à l'essentiel: que la rencontre 
véritable est toujours un échange qui passe par les yeux, les 
mains, le coeur et pas seulement la parole. 


L'abbé Pierre, fondateur des communautés des chiffon- 
niers d'Emmäus, nous disait à une rencontre internationale 
de “Foi et Lumière”: “C'est comme le sel. Je peux avoir tou- 
tes les connaissances sur la composition chimique du sel, si 
je n'ai jamais eu un grain'de sel sur la langue, je ne sais rien 
de ce qu'une personne veut dire quand elle dit que la soupe 
est trop salée ou pas assez salée. De même pour Dieu. Je 
pourrais avoir dans ma tête toutes les connaissances, savoir 
ce que tous les rayons théologiques de toutes les bibliothè- 
ques du monde contiennent au sujet de Dieu, si je n'ai ja- 
mais aimé quelqu'un je ne sais rien de Dieu. Dieu est amour. 
I n'y a qu'une façon de le connaître: c'est d'aimer.” 


Est-ce que je me contente simplement de faire des choses 
“pour” les handicapés? Est-ce que je me contente simple- 
ment “d'informations” au sujet de Jésus? 


Hubert PANTEL 


Tél.: 256-4321 


tous. 
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Nous fournissons un service complet 
de funérailles qui inclut: 


service téléphonique 24h/24 

préarrangement au complet. 

dignité et excellence en administration funèbre. 

personnel compétent et capable. 

salon de café pour la famille et les amis. 

des choix de prix et service pour satisfaire les finances de 


location de cerceuil et emplacement de crémation. 


Téléphonez au No 233-7453 
ou 233-0156 


156, rue Marion, Saint-Boniface 
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Saint- 
Lazare 


Les dernières 
rumeurs... 


Les dernières rumeurs voudraient que 
le 15 avril prochain soit la date choisie 
par le gouvernement Lyon pour faire con- 
naître ses intentions au sujet de la mine 
de potasse pour Saint-Lazare. Nous 
osons croire que ce n'est pas là une aur- 
tre fausse rumeur... 


Un groupe d'étudiants de Sainte-Anne- 
de-Beaupré, Québec, nous ont rendu vi- 
site la semaine dernière. Ces jeunes fai- 
saient partie d'un voyage-échange avec 
le collège Saint-Viladimir de Roblin au 
Manitoba. Ils ont rencontré le maire, M. 
Omer Chartier, au bureau de poste et en- 
suite ils ont passé quelques temps à l'é- 
cole et en particulier avec la classe de 
neuvième année. 


Il n'y a pas grand chose qui se passe 
chez nous ces jours-ci. C'est le temps 
du carême et le fait que la saison de ho- 
ckey a été plutôt courte cet hiver, tout 
est tranquille. Pour certaines familles, 
c'est le temps du nettoyage de la cour; 
pour d'autres, c'est le temps d'ensemen- 
cer les plants pour le jardin; pour d'au- 
tres c’est le temps de faire un voyage. 
Une belle pluie de deux ou trois jours 
changerait l'atmosphère et apporterait 
le sourire... 


À propos de 
Radio-Canada 


Le petit nombre de personnes qui ont 
participé à la rencontre de Radio-Canada 
à Sainte-Anne ne fait que confirmer no- 
tre pensée, à savoir que la majorité des 
Franco-Manitobains n'écoute et ne re- 
garde pas ou presque pas les émissions 
de Radio-Canada. Pourtant il n'y a pas si 
longtemps de cela la population faisait 
pression auprès des Commissaires d'é- 
coles et de la SFM pour que toutes les ré- 
gions soient desservies par Radio-Canada 
Maintenant que c'est un fait accompli, 
on prend ça pour acquis ou on est plus 
indifférent qu'avant. C'est mon opinion. 


Armand GUÉNETTE 


ENTREPRISE GÉNÉRALE 
D'ÉLECTRICITÉ 


Fontaine & 


Compagnie 
165, boulevard Provencher, 


Saint-Boniface 
Téléphone: 233-7425 
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(\ P. Coutu et Cie ) 


Salon mortuaire 


\ 


E.J. Coutu 
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Sainte-Anne-des-Chênes 


Plus de 50 oeuvres scientifiques 


Une médaille d'argent est décernée à Pierre Archambault et Normand Perrin. 


Mercredi le 25 mars, l'école de Saint- 
Anne a tenu son Exposition-science 
pour les niveaux de la 4e à la 12e année. 
Les élèves et professeurs ont participé 
nombreux et 53 projets ont été étalés 
chacun taisant preuve de créativité, 
d'initiative et d'esprit scientifique. 


Il n'a suffit que d’une heure en mati- 
née pour transformer le gymnase en une 
véritable salle d'exposition, où on a vu 
défiler les juges. Parmi ceux-ci, MM. 
Paul-Guy Lavack, Robert Arbez et Emile 
Hacault ont accompli un travail précieux 
à cette occasion. 


Les parents et amis des participants 
sont également venus encourager les ef- 
forts et succès des leurs, dont certains 
se sont mérités des médailles. 


De la 4e à la 6e année, les médailles 
d'or: Guylaine Ruest, Marc Prescott, 
Anita Lessard, Jean-Marc Ruest et Ro- 
bert Lemoine. Les médailles d'argent: 
Gisèle Perrin, Danielle Arbez, Ginette 
Desrosiers, Diane Saint-Jacques, Pierre 
Archambault et Normand Perrin. 


De la 7e à la 9e année, les médailles 
d'or: Colette Vermette, Michelle Grégoi- 
re. Les médailles d'argent: Berne Joyal, 
Hubert Blanchette, Brigitte Boulianne, 
et Francis St-Hilaire. 


De la 10e à la 12e année, la médaille 
d'argent: Normand Dupas. 


Georges KIROUAC 


VOYAGEUR AUTO LEASING 
& RENTAL 


Location de voitures 


.…à la journée, à la semaine, 
au mois, à l’année. 


366 rue Marion 
Saint-Boniface, Man 
Tél.: 233-7018 


Division de DeGagné Motors 
(1967) Ltée 


L’Avis d'embauche 


à l’Assurance-chômage: 


un moyen efficace contre les abus. 


Le Programme d’avis d'embauche donne à 
la Commission de l'emploi et de l’immigra- 
tion du Canada un outil additionnel pour 
déceler les abus qui coûtent chaque année 
des sommes importantes à l’Assurance- 
chômage, donc à tous les Canadiens. Il a 
aussi un rôle de dissuasion considérable. 
Le fonctionnement du programme est sim- 
ple: il suffit, pour l'employeur, d'informer, 
chaque mois, la Commission à propos des 


employés qu'il a embauchés. La Commis- 
sion compare ensuite les numéros d’assu- 
rance sociale de ces employés à ceux de ses 
clients recevant des prestations d’assurance- 
chômage. 


Canada 


En somme, le Programme d'avis 

d'embauche permet: 

e d'éviter le versement de prestations à des 
personnes qui ont trouvé un nouvel 
emploi et omis de déclarer leurs revenus; 
d'incommoder le moins de prestataires 
possible; 
d'utiliser à leurs véritables et justes 
fins les sommes versées à la Caisse 
d'assurance-chômage par les employeurs 
et les employés. 

Le Programme d'avis d'embauche est 

efficace et avantageux pour tous. Qu'on se 

le dise! 


Tout le monde y gagne! 


Emploiet Employment and 
Immigration Canada 
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Nos meilleurs voeux 


LA LIBERTÉ tient à exprimer ses meil- 
leurs voeux à Ginia Ostrowski-Freynet et 


à Robert à l'occasion de la naissance, le 


31 mars (juste avant l'heure de tombée 
du journal) de leur fils Raphaël. 


Ginia a pris la relève de Michelle Frey- 
net-Arbez à Sainte-Anne en qualité de 
correspondante, qui, bien entendu, don- 
nera un coup de main à Ginia durant 
quelques semaines. 


Quant à l’heureux père, il s'agit de son 
deuxième enfant, le premier étant un 
certain Alphone que tout le monde con- 
naît déjà... 


de tro 
arler le fr 


-olaire 1 ; 
ommunication av 
256-1801) ou avec 


9739). 


Cette 
publicité 

est payée 
par la S.F.M. 


Mgr Maurice Baudoux a passé la fin 
de semaine du 28 mars dans notre région. 
e Pris en charge le samedi matin par son 
vieux copain du Petit séminaire, Stanley , 
Fraser, Monseigneur a célébré la messe 
pour les résidants du ‘‘Red River Valley 
Lodge” à Morris en fin de journée avant 
de se rendre à Letellier pour la nuit. ° 


Dimanche matin le déjeuner-commur- 
nion des Chevaliers de Colomb du con- 
seil Montcalm a réuni plus de 50 frères 
et plusieurs épouses à l'église de Letel- 
lier pour la messe et ensuite à la salle 
pour un déjeuner préparé par George 
Mulko, Florent Barnabé et leur équipe. 
Présenté par l'aumônier du conseil l'ab- 
bé Pierre Gagné, Mgr Baudoux a rappelé 
quelques souvenirs de sa carrière dans 
les trois provinces des Prairies. Puis il a 
développé surtout le concept de cores- 
ponsabilité des religieux et des laïcs au 
service du peuple et de la communauté 
nationale, en plus de souligner l'unité 
chez les Chevaliers de Colomb et l’im- 
portance des liens à l'intérieur des fa- 
milles. 


Enfin, le frère Marcel Dorge, qui s'était 
rendu à Fisher Branch pour le tirage 
ICCD, a donné les noms des gagnants, 
dont l'abbé Nadeau de Saint-Malo et 
Louis Molgat de Sainte-Rose. Le grand 
prix, une fourgonnette (‘van’) fournie 
par le frère Marcel lui-même, a été ga- 
gnée par un Chevalier de Tyndall, M. 
Glen Dudeck. Pas de gagnant du conseil 
Montcalm, mais tous ont bien apprécié 
cet avant-midi passé en compagnie de 
Monseigneur. 


GOLF LAND 


MINI-GOLF INTÉRIEUR 


1050, St. James, 
Winnipeg 
Tél.: 774-4365 


-36 trous- 


396, Daly St. North, 
Winnipeg 


Tél.: 475-1347 


-19 trous- 
Ra nu eu age” VS armee pote 
Prix spécial pour groupes 
-minimun 20 personnes- 


Saint-Jean-Baptiste 


Mgr Baudoux rend visite au conseil 


L' 


Monseigneur Baudoux 


Calendrier 


2 avril - à 21h00 à l’aréna de Saint-Pierre 
(probablement) grande finale de hockey 
des Oldtimers entre l'équipe de Saint- 
Jean-Baptiste et celle de Lorette ou de 
Saint-Adolphe. 


12 avril- initiation au 2e et 3e degrés des 
Chevaliers de Colomb des Conseils 
Montcalm, lberville, Sainte-Agathe et 
Saint-Eugène à 12h30 au sous-sol de l'é- 
glise de Saint-Jean-Baptiste, suivie du 
banquet à la salle du centenaire à 17h00. 


13 avril - à 20h00, assemblées annuelles 
conjointes de la Chambre de commerce 
et de la St. Jean Development Corpora- 
tion , à la salle du centenaire. 


Céline et Florent BEAUDETTE 


DISTRIBUTEUR AUTORISÉ 


SPEED QUEEN 


LAVEUSES ET SÉCHEUSES 
EN ACIER INOXYDABLE 


Bain’s WasherStore 


Co. Ltd. 


VENTE ET RÉPARATIONS 
PIÈCES DE RECHANGE 


475, rue St.Mary 


Saint-Vital 
Tél.: 233-5809 


RAY JEFFREY 


Saint-Claude 


Une plaque d’or pour Lynne Bruneau 


Lynne Bruneau, fille de Norbert et Ma- 
rielle Bruneau vient de se mériter une 
plaque d’or au concours provincial d’élo- 
cution. Elle est une élève en 2e année au 
Complexe Scolaire Saint-Claude. 


La soirée était tenue au CCFM à Saint- 
Boniface le mercredi 18 mars. Trente- 
deux élèves du niveau un à douze repré- 
sentaient les divisions scolaires de la 
province. 


Lynne représentait la division scolaire 
de la Montagne avec son morceau choi- 
si, ‘‘Chut”’. Les juges ont fait remarquer 
sa bonne diction française, son ton, son 


Saint-Georges 


rythme varié et ses talents potentiels. 


Vente aux enchères 


Le mardi 24 mars, le ‘Lions Club’ te- 
nait une vente aux enchères en la salle 
Radaz. 


L'encanteur pour la soirée était M. Lu- 
cien Collet qui a offert ses services gra- 
tuitement. 


Les profits de cette soirée ont été pla- 
cés dans un fonds destiné à la construc- 
tion d'une nouvelle salle. 


Rose PHILIPPE Liliane BERNARD 


Le 12 Bonspiel annuel des C. de C. 


Le 12e Bonspiel annuel du Conseil 
des Chevaliers de Colomb de Pine Falls 
a eu lieu samedi et dimanche, les 21 et 
22 mars. 


Les gagnants du trophée Gordon Mul- 
ligan, qui fut présenté par Sylvio (Bert) 
Berthelette sont: Ron Chèvrefils, Marga- 
ret Chèvrefils, Mary Malo et Laurie Kem- 
ball. 

Le trophée du deuxième événement 
(District Deputy) fut gagné par Bob et 
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“DIAMOND” 


Service 
de messagerie 


© Ramassage de colis 
e@ Transport général 
© par courrier © parautobus 
© Par avion 
Spécialisés en contrats réguliers 
à long terme 
.___, “NOS PRIX 
DÉMENAGERONT TOUT” 
“DIAMOND” est pour toujours 
Faites l'expérience 
de la sécurité de notre service 
Tél.: 475-2226 ou 475-2961 
94, Trottier Bay, Winnipeg, Manitoba 


Linda Séguin, Denis et Marv Kiene. Il fut 
présenté par le député du district, M. 
Paul Bilodeau. 


Edgar et Jackie Désautels, Lynn Spar- 
row et Giselle Berthelette ont été les ré- 
cipients du trophée Paul-Dubé. Une soi- 
rée dansante a eu lieu au club ‘‘Legion”, 
samedi soir. M. Aimé Allaire était chargé 
de la musique. 


Emmanuel J. BOUVIER 


Le départ d’un ami 


Dimanche 29 mars, Sr Thérèse Legal 
et Sr St-Germain de Saint-Boniface ont 
eu l’amabilité de venir nous entretenir 
sur le programme Développement et 
paix qui oeuvre à améliorer les condi- 
tions de vie dans les pays en voie de 
développement. La conférence fut enri- 
chie de diapositives. Malheureusement, 
seulement 15 personnes ont cru bon de 
participer à cette réunion. 


C'est avec grande émotion que nous 
apprenions, lundi après-midi, la mort su- 
bite d’un ami, M. Armand Nolin, qui était 
à l'emploi de l’Abitibi-Price depuis plus 
de quinze ans, est décédé à la suite 
d’une crise cardiaque, survenue lorsqu'il 
était au travail. Le service a eu lieu le jeu- 
di 26 mars. Quelques membres de la 
chorale de l'église Notre-Dame, de Po- 
werview, se sont joints à ceux de notre 
paroisse pour chanter la messe des funé- 
railles. 


LE CENTRE CULTUREL 
FRANCO-MANITOBAIN 


est à la recherche d'un 


DIRECTEUR TECHNIQUE 
Salaire à négocier 
Entrée en fonction au début de juin 1981 


Faire parvenir votre curriculum vitae avant le 30 
avril à: 
Le directeur, 
Le Centre culturel franco-manitobain, 
340, boulevard Provencher 
Saint-Boniface, Manitoba R2H 0G7 


LE COLLÈGE 
UNIVERSITAIRE 
DE SAINT-BONIFACE 
REQUIERT LES SERVICES D'UN(e) 


COMMIS-DACTYLO III 
à plein temps, à partir du 6 avril 1981 


S'adresser au 


Secrétaire-général 
Tél.: 233-0210 


ON DEMANDE 
une réceptionniste-assistante 


à plein temps, dans un bureau chiropratique 

Expérience très utile mais pas nécessaire. Cette 
personne doit être efficiente et doit aimer travailler 
avec le public. 

Bon salaire, bonnes conditions de travail. Béné- 
fices spéciaux, opportunité excellente pour carrière. 
Doit être entièrement bilingue. 

S.V.P. envoyer votre curriculum vitae à: 


Réceptionniste-assistante 
20, Dalhousie Drive 
Winnipeg, Manitoba 


Boni Coop Ltée 
un super-marché 
demande 
un(e) gérant(e) 


Chiffre d’affaires: 2 millions 
Salaire: négociable, selon l’expérience 


Excellents bénéfices marginaux. Envoyez votre de- 
mande par écrit avec curriculum vitae au: 


Comité d'emploi 
Boni-Coop Ltée 

443, rue Turenne 
Saint-Boniface R2J 0S5 


A; 
(sise 


À VENDRE 


Saint-Boniface 
CARRIE REALTY LTD. . 


maison d'un étage et demi, 

3 chambres à coucher, 2 salles de bains, garage. 
Très bien située, près de la Cathédrale, de l'hôpital 
et des écoles. Pour plus de renseignements, télé- 
phonez à Jacqueline LaFlèche au No 233-1999 ou 
889-3953. 


‘OPEN HOUSE’ 
à Sainte-Anne, Manitoba 


Samedi le 4 avril 1981 
CARRIE REALTY LTD. de 13h à 16h. 


Belle maison de 2 étages, 4 chambres à coucher, 
2 salles de bains, cuisine spacieuse, et un foyer au 
salon. Tout ceci sur un terrain de 4 acres donnant 
sur la rivière. Aussi inclus dans le prix: frigidaire, 
poêle et laveuse de vaisselle automatique. (Vendeur 
transféré à Toronto). 


Pour vous y rendre tournez à gauche à la sta- 
tion Esso, à la limite du village et continuez 2 mil- 
les. 

Lot à Lorette, Manitoba 


136 x 132. Situé chemin Dawson. Zonage C-2. Pourrait 
servir pour petit commerce ou domicile. 


Hillside Point, Manitoba 


Chalet à Hillside point sur un lot boisé de 3/4 d’acre. 3 
chambres à coucher, cuisine et salon meublés et poêle à 
bois. Service de 100 ampères. ‘‘Sun deck’” de 28 x 8 atte- 
nant au salon. Chalet pour toutes saisons. 

Pour plus de renseignements, téléphonez à Adrien au 
No 233-1999. 
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Avocats-Notaires 


François Avanthay 
LB 


LLB. 
Avocat et Notaire 
25-185 boulevard Provencher 
Saint-Boniface, Manitoba Téléphone: 233-5029 


LAURIER RÉGNIER 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
304-265, avenue Portage 
Winnipeg, Manitoba 
Téléphone: 942-3924 


LAURENT-J. ROY 


Avocat et notaire 


MONK, GOODWIN & COMPANY 


500, Édifice Canada Trust 
232 avenue Portage 
Winnipeg, Manitoba 


Téléphone: 956-1060 


MARCOUX, 
BETOURNAY 
GUAY 


AVOCATS ET NOTAIRES 
L.G MARCOUX, CR. 
R.L. BÉTOURNAY 
R. GUAY 
D. LABOSSIÈRE 
F.W. DuVAL 


200-170, rüe Marion 
Saint-Boniface, Manitoba 
R2H OTA4 (204) 233-8901 


PIERRE J.R. DENISET 
(B.A.LL.B.) 
AVOCAT ET NOTAIRE 

305-400 avenue Taché 
Saint-Boniface Manitoba 


Heures de travail: 
Lundi, mercredi, 
vendredi 
Mardi, jeudi 
Samedi 


8h30-18h30 
8h30-22h00 
10h00-16h00 


Téléphone: 233-0614 


TEFFAINE MONNIN 
HOGUE& TEILLET 


AVOCATS. 
ET NOTAIRES 
R.E.TEFFAINE C.R. L.V. TEILLET 


M. MONNIN C. SHARP 
A.J. HOGUE 


Bureau 


201-185, Provencher 
Saint-Boniface 


Téléphone: 233-1426 


Comptables 


cloutier, balcaen 
& assoc. 


services financiers et de gestion 
“financial & management services” 


151 Provencher 
233-5630 


FOREST, GUENETTE 
CHAPUT 


comptables agréés 
262, rue Marion 
Saint-Boniface, R2H OT7 
Téléphone: 233-8593 
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LE CARNET 
DES PROFESSIONNELS 


Assureurs 


Assurances 


Aurèle Desaulniers 
390, boul. Provencher, Tél.: 233-4051 


Pour tout service d'assurances 


FEU-VIE-MALADIE 


ASSURANCES HYPOTHÈQUES 
IMMEUBLES  ÉVALUATIONS 


Ernst, Liddle & Wolfe Ltd 
100-259 avenue Portage, 
Winnipeg Tél.: 943-5408 


233-7760 233-7351 
MAURICE:E. 


| SABOURIN LTD 


195, Provencher, Saint-Boniface Man. 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 
AGENCE DE VOYAGES 


Avions-Bateaux-Tours Trains 


Optométristes 


Dr. R.j. Lecker Dr. MN. Lecker 
Optométristes 
Examen de la vue 
2e étage, édifice Hurtig 264; Portage 
Téléphone: 943-6628 


DR R.J. STANNERS 
Optométriste, Examen de la vue 
139, boulevard Provencher 
au rez-de-chaussée 
Téléphone: 233-3889 


DR. E.M. FINKLEMAN 
il 


DR S.A. FINKLEMAN 
Optométristes 
208, Avenue Building 
265, avenue Portage, 
Winnipeg, Tél.: 942-2496 
Examen ge la vue 
e 


Lunettes a 


Entrepreneurs 
de Construction 


SM 


LAFRENIÈRE 
SHEET METAL LTD. 
Chauffage Ventilation 
Climatisation de l’air 
401, rue Youville, Saint-Boniface 
Téléphone: 233-7946 


Ferblanterie 
Ventilation 


Air climatisé 
Gouttières 


ROSSIGNON 


“Sheet Metal & Heating”’ 
491, chemin Sainte-Anne - Saint-Vital 
T1 


Téléphone: 257-2921 


René André 256-3340 


Steak, pizza, spaghetti 
Air climatisé - restaurant licencié 
lundi au vendredi: 11h à 02h00 
samedi: 16h à 02h00 
dimanche et jours fériés: 16h à 24h 


à de plus de $10.00, dans un rayon de 2 milles 
Tél.: (233-1666) 

411, rue Marion, Winnipeg 
OO TE EUR ASS] LS) 


Dette 


SERVICE-MAISON 
_ DE CONFIANCE 
Billinkoff's 


Poutres, poteaux, bois de charpente pro- 
duits asphaltés, contreplaqué, panneaux 
à murs, produits créosotés, portes et 
châssis. 


FERNAND ROBIDOUX, 


ou 
GERRY CHOISELAT 
625, rue Marion, Winnipeg, Man. R2] OK3 
Téléphone: 233-7121 


EMOND N 
ROOFING AND 
SIDING LTD 


Épargnez de l’argent 
Enisolant 
votre maison 


-Pour $9.33 par mois-avec 
un pret d'isolation maison- 


© Bardeaux d'asphalte et 
de cèdre. 


e ‘Siding'' de vinylet 
d'aluminium. 
Pour conseils 


etestimations gratuits 
appelez: 


247-3247 


UNLIMITED 


Division 
1375, verres de contact 
rue McPhillips 185 rue Carlton 
magasin Loblaw Lakeview Square 
334-5904 943-5511 


2609, 
avenue Portage 
à Thompson Drive 
889-6916 


295, avenue Nairn 
au Pont Louise 
667-5321 


Chiropraticiens 


Rendez-vous Téléphone: 233-3060 


CENTRE CHIROPRATIQUE 
PROVENCHER 
154, boulevard Provencher 
Saint-Boniface, Manitoba 


CHIROPRATICIEN 
Gilbert-E. Bohémier, D.C. 


Le conflit 
à Saint-Adolphe 
en arbitrage 


les 42 employés de soutien du 
Centre hospitalier de Saint-Adolphe 
en lock-out depuis le 11 mars, sont 
retournés au travail en fin de semai- 
ne dernière. 


Mais les membres de l’Union in- 
ternationale des employés de service 
constitués en groupement négocia- 
teur depuis l’automne 1980, n’ont 
pas encore réussi à obtenir un règle- 
ment de leur première entente col- 
lective avec le propriétaire du centre 
hospitalier, M. Normand Brousseau. 


La Commission du travail de la 
province est intervenue dans le con- 
flit et un conciliateur a été nommé. 
Les deux partis ont accepté de se sou- 
mettre à l’arbitrage obligatoire, et la 
décision de l’agent gouvernemental, 
qui sera connue dans les prochains 
jours, sera finale. 


Km 


Tapis - vente et installation. 
Application ‘‘Drywall”’ et 
plafonds suspendus. 
Entrepreneur de salle familiale. 
Tuiles en céramique. 

Salon de démonstration: 

160 - 117, rue King Edward Est 
Winnipeg, Manitoba 


Léon MELNIC - tél.: 247-9177 
Roy BOYLE - tel.: 253-0216 
Bureau - Tél.: (204) 774-3517 


P INTERIORS LTD. 


e » MEN'S 
Mistez DAS" 
LTD. 
844, rue St. Mary 
Téléphone: 257-0220 


Heures d'ouverture 
lundi à mercredi 
9h30 à 17h30 


jeudi et vendredi 
9h30 à 21h 


samedi 
9h à 17h 


W 
APPLIANCE SERVICE 
Tél: 233-3385 
579 St. Mary's Road Winnipeg, Manitoba 


Vitrail - ‘‘Stained & Leaded”’’ Vitrail 
Grass Roots Studio 
Matériaux et cours en vitrail 
A-182 rue Goulet, Saint-Boniface 
233-0863 


Pelland Catering 
Traiteurs: mariages, dîners 
réceptions et banquets 
161, boulevard Provencher, Saint-Boniface 
. A7. 1 Q 


ST ANTHONY’S BOOK 
& CHURCH SUPPLIES 
(précédement Burns-Hanley) 

164, boulevard Provencher Winnipeg 
R2H 0G3____ Tél.: 233-4480. 


CHAPELLE 
FUNÉRAIRE 
SAINT-PIERRE 


Luc DANDENAULT, Gérant 
Résidence: 433-7633 Bureau: 433-7879 


“LOEWEN FUNERAL CHAPELS”’ 
Steinbach Tél.: 326-2085 


À LOUER: grande maison à Saint-Boniface, 4 
chambres à coucher, salle à manger, salle familia- 
le, 3 salles de bains, maison vient d’être rénovée, 
endroit idéal: près du centre-ville, des écoles; dis- 
ponible le ler juin. Tél.: 247-7266. 

-888- 


À LOUER: chambre avec pension pour personne 
retirée. Tél.: 237-0250. 
-880- 


À VENDRE - un sofa-lit, tapis 9 x 12, 3 tables 
(une pour disques, une pour téléphone et une ta- 
ble à café). Un ‘‘Out Board’ moteur pour ba- 
ou 10 H.P. Prix à négocier. Tél.: 256-6075. 

A VENDRE: à Saint-Malo, lot de chalet - 1/2 acre 
bien boisé, près d’une plage et d’un quai semi-pri- 
vé. Très paisible $9,500. Tél.: 256-0283 après 
16h30. 

-889- 

À vendre: Bibliothèque personnelle à liquider. Rai- 
son: quitte la province. Surtout livres de littéra- 
ture française et d'histoire de l’art. Appelez le No 
237-3061 après 18h. 

-873- 

BOULET généalogie 1657-1965 de l'Ouest Cana- 
dien. Livre à liquider à $3.50 chacun, plus .35€ 
pour frais postaux. Adressez toute commande à 
Frère Denis Boulet, 89, East Gate, Winnipeg, Man 
R3C 2C2 ou téléphonez au No 772-2684 après 18h 
(6h p.m.). 

-838- 

À LOUER: rue Aulneau - appartement d’une 
chambre à coucher complètement meublée - facili- 
té de lavage. Libre immédiatement. Tél.: 247-6138 
après 18h. 

“851- ; 

À VENDRE — Maison parmi les chênes et les sa- 
pins, dans la plus belle partie de Saint-Vital. 2 éta- 
ges, air climatisé, 4 chambres à coucher, foyer 
dans le salon, salle à manger séparée, 1560 pieds 
carrés, office et salle de récréation au sous-sol. 
$76,400. Maison ouverte dimanche 5 avril de 13h à 
17h. Tél.: 257-4360. 

-900- 

À VENDRE — Capri 1974, 44,500 milles, excel- 
lente condition, j'accepte la meilleure offre. Télé- 
phonez à Diane au No 233-5611. 

-892- 

À VENDRE — grand lot de rivière dans le village 
de Sainte-Anne. 

- Bloc appartement, comprenant 4 logis, 3 de 2 ch. 
à coucher, 1 d’une ch. à coucher, dans le village de 
Saint-Anne. Pour d’autres renseignements, tél.: 
1-422-5610. 

-895- 


Nécrologie 


GRATUITES 


À VENDRE OU À LOUER - 238,bld. Dollard, en 
bonne condition, maison de 3 chambres à 
coucher.Libre le ler mai. Téléphonez au No 257- 
4441 ou après 17h 233-8281. 

-875- 


À LOUER: lac Manitoba - on permettrait station- 
nement d’une roulotte sur terrain au bord de 
l'eau. Services compris. Tél.: 257-3255 après 
17h30. 
-876- 


À VENDRE - rue Nairn, maison commerciale No 
2 avec 2 appartements, 1 d’une chambre à coucher 
l’autre de 4 chambres à coucher, bonne location 
pour ‘‘café-shop’’. Ne manquez pas votre chance, 
Pourrait donner une hypothèque a prix réduit. 
Tél.: 668-0817. 

-877- 

À VENDRE: Ford 1975, 1/2 T, ‘Super Cab’, 
44,000 milles; cerveau direction, cerveau frein, 
transmission automatique; échappement, pneus, 
freins neufs. Excellente condition. Tél. (après 17h) 
269-2776 ou 233-4324. 

-#78- 

À VENDRE: ‘1977 Astre’’ - 30,000 milles, gris- 
argent. Tél.: 237-3745 après 17 heures. 

-879- 


À VENDRE: à 20 milles au sud de Steinbach, 1 
‘Mobile home Safeway'’ 12 x 66 de 3 chambres à 
coucher meublé ou non. 

1 ‘Mobile home Pontiac’, 10 x 45 de 2 chambres 
à coucher, meublé. Téléphonez en français au No 
772-1298 ou en anglais au No 1-425-3434. 

-887- 


À LOUER - à Saint-Boniface, appartement de 3 
pièces avec une chambre à coucher, tout confort, 
ensoleillé, possibilité de parking. $230/mois. Tél.: 
237-3558. 

-871 

Cherche une bicyclette de femme 3 à 5 vitesses, un 
siège pour bébé (pour l'arrière de la bicyclette). 
Tél.: 233-2362. 

-899- 

À VENDRE — stéréo fait sur commande, en aca- 
jou ciselé. Table tournante, radio AM-FM, magné- 
tophone de marque ‘‘Dual’”, bar, tablettes de ran- 
gement. 

- lit capitaine en érable-sans matelas. 

- tapis en acrilique, nuances de vert, 8 pieds x 11 
pieds. Tout en très bon état. 

Tél.: 233-0487. 

-893- 


À VENDRE — table 30°’ x 48'’ avec 1 panneau en 
arborite, couleur beige. Tél.: 233-1543. 
-890- 


LES PETITES ANNONCES 


À VENDRE: 

— 1974 herse hydraulique complète avec 14 pan- 
neaux de 5 pieds - $1500.00. 

- 1966 herse hydraulique complète avec 14 pan- 
neaux de 3 pieds - $700.,00. 

- environ 24 ‘‘slotted floors’”’ - 4 pieds carrés 
(2’ x 2’). Quelle offre? Téléphonez au nos 882- 
2223 ou 882-2290. 

- 1972 ‘Dodge Polara - hardstop - P.S. - P.B.'': 
$600.00. Considérerait échange pour camionnette 
de même valeur. Téléphonez au No 882-2290. 


Mesdames! Éloignez la vieillesse. Combattez les 
rides et les pattes d’oies du visagé avec nos traite- 
ments d'esthétique. Appelez-nous aujourd’hui- 
même. Tél.: 772-6770. 

-882- 

MUSIQUE POUR MARIAGES: Marie Patenaude et 
Mark Kolt, duo à la voix et à l'orgue, ont de l’ex- 
périence et offrent un répertoire varié de chansons 
dans les deux langues. Téléphonez à Mark au No 
237-1424, 

-883- 

À LOUER: appartements simples et double dans 
Villa des Chênes, Foyer d'âge d’or. Tél.: 1-878- 
3462 ou écrivez C.P. 518, Île des Chênes, Mani- 
toba. 

-886- 

À LOUER: (Saint-Boniface). Appartement de 2 
chambres à coucher, très propre. Stationnement si 
désiré, libre le ler avril. Prix: $230.00/mois. Tél.: 
247-4823 le jour, ou 256-8439 en soirée et les fins 
de semaines. 

-881- 

À VENDRE — Saint-Boniface, maison de deux 


étages, 4 chambres à coucher, chambre de couture. 


Salon, cuisine, chambre utilité avec machine à la- 
ver, sécheuse, lave-vaisselle et congélateur, tapis 
mur à mur. Il faut voir cette maison pour l’appré- 
cier. Tél.: 233-0864. 

-902- 

À LOUER — appartement avec chambre à cou- 
cher, salon, cuisine et salle de bains. Tapis dans le 
salon et la chambre à coucher. Réfrigérateur et 
cuisinière inclus, ainsi que le stationnement. De 
préférence, une personne tranquille. Prix: $135/ 
mois - libre le 30 avril. Pour plus de renseigne- 
ments téléphonez au No 274-8818. 

-898- 

Dame qui veut apprendre le français, aimerait 
avoir livres français de débutants, grammaires 
pour tous les niveaux, livres faciles à lire et à tra- 
duire, ex: livres d'enfants du genre ‘Bébé, Marie 
et Jean’’, ‘‘La Porte est Ouverte’ - enfin n’impor- 
te quels vieux livres qui ne vous sont plus utiles. 
Tél.: 774-4648, 

-885- 


Les petites annonces sont 
gratuites pour deux parutions 
consécutives seulement. Les 
parutions ultérieures coûtent 
$5.00 chaque. Ces annonces 
doivent parvenir 
dactylographiées au plus tard lé 
lundi midi avant la publication du 
journal, seules les annonces de 
personnes privées sont acceptées. 


_ AVIS 
RÉUNION 


CONSEIL SCOLAIRE DE 


SAINT-BONIFACE 
à 19h30 - 50, chemin Monterey 


mardi le 7 avril 


À VENDRE: Chalet à la Plage Albert, 24 x 36 sur 
lot de 77 x 177 pieds. 3 chambres à coucher, salon 
et cuisine, chambre de bains complète, laveuse: et 
sécheuse, tapis à la grandeur excepté la cuisine et 
la chambre de bains, (linoléum), eau chaude et 
froide, isolé, grande véranda avec moustiquaires. 
Habitable toute l’année: $40,000. Pour plus d’in- 
formations, tél.: 253-2854. 

-884- 


À LOUER :- rue Aulneau appartement de une 
chambre à coucher complètement meublée, faci- 
lité de lavage. Libre immédiatement. Téléphonez 
après 18h au No 247-6138. 

-851- 


Famille de 4 personnes de Saint-Boniface désire 
louer un chalet à la plage Albert pour une semaine 
au mois de juillet. S.V.P. appelez le No 233-8422 
après 18h. 

-896- 


À VENDRE — Saint-Boniface: maison de 2 éta- 
ges, bien entretenue, près des rues Taché et Pro- 
vencher. Grande maison familiale ou maison de 
revenu - $38,000. Tél.: 233-9463. 

-901- 


À VENDRE — bicyclette en excellente condition, 
prix aubaine. Tél.: 772-6770. 
-897- 


À VENDRE — voiture ‘‘Ford Galaxie 500”? 1972. 
$650 ou la meilleure offre. Tél.: 233-2559 après 
17h. 

- 891- 


À VENDRE: 

- 1958 ‘‘Plymouth Belvédère’’, 4 portes Sedan, 
50,000 milles, V8 - 313, en bonne condition. 

- Manteau de cuir brun, comme neuf, taille 50, 
pour homme , avec chapeau en ‘‘orlon pile’’. Prix 
$120.00. 

Tél.: 878-2414. 

-894- 


Alvina MOREAU 
née LACHANCE 


À l'âge de 89 ans, le 20 
mars 1981, au Foyer Saint- 
Boniface, rue Archibald, est 
décédée Mme Alvina Moreau 
(née Lachance). 


Quoique native de Saint- 
Casimir, Québec, elle a vécu 
au Manitoba en majeure par- 
tie à Saint-Eustache, ensuite à 
Transcona et à Saint-Boni- 
face. 


Mariée trois fois, elle fut 
mère adoptive de neuf en- 
fants. L'ont précédée dans 
la tombe, son premier mari, 
Alfred Lachance (Samson) 
de Saint-Eustache, en 1918, 
et son deuxième mari Alfred 
Beaudin (Freddy) de Saint- 
Eustache, en 1954. La précé- 
dèrent aussi ses enfants 
adoptifs, John Halpin, en 
1942, Mme Clifford James 
(Claire), en 1950, Mme Allan 
Lagassé (Yvonne), en 1973. 


Mme Moreau laisse pour 
chérir sa mémoire, son mari: 
Wilfrid Moreau du Foyer 
Saint-Boniface; ses enfants: 
Paul et Levina Beaudin de 
Portage la Prairie; Ernest et 
Cécile Normandin, Roland 
et Alfréda Beaudin, Ronald 
et Michelle Beaudin, tous 
de Transcona, Adélard et 
Georgette Ratté de Saint- 
Boniface; Joseph-Stanley et 
Dela Melnic de Saint-Eus- 
tache; une soeur Imelda 
(Mme David Rochon) de 
Saint-Boniface et un frère 
Henri Lachance de la Colom- 
bie britannique; aussi 52 
petits-enfants, une centaine 
d'arrière-petits-enfants, et 
deux petits-enfants de la 5e 


génération. Mme Moreau 
laisse aussi plusieurs beaux- 
frères et belles-soeurs. 


Ce qui a surtout marqué 
la vie de Mme Moreau, c'é- 
tait sa grande générosité, 
son grand amour du pro- 
chain, riche, pauvre, handi- 
capé et ce, sans distinction. 
Elle était toujours là, prête à 
rendre service. 


Les prières ont été réci- 
tées le 23 mars et les funé- 
railles, le 24 mars, en l’église 
N.D. de l'Assomption à Trans- 
cona. C'est Mgr Charles 
Halpin, archevêque de Ré- 
gina, petit-fils de la défunte, 
qui présida la messe de la 
Résurrection, concélébrée 
avec l'abbé L. Roy de l'As- 
somption et le père R. Tes- 
sier, o.m.i. du Précieux-Sang. 


Étaient porteurs, ses 
petits-fils: Louis Normandin, 
Robert Beaudin, Léon Mel- 
nic, Maurice Beaudin, Mau- 
rice Ratté et Patrick Halpin 
d'Ottawa. 


La direction des funé- 
railles avait été confiée au 
Green Acres Memorial Gar- 
dens. 


REMERCIEMENTS 


M. Wilfrid Moreau ainsi 
que les enfants adoptifs et 
toute la parenté de feue 
Mme Alvina Moreau, dési- 
rent remercier sincèrement 
tous ceux et celles qui leur 
ont adressé des condolé- 
ances, des offrandes de 
messes, des dons de fleurs, 
à l'occasion de la perte 
d'une chère épouse, mère et 
grand-mère, tante et cousine. 


Merci spécial à Mgr C. 
Halpin, l'abbé L. Roy, père 
R. Tessier, les lecteur et lec- 
trice, les servants à l'autel, 
les membres de la chorale 
et l'organiste, les porteurs, 
les paroissiens de l'Assomp- 
tion, et tous ceux qui ont as- 
sisté aux funérailles. Merci 
au pourvoyeur Pelland pour 
la collation. Merci aussi au 
père Léo Baert, aumônier, 
aux Soeurs Grises et au per- 
sonnel du Foyer Saint-Boni- 
face pour tous les bons 
soins et l'attention donnée 
à Mme Moreau pendant son 
séjour au Foyer. 


Dianna LAURENDEAU 
née PILON 


Lundi 16 mars à l'hôpital 
Saint-Boniface est décédée, 
à l'âge de 63 ans 11 mois, 
Mme Dianna Laurendeau 
(née Pilon) épouse de Raoul, 
autrefois du Foyer Chez 
Nous. 


Les prières et la messe 
des funérailles ont eu lieu 
en l'église Saint-Emile mer- 
credi le 18 mars avec l'inhu- 
mation aux ‘‘Glenlawn Me- 
morial Gardens”. 


Outre son époux, Mme Lau- 
rendeau laisse dans le deuil, 
deux fils: Louis d'lle-des- 
Chênes et Roland de Winni- 
peg; trois filles: Rose (Mme 
Adrien Bruce) de Richer, 
Jeannette (Mme Murray La- 
vallée) de Saint-Vital et Marie- 
Anne (Mme Marcel Bruce) 
de Saint-Vital;, 20 petits-en- 
fants; 2 arrière-petits-enfants; 
une soeur: Bertha Johnson. 


Les porteurs étaient six 
petits-fils: Murray Bruce, 
Dwight et Paul Lavallée, Mar- 
cel, Rodney et Jean-Louis 
Laurendeau. 


REMERCIEMENTS 


Raoul Laurendeau, ses 
enfants et petits-enfants 
tiennent à remercier sincère- 
ment les parents et amis 
pour leurs témoignages de 


sympathie lors du décès de 
Mme Dianna Laurendeau. 
Un merci spécial est adres- 
sé à Mgr. C. Empson, célé- 
brant, à l'abbé U. Lafond et 
l'abbé Gérard Lévesque, as- 
sistants, aux membres de la 
chorale et aux dames qui 
ont préparé et servi le goüû- 
ter après les funérailles. Les 
prières, offrandes de mes- 
ses, les fleurs, les cartes de 
sympathie ont été grande- 


AVIS AUX CRÉANCIERS 
EN CE QUI CONCERNE LA SUCCESSION DE FEU 
ELIE NEVEUX, du village de Saint-Pierre-Jolys, au Manitoba, 


retraité, décédé. 


TOUTES réclamations contre la succession susmentionnée 
devront être déposées à l'étude des soussignés, pièce 200, 170 
rue Marion, Winnipeg, Manitoba, R2H OT4, le ou avant le 4 


mai 1981. 


DATÉ à Winnipeg, au Manitoba, ce 24e jour du mois de 


mars 1981. 
DENIS LA BOSSIÈRE 


(MARCOUX BÉTOURNAY GUAY) 


Procureurs de la succession. 


Maison à vendre 
“Bi-Level” de 6 ans - 26 x 38 sur un lot de 75 x 
190 à Saint-Malo, près de l'école et de l’aréna 
- allée double en asphalte - avec garage 24 x 
24 isolé. 3 chambres à coucher, 2 salles de 
bains, patio 10 x 20 attenant à la cuisine - 
sous-sol complètement fini avec foyer ouvert. 


VENTE PRIVÉE: $57,000.00. Téléphonez au 


No (1) 347-5248. 


ment appréciées. 


La direction des funérail- 
les étaient confiée à la mai- 
son funéraire Coutu. 


NOMINATION 
CN RAIL 


M. DAVID G. 
KALBFLEISCH 


M. Peter L. Schwartz, di- 
recteur, planification et ex- 
pansion du marché, CN rail, 
annonce la nomination de 
M. David G. Kalbfleisch au 
porte d’agent (réseau), mar- 
chés routiers. Dans ses nou- 
velles fonctions M. Kalb- 
fleisch s’occupera de toutes 
les divisions de CN Rail re- 
liées aux services de camion- 
nage et qui leur sont concur- 
rentielles. 
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Cr 


CG! À 
“É ! À Le Droquerie Lumber (970) Ltd. 


er. C.P. 160, LA PhoALSnIE MANITOBA, ROA 0WO 


de) 
Achetez directement du producteur 
et économisez 


Tél: 424-5333 


AIMÉ TÉTRAULT 4245361 
LOUIS TÉTRAULT 


Winnipeg, 284-2081 


NOMINATION 


Charles Penner, président de Penner Dodge 
Chrysler, est heureux d'annoncer la nomination 
de Léo Kirouac au poste de gérant des ventes. Léo 
a plusieurs années d’expérience dans l’industrie 
de l’automobile. 


Venez rencontrer Léo et son équipe de vendeurs 
et demandez leur de vous montrer leur toute 
nouvelle voiture K. 


Lors de votre visite, détendez-vous en savourant 
une bonne tasse de café. 


Penner Dodge Chrysler 
145 rue Main 

Steinbach, Manitoba 

Tél.: 326-3466 


LE CONSEIL ÉCONOMIQUE 
DE LA RIVIÈRE ROUGE 


en collaboration avec 


LA SOCIÉTÉ FRANCO-MANITOBAINE 


est à la recherche d'un 


_ AGENT DE 
DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE 


RESPONSABILITÉS 


Sous l'autorité immédiate du conseil d'administration du 
Conseil économique de la Rivière Rouge, cet agent tra- 
vaillera à: 

- identifier les facteurs industriels, commerciaux et touris- 
tiques de la région; , 

- diffuser les programmes d'information économique; 

- préparer avec le conseil une stratégie de développe- 
ment économique; 

- s'assurer la collaboration des organisations du milieu; 

- aider à la création de nouvelles entreprises, et; 

- accomplir tout autre travail demandé par le conseil. 


EXIGENCES 


- une expérience dans le monde des affaires et/ou des 
études commerciales ou en administration: 

- une bonne connaissance du français et de l'anglais; 

- demeurer dans la région et être à l'écoute des attentes 
de la population. 


SALAIRE: de 517,000 à $27,000 par année 


DATE LIMITE: le 23 avril 1981 


Faites parvenir votre candidature et votre curriculum vi- 
tae à: 

Lucille Roch 

Directrice générale 

La Société franco-manitobaine 

C.P. 145 

Saint-Boniface, Manitoba R2H 3B4 

ou à 

Gérald Fontaine 

Président 

Conseil économique de la Rivière Rouge 
C.P. 216 

Saint-Pierre-Jolys, Manitoba ROA 1VO 
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On sollicite des demandes de la part d'enseignants 
pour les postes suivants: 
- Immersion 5e année 
- Immersion partielle 5e année, à temps partiel (50%) 


Nous nous attendons à aussi avoir des postes aux 
niveaux primaire et préscolaire. 


On demande aux candidats qui auraient déjà en- 
voyé leur demande au bureau de la Division de bien 
vouloir réaffirmer leur intérêt en s'adressant à: 


Georges Beauregard, Directeur 
École Immersion Saint-Norbert, 
900, avenue Sainte-Thérèse, 
Saint-Norbert, Man. R3V 1H8 
Tél.: 261-4430 


_ INSCRIPTIONS 
À LA MATERNELLE 


La Division Scolaire de la Rivière Seine No 14 
recevra les inscriptions à la maternelle, 
pour les écoles de la région de Saint-Norbert, 
mercredi le 15 avril. 


a) L'école Parc La Salle (M-6) 
190, chemin Houde Tél.: 269-1503 
est l'école anglaise pour la région de Saint-Norbert 


b) Saint-Norbert Immersion (M-9) 
870, avenue Sainte-Thérèse Tél.: 261-4430 
est l’école d'immersion française, où l’on offre un 
cours d'immersion en français, langue seconde 


L'école Noël-Richot (M-9) 
45, avenue de la Digue Tél.: 261-0380 
est l’école française de la région, où le program- 


me scolaire est enseigné en français, langue ma- : 


ternelle. 


Renseignements: 


Mercredi le 15 avril est la journée d'inscription. Il 
y aura des séances d'inscription par entrevue, dans 
l'une des écoles, aux heures suivantes: 


de 9h30 à 11h30 


de 13h30 à 15h 
de 19h à 21h 


Pour de plus amples renseignements, veuillez 
téléphoner au directeur d'école. 


LA RCMP GRC 


CENTRE D'INFORMATION 
DE LA POLICE CANADIENNE 


ANALYSTES 
PROGRAMMEURS 
EN LOGICIEL 


On recherche des analystes programmeurs en logiciel 
pour mettre au point, modifier, installer et entretenir les 
systèmes d’exploitation, le programme de transmission 
et le logiciel établis par IBM et Perkin-Elmer. 


Les candidats doivent être diplômés d’une université 
ou d’un collège et posséder de l’expérience dans l’utilisa- 
tion du langage d'assemblage et du langage COBOL. 
L'expérience des programmes OS/MVS, ATMS-II, 
STAIRS, CICS et TSO, de même que de la transmission 
des données, constitue un atout important. 


L'équipement comprend de gros ordinateurs 370, des 
mini-ordinateurs Perkin-Elmer, des ordinateurs de ges- 
tion de réseau 3705, des périphériques entrée/sortie et 
des terminaux. 


Salaire initial à partir de $22,204 (sous révision) et 
avantages sociaux intéressants. 

Prière d'envoyer votre curriculum vitae à l'adreise 
suivante, en prenant soin d'indiquer votre salaire actuel: 
Division ‘‘DG”’ 

Personnel et affectations 
Édifice Pickering, Pièce 370 
250, ch. Tremblay 

Ottawa, Ontario 

K1G 3M6 


Prière d'indiquer le numéro de dossier V57-4. 


Canada 


La Division scolaire 
de la Rivière Rouge No 17 : 


requiert les services 


de professeurs bilingues 
pour débuter le 1er septembre, 1981. 


École de Saint-Pierre École de Sainte-Agathe 
-1 élémentaire -] élémentaire 


École de Saint-Malo  -l intermédiaire 
-1/2 maternelle Ecole de Saint-Jean-Baptiste 
-1 primaire -1 élémentaire 


Veuillez soumettre votre curriculum vitae à 
Louis R. Gosselin 

Directeur général, 

C.P. 219 

Saint-Pierre-Jolys, Manitoba 

ROA 1V0 


“UN RAPPEL” 


LA FONDATION RADIO SAINT-BONIFACE INC. 
est une organisation fiduciaire, sans but lucratif, 
qui prévoit l'administration de fonds variés, dont 
les revenus sont destinés aux oeuvres religieuses, 
charitables et éducationnelles. Ces revenus peu- 
vent être distribués soûs formes de dons, de ca- 
deaux, de bourses, à des associations, à des cor- 
porations, à des étudiants, et à toute autre per- 
sonne ou organisme dont le but principal est de 
poursuivre des études, faire des recherches ou tout. 
autre travail s’y rattachant, en vue de promouvoir 
l'épanouissement ou le développement de la lan- 
gue et de la culture françaises dans la province du 
Manitoba.--Sans toutefois y imposer des restric- 
tions, la Fondation désire orienter ces études et 
ces recherches, du moins en partie, vers les com- 
munications humaines sous tous ses aspects. 


Toute personnne, société ou association dési- 
reuse de recevoir un appui financier est priée de se 
procurer une formule d'aide financière en écrivant 
à . 


LA FONDATION RADIO SAINT-BONIFACE INC. 
CASE POSTALE 102 

SAINT-BONIFACE (MANITOBA) 

R2H 3B4 


Les demandes reçues, jusqu’au 30 avril 1981, et 
accompagnées de la formule d'usage, seront étu- 
diées par le Comité des bourses et jugées selon 
leur mérites. 


Construction Defence 
El de Défense Construction 
Canada Canada 


Projet: 


Fournir et installer des fenêtres en métal, bâtiment 36, bfc 
Portage la Prairie, Southport, Manitoba. 


Dossier: PP 161 10 
Le secrétaire recevra jusqu'à 3 heures de l'après-midi (heure 
avancée de l'Est). 


MERCREDI, le 6 mai 1981 


Des soumissions sous pli cacheté, dont les enveloppes in- 
diqueront lé contenu et seront adressées au soussigné. 


Les plans, devis et les formules de soumission seront ex- 
posés aux bureaux de l'Association des Constructeurs à 
Winnipeg, Brandon, Thunder Bay ainsi qu'à notre bureau 
régional à Winnipeg. 


Seuls les entrepreneurs principaux pourront se procurer 
les documents de soumission en adressant leur demande 
à notre Service des plans à l'adresse ci-dessous ou télé- 
phoner l'indicatif régional 613-998-9549, ou télex 053- 
4231. Cette demande devra être accompagnée d'un 
dépôt de $100 payable à l'ordre de Construction de Dé- 
fense (1951) Limitée. 


Un dépôt de garantie si nécessaire au montant indiqué 
aux documents devra accompagner chaque soumission. 


W.J. Mulock, secrétaire 

Construction de Défense (1951) Limitée 
Billings Bridge Plaza 

12e étage, Immeuble SBI 

2323 promenade Riverside 

Ottawa, Ontario 

K1A OK3 


Cana di 


RESTAURANT À VENDRE: 


Occasion exceptionnelle pour jeu- 

P J V ne entrepreneur. Bonne location. 
= = = Demande $26,000.00. Appelez 
Denis au No 247-8769 ou 233-7880 


PJV Real Estate: 942-6615. 


fa Ÿ Ye) 
De 


Association culturelle franco-canadienne 
de la Saskatchewan 


Coordonnateur 
en communication 


Responsabilités: 

) travailler étroitement avec un comité de cito- 
yens à l'étude des besoins des Fransaskois en 
communication et à l'élaboration d'un plan d'ac- 
tion. 

ii) cordonner les projets proposés par son comité 
et priorisés par le Conseil d'administration. 

ii) se tenir à jour des nouvelles ressources techno- 
logiques en communication. 


à partir de 


de rabais avec 
cette annonce 


CL @ gratuits 


Du 
ECONOMY 72 RUE MARION 2 
renta car jéérhonc:2577264 


Date d'entrée en fonction: le 1er mai, 1981. 


Salaire: à négocier selon la formation et l’expé- 
rience. 


Prier de faire parvenir sous pli confidentiel, une de- 
mande avec curriculum vitae avant le 10 avril 1981 
à: 

Florent Bilodeau 

| Directeur général 

A.C.F.C. 


Nous avons aidé un Sr 
restaurateur à augmenter 
ses profits sans 


augmenter ses prix. 


Gouvernement 
du Canada 


Government 
of Canada 


Environmental Examen des évaluations 
Assessment Review  environnementales 


| LAC SHOAL 
P . d v) | ETUDE D'IMPACT 
- | SUR L'ENVIRONNEMENT 
eut-on vous al cr er LES DIRECTIVES 
Le chiffre d'affaires augmentait, mais les  rateur avait un problème de gestion quil a SONT DISPONIBLES 


profits ne semblaient pas suivre la même rapidement solutionné avec l'aide de CASE | 
courbe. Ce restaurateur a fait appel à CASE, Quel que soit le vôtre, quel que soit le genre 
qui a mis à sa disposition un conseiller, de votre entreprise, la Banque fédérale de 
comptant plus de 20 ans d'expé- développement met à votre 
rience en restauration. CASE disposition, à un coût 
compte plus de 2 000 con- étonnamment bas, un 
seillers, gens d'affaires aver- \ conseiller qui saura cer- 
tis à la retraite, qui ont a | ner votre problème et 
accepté de mettre leurs recommander des solu- 
connaissances et leur expé- tions. De plus, vous n'avez 
rience au service d'entre- pas besoin d'être client de 
prises comptant moins de 75 la Banque, ni d'être en affaires, pour 
employés permanents. Ce restau- faire appel à CASE. Renseignez-vous! 


D + ne. . 
CASE RAPPORTE! 


J'aimerais qu'un coordonnateur de CASE communique avec moi le plus tôt possible 


La version finale des directives pour la prépara- 
tion d’une étude d'impact sur l’environnement du 
projet d'aménagement d'un lotissement de villégia- 
ture au lac Shoal à proximité de la frontière du Mani- 
toba et de l'Ontario est disponible. 


Le projet proposé par la bande indienne No 40 
du lac Shoal prévoit l'aménagement et la location à 
bail de 350 lots pour chalets à l'angle nord-ouest du 
lac Shoal qui est situé à environ 9 km au sud-est du 
lac Falcon et fait partie de l'ensemble du “Lake of 
the Woods”. 


Le lac Shoal sert à l’approvisionnement en eau de 
la ville de Winnipeg. 


Les directives ont été publiées par la commission 
fédérale d'évaluation environnementale qui exa- 
mine le projet afin que la bande puisse préparer 
une étude d'impact sur l'environnement. Lorsque 
cette dernière sera achevée, elle sera mise à la dis- 
position du public et des organismes gouvernemen- 
taux avant que la commission commence, dans le 
cadre de l'examen, des réunions publiques dans la 
région du projet. 


Nom: _ Genre d'entreprise 


Les lieux et places des réunions seront annon- 
cées ultérieurement. Pour obtenir des exemplaires 
des directives pour le lac Shoal, veuillez écrire ou 
téléphoner à frais virés à: 


Adresse N° de tél 


Q 


BANQUE FÉDÉRALE FEDERAL BUSINESS 
DE DÉVELOPPEMENT _ DEVELOPMENT BANK 


Bob Greyell 
Secrétaire de la Commission 
Edifice Fontaine 

13e étage 

Hull, Québec 

K1A 0H3 


(819) (997-1000) 


Postez à: 605-386 Broadway, Winnipeg R3C 3R6 (204) 949-6166 
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Le Rge de Dick te 


Bonjour toi! 
Que fais-tu à l’école? Moi j’aime bien faire des mots 
mystères. Amuse:-toi bien! 

Bicolo 


Boîte lunch 
craie sac 
cahier pupitres 
livre tableau 
règle phrases 
encre jeux 
plume papier 


COURRIER 


Cher Bicolo, 

Merci beaucoup pour les deux livres et le 
poster que j’ai accroché dans ma chambre. 
Je les aime beaucoup. 

Un sincère merci, 
Joëlle Rioux 
Saint-Pierre 


+ 


Cher Bicolo 


Merci pour le beau ‘‘poster’’. Je l’ai mis 
dans ma chambre. 
Yves Courcelles 
Otterburne 


— 
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Observe une maison. Observe ta maison. 
— Ellk a [_] étages. — Elle a CL] étages. 
— Elle a C_] ouvertures. — Elle a C7] ouvertures. 
— Elle a une cheminée. — Elle a une cheminée. 
oui ou non. oui ou non 
— Le numéro de porte — Le numéro de porte 
la façade de la maison observée $ est C__] est. C2] 
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Quels objets vont ensemble? _ Relie par un trait. 


COMBIEN D'ŒUFS ? 


Membre gagnant 


Cathy Friday, 7 ans 


Membre No 5183 


703, McMeans 
Transcona R2C 3T7 


POUR RIRE 


“Docteur! Ma femme est complètement 
folle! Elle héberge 60 chats dans notre 
appartement. 

- 60 chats? Mazette! Cela dénote un cer- 
tain amour pour les félidés. 

- Et le plus terrible, Docteur, c'est cette 
odeur insupportable avec toutes les 
fenêtres et les volets fermés! 

- Mais vous pouvez les ouvrir! 

- Jamais de la vie! Pour que mes 300 ca- 
naris s’envolent!” ; 


Une dame à l'hôpital raconte comment 
lui est arrivé son accident: 


“Je roulais à moyenne allure sur une pe- 


tite route quand ma roue avant-gauche 
est partie. La voiture a heurté trois arbres, 
en déracinant deux et cassant net le troi- 
sième. Puis elle a fait neuf tonneaux, 
après cela elle a défoncé la barrière du 
passage à niveau, heurtant le train qui 
arrivait, puis elle fit un vol plané arrachant 
le toit de la maison du garde-barrière 
pour atterrir sur l'autoroute. C'est alors 
que j'ai perdu le contrôle de mon véhi- 
culel” 


Division Scolaire Seine 
École Saint-Joachim 
C.P. 10, La Broquerie, Man. 
Tél.;: 424-5287 ROA OWO 


AU CARNAVAL, ON S'AMUSE 


Le 28 janvier fut une journée toute spéciale pour notre 
école. 


Vu la pénurie de neige, nous avons remplacé le con- 
cours de sculptures de neige par un concours de pein- 
tures murales. Toutes les classes y participaient. La classe 
de la maternelle remporta le trophée de la première caté- 
gorie avec leur projet “Les esquimaux”; la 6e année gagna 
dans la deuxième catégorie avec leur belle fresque sur 
"Les voyageurs”; et la 8e année a gagné dans la troisième 
catégorie avec leur travail sur “L'habitant”. 


Tous les élèves de 3e à 8e année décorèrent une belle 
ceinture fléchée pendant leur temps libre ou pendant une 
période de dessin. Les petits de la maternelle à la 2e année 
travaillaient à faire de jolis macarons. Tout le monde était 
dans l'ambiance du carnaval. 


La journée même, tous les élèves ont eu l'occasion de 
participer à des jeux intérieurs au gymnase. Dehors les 
grands et les petits s'hasardèrent à des courses au “Husky”, 
courses à trois jambes, skis de fonds, à scier la pitoune et 
aussi à patiner. Bravo pour la bonne participation! 


Félicitations à Corinne Durand et à Sylvie Laurencelle, 
gagnantes du concours des mains des professeurs ainsi 
qu'à Line Champagne, gagnante du concours “Smarties”. 


Les gagnants pour le concours de ceintures furent: 3e 
année - Roselyne Verrier: ‘4e année - Jo-Anne Balcaen; 5e 
année - André Mireault; 6e année - Richard Fréchette; 7e 
année - Lise Cyr; 8e année - Gérald Lessard. 


Les gagnants pour le concours de macarons furent: ma- 
ternelle - Marc Gagnon; 1re année - Michel Bissonnette; 2e 
année - Serge Nadeau. É 


Un grand merci à toutes les personnes impliquées (pa- 
rents, jeunes animateurs, professeurs) d'une manière ou 
d'une autre dans notre Carnaval. Ce fut un réel succès. “À 
La Broquerie, c'est tout un festival.” 


Le 5 février 1981 Dolorès Sicotte 


NOUVEAUX MEMBRES 


5992; Leigh Driedger, Trancona 
5993; Cindy Wright, Transcona 
5994; Cathy Foster, Transcona 

: Mélanie Williams, Transcona 

; Darren James, Transcona 

; Michelle Brown, Transcona 

; Kim Glugosh, Transcona 

; Shawn McCarthy, Transcona 

; John McOuat, Transcona 

; Kathy Macdonald, Transcona 

: Laurie Thomson, Transcona 

; Jodi Bednarek, Transcona 

; Pam Winsor, Transcona 

; Shanon Bednar, Transcona 

: Melanie Hunter, Transcona 
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ATTENTION... 


Si tu veux devenir membre de mon 
Club, tu n'as qu'à découper le coupon 
ci-dessous, le remplir correctement 
et le retourner à: 


Club de Bicolo 
C.P. 262 
Saint-Pierre-Jolys 
Manitoba ROA 1VO 


Tu recewas ensuite ta carte de 
membre. Chaque semaine, un 
gagnant est choisi parmi tous les 
membres. 


aient 


NOM AN aen N Mu: era 
Adresse: PRE ET PT EE ARRETE 
Code postal: Âge: 


AAA AAA A À 
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AVRIL AU CCFM 


LE CINÉMA DE JEAN RENOIR 


Lundi 6 avril - 20h30 Lundi 13 avril - 20h30 
THE SOUTHERNER — THIS LAND IS MINE — 
(US) 1945 (US) 1943 


Re: Jean Renoir j i À À 
Ait fr Nobent Aldrioh Lundi 20 avril - 20h30 (français/s.t. anglais) 


Sc: Jean Renoir UNE PARTIE DE CAMPAGNE 


Ph: Lucien Andriot (France) 1936-46 
Mus: Werner Janssen 2e FILM 


Int: Zachary Scott, Betty Field, LE PETIT THÉÂTRE DE JEAN RENOIR 
Beu lah Bondi 


et Percy Kilbride Lundi 27 avril - 20h30 (français/s.t. anglais) 


Film poétique sur les femmes LES RÈGLES DU JEU — 
au sud des Etats Unis (France) 1939 - 112M 


Au 100 Nons (à la petite salle de spectacles). 


- 4 avril - 20h30 boîte à chansons avec ‘‘LES ALOUETTES”’, un groupe de 30 artistes du Collège 
Mathieu en Saskatchewan. Chansons, danse, monologues. 
- LA ROCHE - 10 avril - 20h30 
Danse électrique (pour les moins de 18 ans, sans boisson) 
- 11 avril - 20h30 
Danse cabaret (18 ans et plus) 
- La semaine: de 11h00 à 14h00: ‘‘boîte à chansons”? 
de 14h09 à 23h00: répétitions pour artistes 


NOTE: Étant donné le très grand nombre de demandes, nous demandons aux artistes intéressés de faire 
les réservations en téléphonant au No 247-8525. 


ALLIANCE CHORALE MANITOBA 


Tous les ‘‘coeurs”” chantants, qui se sont donnés rendez-vous aux répétitions désignées à travers la 
province, vont maintenant se rencontrer lors du Festival des chorales le samedi 11 avril 1981 au CCFM 
à Saint-Boniface. 

Nous vous demandons de nous faire parvenir votre nom si vous participez à ce rassemblement, avant le 
9 avril 1981. S.V.P. vous adresser au bureau de |’ ACM, soit par téléphone ou par lettre, 340, boulevard 
Provencher, Saint-Boniface, Manitoba, R2H 0G7 - téléphone: 233-8972. 

Ce festival des chorales est dédié au R.P. Martial Caron à l’occasion de son 79e anniversaire de 
naissance (8 avril) et en témoignage de ses Festivals de la chanson d’antan. 


ICARE au Cercle Molière 


Le Cercle Molière accueille le Théâtre national pour enfants ‘‘Les Pissenlits’’ dans une production 
d’ICARE de Roland Lepage. Ce spectacle sera présenté du 6 au 10 avril, à 10h et 13h, pour les élèves de 
la maternelle à la 8e année. Une représentation spéciale sera donnée le jeudi 9 avril à 19h30 pour 
adultes et enfants. 

Les spectacles auront lieu dans la salle Pauline-Boutal du CCFM. 


Les billets pour la présentation en soirée sont disponibles au guichet du CCFM, à la Librairie Landry et 
à la Boutique du livre, 315, rue Kenny. Les billets sont de $2.00 pour enfants et $3.00 pour adultes. 


ATELIER “LES FLÜÛTES”’ 


donné par les Jeunesses musicales (13 au 17 avril): 


* pour les écoles de niveaux élémentaire et secondaire; 
* au programme: explication et démonstrations de flûtes, participation des étudiants, stimulation de 
l’imagination. 


En matinée pour étudiants: Séraphin Poudrier présenté à la salle Pauline- 
Boutal les 28, 29 et 30 avril à 10h00 et à 13h00. 
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